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ORIGINE    ET    DÉVEI.OPPEMENT  DE 
L'APOSTOIyAT  DE  LA  PRIÈRE. 


Les  premiers  commencements  de  cette  CEuvre  remontent 
à  1844,  et  c'est  dans  le  diocèse  du  Puy,  près  du  célèbre  sanc- 
tuaire de  la  Vierge  immaculée,  Mère  de  Dieu,  qu'elle  prit 
naissance  ;  mais  son  prodigieux  développement  ne  date  guè- 
re que  de  186 1,  époque  où  la  publication  du  Messager  du 
Cœur  de  Jésus  lui  fournit  un  organe  périodique  et  mit  plus 
en  relief  ses  rapports  avec  la  dévotion  à  ce  divin  Cœur. 
Déjà,  à  cette  époque,  î'OEuvre  avait  été  enrichie  à  perpé- 
tuité de  nombreuses  indulgences  par  Notre  Saint-Père  le 
Pape  Pie  IX  ;  elle  reçut,  au  moins  dans  ses  grandes  lignes, 
une  première  organisation  en  1866  et  en  187g,  lorsque  ses 
Statuts  furent  approuvés  par  la  Sacrée  Congrégation  des 
Êvêques  et  Réguliers.  Cette  organisation  a  été,  depuis,  con- 
firmée dans  sa  substance  et  perf'^ctionnée  en  quelque  points, 
par  les  nouveaux  Statuts  que  la  même  Congrégation  des 
Êvêques  et  Réguliers  a  daigné  lui  accorder  par  un  décret 
daté  du  II  juillet  1896.  ^ 

Si  l'on  considère  les  propres  toujours  croissants  de  cette 
sainte  Ligue,  la  simplicité  et  la  fécondité  de  ses  moyens,  les 
bénédictions  abondantes  que  le  divin  Cœur  s'est  plu  à  ré- 
pandre sur  les  efforts  réunis  de  ses  millions  d'Associés,  il 
est  permis  de  croire  que  la  pacifique  croisade  dont  elle  l'âme 
est  une  des  principales  institutions  suscitées  par  le  Seigneur 
pour  faire  produire  à  la  grande  dévotion  du  Cœur  de  Jésus 
tous  ses  fruits  et  hâter  le  triomphe  de  l'Église. 
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MANUEL  DE 


L'Apostolat  de  la  Prière 


TEXTK    DES    NOUVEAUX   STATUTS 

FROMUI«GUÉS   I,R  ii  JUII,i;ET  189& 


I. — 14' Apostolat  de  la  Prière  est  une  pieuse  Association  qui,  destinée 
à  promouvoir  la  gloire  de  Dieu  et  le  salut  des  âmes,  remplit  sa  fonc- 
tion apostolique  par  la  prière  ou  mentale  ou  vocale,  ou  même  par  les 
autres  œuvres  pies,  en  tant  qu'elles  sont  impétratoires  et  peuvent  noua 
concilier  le  très  saint  Cœur  de  JÉSUS  pour  atteindre  le  but  ci-dessus 
énoncé.  C'est  pourquoi,  bien  que  l'Apostolat  de  la  Prière  paraisse 
avoir  certains  points  communs  avec  d'autres  Associations  de  piété, 
telles,  par  exemple,  que  la  Confrérie  du  Sacré-Cœur  de  Jésus  et  le  Ro- 
saire vivant,  néanmoins  il  se  distingue  entièrement  de  toutes  ces  So- 
ciétés, soit  par  son  but,  qui  est  tout  à  fait  universel,  soit  par  les  moyens 
«péciaux  qu'il  emploie. 

II. — Il  y  a  trois  Degrés  dans  cet  Apostolat  d'après  la  diversité  des 
œuvres  dont  il  a  la  charge  et  l'exercice  :  de  là  trois  catégories  d'As- 
sociés. 

Le  Premier  Degfé  (essentiel  et  commun  à  tous  les  Associés)  est 
constitué  par  ceux  qui,  chaque  jour,  offrent  à  DieUj  dans  une  certaine 
formule,  toutes  leurs  prîSres,  actions  et  souffrances  en  union  avec  le 
très  saint  Cœur  de  J^us,  et  à  toutes  les  intentions  pour  lesquelles 
Notre-Seigneur  intercède  sans  cesse  et  s'offre  en  sacrifice  pour  nous. 
Il  suit  de  là  que  l'amour  et  la  dévotion  envers  le  Sacré-Cœur  de  Jésus 
sont  très  propres  à  tous  les  Associés  qui  s'enrôlent  dans  l'Apostolat  de 
la  Prière.  Car,  bien  que  cette  dévotion  ne  constitue  pas  layîw  de  l'A- 
poslolat  lui-même,  elle  en  est  cependant  le  moyen  de  tous  le  plus  puis- 
sant et  absolument  hors  de  pair,  soit  pour  exciter  tous  les  Associés, 
par  l'exemple  du  très  saint  Cœur  de  Jésus,  à  s'adonner  avec  plus  d'ar- 
deur à  la  pratique  de  l'oraison,  soit  poiu:  rendre  plus  efficace  la  prière 


LES  NOUVEAUX  STATUTS 
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elle  même,  faite  en  union  avec  ce  divin  Cœur,  soit  enfin  pour  attein- 
dre le  but  que  poursuit  l'Apostolat  :  la  gloire  de  Dieu  à  promouvoir. 

L'Apostolat  de  la  Prière  est  donc  une  Association  pleinement  dis- 
tincte de  PArchiconfrérie  du  Sacré  Cœur  de  Jésus,  et  par  conséquent 
les  Sociétés,  les  églises  et  tous  les  fidèles  qui  se  sont  fait  inscrire 
dans  l'CEnvre  pie  de  l'Apostolat  ne  doivent  nullement  à  l'avenir  être 
censés  inscrits  ég<ilement  dans  l'Archiconfrérie  du  très  saint  Cœur  de 
Jésus,  érigée  à  Rome  dans  l'église  de  Sainte-Marie-de-la-Paix ,  à 
moins  que  le  Directeur  de  la  susdite  Archiconfrérie  ne  les  y  ait  canoni- 
quement  agrégés. 

III.--'Le  Second  Degfê  comprend  ceux  qui,  aux  obligations  propres 
du  Premier  Degré,  c'est-à-dire,  à  la  prière  par  laquelle  ils  se  concilient 
l'intercession  du  Sacré  Cœiu-  auprès  du  Père  en  vue  de  promouvoir  la 
gloire  de  Dieu,  ajoutent  d'autres  prières  à  la  B.  Vierge  Marie,  afin 
d'implorer  le  secours  d'une  Mère  si  puissante,  et  de  s'assurer  son  con- 
cours dans  ce  pieux  apostolat  du  Valut  des  âmes.  Ces  Associés  récitent, 
une  fois  chaque  jom",  un  Pater,  et  dix  AvE  Maria  à  P Intention  ap- 
prouvée par  le  Pontife  Romain,  que  l'oh  indique  au  commencement 
de  chaque  mois  ;  sans  que,  de  ce  fait,  on  puisse  les  considérer  comme 
agrégés  à  r  Couvre  pie  du  Rosaire  vivant  ou  astreints  aux  lois  qui  la 
régissent,  c'est-à-dire,  à  la  méditation,  en  priant,  du  mystère  assigné 
par  le  sort  et  la  distribution  par  groupes,  composés  chacun  de  quinze 
Associés.  /'  ,    '.  "-> 

IV. — Le  Troisième  Degré  renferme  ceux  qui,  remplissant  au  moins 
les  obligations  du  Premier  Degré,  s'attachent  en  outre  à  écarter  les 
obstacles  qui  empêcheraient  nos  prières,  adressées  à  Dieu  pour  le  salut 
des  âmes,  de  porter  leur  fruit.  A  cet  eiïet,  chaque  mois  ou  chaque 
semaine,  selon  la  teneur  du  Bref  en  date  du  lo  février  1882,  ils  font  la 
Communion  Réparatrice,  par  laquelle  ils  s'efforcent  d'appaiser  le  sacré 
CÔëur  de  jîl^sus  irrité  par  les  péchés  des  hommes  et  de  le  rendre  favo- 
rable à  nos  prières.  C'tst  pourquoi  tous  ceux  qui,  enrôlés  dans  ce 
Troisième  Degré,  pratiquent  la  susdite  Communion  selon  les  règles 
établies  pour  l'CËuvre  pie  de  la  Communion  Réparatrice,  sont  constitués 
membres  de  cette  association  et  en  gagnent  les  indulgences. 

V. — De  même,  quoique  la  pieuse  Confrérie  de  "l'Heure-Sainte" soit 
distincte  de  la  pieuse  Association  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  cependant 
tous  les  Associés  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  qui  pratiquent  comme  il 
convient  ce  pieux  exercice  de  "  l'Hemre-Sainte,"  afin  d'apaiser  le 
sacré  Cœur  de  JÉSUS  outragé  par  les  injures  des  hommes  et  de  le  ren- 
dre favorable  à  nos  prières,  ont  droit  à  toutes  les  grâces  spirituelles 
qu'accordent  à  ceux  qui  pratiquent  ce  pieux  exercice  le  Rescrit  de  Pie 
IX  du  13  mai  1875,  et  le  Bref  de  Léon  XIII  du  30  mars  1886.    Mais  il 
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ne  sen>,  permis  à  personne  d'ajouter  d'autres  œuvres  pies  à  l'Apostolat, 
étant  toutefois  maintenus  intacts  les  pouvoirs  dont  jouissent  les  Ordi- 
naires dans  leur  diocèse  respectif. 

VI. — Ceux  des  fidèles  admis  dans  cette  pieuse  Association  qui,  plut 
adonnés  que  les  autres  à  la  piété,  brûlent  d'un  zèle  plus  ardent  pour 
les  âmes  et  portent  par  suite  le  nom  de  Zélateurs  ou  de  Zélatrices, 
doivent  faire  tous  leurs  efforts  pour  promouvoir  toujours  de  plus  en 
plus  la  gloire  de  Dieu,  le  salut  des  âmes  et  le  culte  du  sacré  Cœur  de 
Jésus,  conformément  aux  Statuts  de  l'Apostolat. 

C'est  pourquoi  ils  doivent  se  réunir  à  des  époques  fixes  pour  statuer 
sur  les  moyens  qui  paraissent  les  plus  aptes  à  obtenir  ce  but. 

VÎI. — Le  siège  principal  ou  centre  de  cette  Association  est  fixé  à 
Toulouse.  Quant  à  son  Directeur  général,  il  n'est  autre  que  le  Préposé 
général  lui-même  de  la  Compagnie  de  Jésus,  alors  en  charge,  lequel 
pourra  déléguer  ses  pouvoirs  à  un  uiandalaire  choisi  par  lui  et  résidant 
à  Toulouse. 

VIII. — Outre  le  Directeur  général,  il  y  aura  aussi  des  Directeurs 
diocésains  et  des  Directeurs  locaux  pour  chaque  centre  de  l'CEuvre. 
Les  Directeurs  diocésains,  qui  doivent  être  désignés  par  les  Ordinaires 
dans  les  limites  de  leur  diocèse,  seront  institués  ou  par  le  Préposé 
général  de  la  Compagnie  de  JÉsus  alors  en  charge,  ou  par  le  Direcleou" 
général  qu'il  aura  lui-même  délégué  à  Toulouse.  Les  Directeurs 
locaux  de  chaque  Association  seront  constitués,  avec  l'approbation  de 
l'OnMnaire,  par  le  Directeur  Diocésain.  Les  Directeurs  diocésains, 
comme  les  Directeurs  de  chaque  Association,  seront  soumis  à  l'Ordi- 
naire, même  en  tout  ce  qui  concerne  les  œuvres  susdites,  à  l'exception 
de  ce  qui  a  trait  aux  Statuts  approuvés  par  le  Siège  Apostolique. 

IX  —Pour  l'i  dmissîon  des  Associés,  il  suflSt  que  les  Directeurs  de 
chaque  Association  inscrivent  leurs  noms  sur  le  Registre  des  sanc- 
tuaires et  des  lieux  de  piété  où  l'Apostolat  est  établi,  et  leur  distri- 
buent des  billets,  sans  qu'il  soit  nécessaire  d'en  transmettre  la  liste  au 
centre  principal, 

X.— Les  indulgences  et  autres  faveurs  obtenues  jusqu'ici  des  Sou- 
verains Pontifes,  par  concession  ou  par  extension,  en  faveur  des 
œuvres  susdites  de  l'Apostolat,  restent  en  vigueur. 

La  Sacrée-Congrégation  des  Efninentissimes  et  Révérendtssimes 
Cardinaux, préposés  aux  affaires  et  consultations  des  Evêques  et  Régu- 
liers, a  daigné  approuver  et  confirmer  les  Statuts  précédents. 

Donné  à  Rome,  au  secrétariat  de  cette  même  Sacrée-Congrégation^ 
\e  II  juillet  j8ç6. 

J.  Card.  Vbrga,  Préfet. 
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Voici  en  quelques  points  le  résumé  des  morlifications 
apportées  à  TCEuvre  de  l'Apostolat  de  la  Prière  par 
ces  nouveaux  Statuts. 

I — ^Nom  de  r(Buvre. — Le  seul  nom  officiel  de  l' Œuvre 
est  "  l'Apostolat  de  la  Prière."  On  peut  cependant  la  dé- 
signer sous  le  titre  explicatif  de  "  Ligue  de  prière  en  union 
avec  le  Cœur  de  Jésus.  *  ' 

II — ^Degrés  de  l'Oeuvre. — ^Les  trois  degrés  subsistent 
comme  pir  le  passé,  mais  avec  les  modifications  suivantes  : 

1.  'U  Offrande  de  /<i /(W/r»/?  au  Sacré-Cœur  faite  mentale- 
ment seulement  ne  suffit  pas  ;  mais  aucune  formule  spéciale 
n'est  exigée  (^cerla  çuadam  formula) .  On  pourra  utilement 
se  servir  de  celle  qui  se  trouve  sur  le  Billet  d'admission,  ou, 
mieux,  de  celle  que  nous  publions  chaque  mois  dans  le  Mbs- 
SAGBR  et  sur  les  Billets- images.  <* 

Il  n'est  plus  question  de  la  prïè>e  du  matin,  comme 
dans  les  anciens  Statuts;  il  est  clair  qu'il  ne  faudra  pas 
l'omettre,  mais  elle  n'est  plus  de  rigueur  pour  lo  gain  des 
indulgences  de  l'Apostolat. 

2.  "L^  Deuxième  Degré  consiste  àOiVLsV  Offrande  à  VLkVLVS. 
d'un  Pater  et  de  dix  Ave  Maria  pour  l'Intention  géné- 
rale du  mois  ;  ce  n'est  donc  pas  la  Dizaine  du  Rosaire  pro- 
prement dite,  et,  pour  gagner  les  indulgences  propres  à  ce 
Degré,  les  Associés  ne  sont  tenus  ni  à  la  méditation  d'un 
mystère  assigné  à  chacun  par  le  sort,  ni  à  leur  groupement 
en  sections  de  quinze  membres,  correspondant  aux  quinze 
mystères  du  Rosaire,  comme  dans  l'Association  du  Rosaire 
vivant. 

3.  D'après  le  IVe  Statut,  le  Troisième  Degré  de  l'Aposto- 
lat renferme  les  A^ssociés  qui  font  la  Communion  Réparatrice. 
Or,  par  le  fait  seul  qu'ils  se  sont  enrôlés  dans  ce  *'  Troisième 
Degré,  "  tous  les  Associés  de  l'Apostolat  ^\ pratiquent  la 
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iusdtte  communion  d'apfis  Us  tigles  ptescriies  pout  t  Œuvre  de 
la  Communion  Réparatrice,  deviennent  membres  de  cette  Asso- 
ciation et  en  gagnent  les  indulgences.  (Stat.  IV.) 

Rien  n'est  changé  par  rapport  à  l'Heure  sainte,  aux  Zéla- 
teurs ou  aux  Zélatrices,  et  aux  Indulgences  concédces  jua- 
qu'ici. 

III— Archiconfrérie  romaine  du  Sacré-Cœur.  — 

I^s  Directeurs  locaux  de  l'Apostolat  ont,  comme  par  le  pas- 
sé, le  pouvoir  personnel  d^ agrêgateurs  à  l' Archiconfrérie  ro- 
maine du  Sacré  Cœur,  ainsi  que  l'a  déclaré,  le  23  avril  1897, 
la  Direction  suprême  de  cette  pieuse  Union.  Ils  continue- 
ront donc  à  agréger  les  Associés  de  l'Apostolat  à  l' Archi- 
confrérie, et  les  Zélateurs  et  Zélatrices  redoubleront  de  zèle 
pour  propager  en  même  temps  les  deux  OEuvres.  Ces  der- 
niers doivent  cependant  se  rappeler  qu'ils  n'ont  pas  le  poUr 
voir  d'agréger  eux-mêmes  à  l' Archiconfrérie  comme  à  l'A- 
postolat, mais  qu'  ils  servent  seulement  d' intermédiaires  pour 
cette  agrégation.  Ils  devront,  par  conséquent,  faire  approu- 
ver positivement  par  le  Directeur  local  lui-même  les  noms 
qu'ils  auront  pris  pour  l' Archiconfrérie  et  lui  demander  des 
billets  spéciaux  d'admission  pour  ces  mêmes  personnes. 
Celles-ci  ne  pourront  se  considérer  admises  dans  l' Archicon- 
frérie que  lorsqu'elles  auront  reçu  leur  billet  d'admission  de 
la  part  du  Directeur.  (  i  ) 

Dans  les  centres  où  il  n'y  a  pas  de  Directeur  local  qui 
s'occupe  directement  de  l'OEuvre,  les  Zélateurs  et  les  Zéla- 
trices auront  à  expédier  au  plus  tôt  au  Directeur  de  Messa- 
ger du  Sacré  Cœur^  soit  directement,  soit  par  l'entremise  des 
Secrétaires  locaux,  les  noms  qu'ils  auront  pris  pour  l' Archi- 
confrérie et  ils  en  recevront  les  billets  d'admission  qu'ils  de- 
vront remettre  à  qui  droit. 

?■■■■■         I ...  —.1  ■  I  '  ■■  Il  I  I  1 1     I  ■■—■■■■   .1  II       I 

■  (  I  )  .  MM.Ies  Curés  et  MM.  les  Aumôniers  qui  voudraient  faire  ériger  dans  leurs 
églises  ou  chapelles  la  Confrérie  du  Sacré-Cœur  et  la  faire  affilier  à  l'archiconfré- 
rie  romaine  du  même  nom,  sont  priés  de  s'adresser  à  cet  effet  au  R.  P.  Directeur, 
à  Montréal  (  144,  rue  Bleury  ).  Ils  en  recevront  une  brochure  qui  leur  fournira  les 
renseignements  désirables  sur  l'érection,  l'affiliation,  le  but,  les  pratiques  et  les  in- 
dulgencett  de  cette  pieuse  Union. 
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MM.  les  Directeurs  locaux  voudront  bien  aussi  trans- 
mettre à  \fy.  même  adresse  dans  /e  cours  de  l'année,  les  noms  de 
ceux  qu'ils  auront  agrégés  à  l'Archiconfrérie  et  à  qui  ils  au- 
ront remis  ou  fait  remettre  le  billet  d'admission. 

XV. — directeurs  de  P Apostolat. -Le  siège  principal 
de  rOBuvre  est  fixé  à  Toulouse,  France.  Son  Directeur 
général  est  le  Préposé  général  de  la  Compagnie  de  Jésus, 
lequel  peut  déléguer  ses  pouvoirs  à  un  mandataire  résidant 
à  Toulouse.  C'est  le  R.  P.  Auguste  Drivk  qui  est  actuelle- 
ment le  Difedeur  Général  Délégué. 

La  Direction  générale  institue  les  Directeurs  diocésains, 
désignés  par  les  Ordinaires.  Les  Directeurs  locaux  sont 
institués,  avec  l'approbation  de  l'Ordinaire,  par  les  Direc- 
teurs diocésains  ou,  à  défaut  de  ceux-ci,  par  la  Direction 
générale. 

V.— 1/6   Messager   Canadien   du   Sacré-Cœur. — 

Dans  une  lettre  officielle  en  date  du  8  décembre  1S96,  le 
Directeur  Général  Délégué  a  bien  voulu  transmettre  au  Di- 
recteur du  Messager  Canadien  des  instructions  détaillées 
sur  les  fonctions  qui  lui  sont  confiées  vis-à-vis  de  l'Apos- 
tolat, sous  les  nouveaux  Statuts,  "  fonctions  très  nobles,  dit 
le  Rév.  Père,  et  d'une  si  grande  importance,  que  d'elles  dé- 
pendent en  c^rande  partie  le  progrès,  la  propagation  et  les 
fruits  de  tout  l'Apostolat." 
Nous  en  extrayons  ce  qui  suit  : 

1.  "  Votre  Révérence  méritera  beaucoup  de  l'Apostolat 
en  continuant  à  l'avenir,  comme  par  le  passé,  à  me  rensei- 
gner sur  tout  ce  qui  regarde  l'Apostolat  et  à  me  signifier  ce 
qu'elle  jugera  propre  à  favoriser  son  progrès^  et  sa  pros- 
périté. 

2.  "  Non  seulement  il  vous  est  permis  de  publier  le  Mes- 
sager DU  SacrÊ-Cceur  de  Jésus,  mais  c'est  mon  très 
grand  désir  que  vous  continuiez  à  le  faire  comme  par  le 
passé. 
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3.  **  lyorsqu'il  y  aura  lieu  de  nommer  quelque  Directeur 
diocésain,  Votre  Révérence  voudra  bien  m'en  donner  avis, 
afin  que  je  le  fasse  désigner  par  l'Ordinaire  du  lieu. 

4.  "  Que  Votre  Révérence  continue  à  publier  et  à  déve- 
lopper dans  le  Messager,  comme  auparavant,  l'Intention 
générale  du  mois. 

5.  **  Comme  cette  seule  Direction  de  Toulouse  ne  peut  .se 
charger  de  pourvoir  tous  les  pays  du  monde  des  livres  et  des 
feuilles  qui  se  rapportent  à  l'Apostolat,  ni  de  faire  imprimer 
les  divers  Diplômes  requis,  je  serai  très  obligé  à  Votre  Ré- 
vérence, si  elle  veut  bien  continuer  à  se  charger  de  ces 
choses  et  à  y  voir  avec  le  même  soin  et  la  même  diligence 
que  par  le  passé  .   .   . 

*'  J'ajoute  que  le  Messager  du  SacrÊ-C(Eur  peut  de  pleiu 
droit  s'appeler  lofgane,  comme  on  dit,  de  l'Apostolat  de  la 
Prière  et  de  la  Communion  Réparatrice  qui  est  pratiquée 
par  ses  Associés. 

"Vous  ayant  signifié  ces  choses,  selon  le  devoir  de  ma 
charge,  je  profite  de  cette  occasion  pour  remercier  mille  fois 
<lu  fond  du  cœur  Votre  Révérence  du  zèle  et  de  la  grande 
bonne  volonté  qui  lui  ont  fait  se  mettre  elle-même  et  sa 
vie  entière  au  service  de  cette  Association.  J'espère  que 
Votre  Révérence,  loin  de  se  désister  de  l'entreprise,  mais 
puisant  dans  son  âme  une  nouvelle  somme  de  courage,  me 
prêtera  tout  le  concours  dont  elle  est  capable,  et  qu'à  l'aide 
du  Messager  et  de  toute  l'abondance  des  ressources  qu'elle 
a  à  sa  disposition,  elle  s'emploiera  vigoureusement  à  pro- 
mouvoir et  à  propager  l'Apostolat  de  la  Prière." 

Inutile  de  dire  que  le  Directeur  du  Messager  accepte  de 
grand  cœur  la  douce  mission  qui  lui  est  confiée,  et  qu'il  n'é- 
pargnera rien  pour  travailler  à  la  propagation  et  à  la  prospé- 
rité d'une  CEuvre  qui  a  déjà  produit  de  si  grands  fruits  de 
salut  et  de  piété  dans  notre  pays  et  qui  en  produira  encore 
de  plus  grands  à  mesure  qu'elle  sera  mieux  connue. 


:/ 
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EGIxAIRGISSEMENTS 


Far  le  R.  P.  Auguste  Drivb,  S.  J. 


■.r..  . 


I. — NATURE  DE  L*APOSTOI*AT   DE  LA  PRI^E 

'■      {^Statuts  let  II,) 

Dire  "  Apostolat  de  ta  Pfière,**  c'eét  évoquer  nécessaîre- 
ment  deux  idées  :  apostolat  et  ptûre.  Ces  deux  mots, 
bien  compris  et  pénétrés  profondément,  renferment  l'es- 
sence même  de  notre  CEuvre. 

Notre  Association  {pia  Sodetas")  se  nomme  donc  Apostolat, 
parce  qu'elle  a  pour  but  de  faire  de  tous  ses  membres,  et  de 
tous  les  chrétiens  en  général,  de  vrais  apôtres,  en  allumant 
dans  leur  cœur  le  zèle  de  la  gloire  de  Dieu  et  du  salut 
des  âmes.  C'est  en  particulier  l'Apostolat  de  la  prière,  car 
la  prière  est  le  moyen  principal  mis  en  œuvre  pour  réaliser 
cette  sublime  fin. 

Or,  cette  prière  n'est  pas  une  prière  quelconque,  mais  une 
prière  apostolique,  une  prière  à  plusieurs  ou  prière  associée, 
une  prière  universelle,  une  prière  enfin  divinisée  en  quelque 
sorte,  et  rendue  souverainement  féconde  par  son  union  avec 
la  prière  du  Cœursaoé  de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ. 

Que  telle  soit  l'idée  vraie  et  première  de  l'Apostolat,  rien 
n'est  plus  facile  à  démontrer.  Nous  n'avons  pour  cela 
qu'à  produire  les  témoignages  mêmes  des  deux  fondateurs 
de  l'CEuvre.  Nous  ne  saurions  assurément  apporter  de 
meilleurs  développements  que  les  leurs  pour  mettre  dans  tout 
leur  jour  la  nature  et  la  fin  de  l'Apostolat,  si  exactement 
définies  par  la  Sacrée-Congrégation. 

1°  Prière  apostolique  {munus  apostoliaim) .  —  Il  y  a  divers 
apostolats  :  apostolat  de  la  parole,  de  l'action,  de  la  souf- 
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france  ;  celui  de  la  prière  n'est  ni  le  moins  ne 
fructueux.  Nous  en  avons  pour  garant  l'e: 
veur  lui-même.  "  JIcsus-Christ,  dit  le  P. 
donné  qu'un  temps  limité  à  l'^cercice  de  ses 
lats  :  il  n'a  exercé  l'apostolat  de  la  parole  que  pendant  trois 
ans  ;  l'apostolat  du  travail  et  de  la  souffrance  a  duré  autant 
que  sa  vie  mortelle,  mais  il  ne  s'est  pas  étendu  au  delà. 
L'Apostolat  de  la  prière,  au  contraire,  remplit  l'existence 
entière  du  divin  Sauveur,  sa  vie  glorieuse  aussi  bien  que  sa 
vie  mortelle.  Commencé  au  moment  même  où  son  divin 
Cœur  fut  formé,  il  n'a  pas  été  depuis  interrompu  durant  un 
seulinstant,  et  il  se  continuera  jusqu'à  la  fin  des  siècles."  (i) 
D'ailleurs,  remarquons  le,  toute  prière  n'est  pas  de  soi  et 
strictement  apostolique  ;  celle-là  seule  mérite  ce  beau  nom 
qui,  ne  s'arrêtant  pas  aux  intérêts  privés  et  à  des  avantages 
terrestres,  vise  plus  haut  et  n'a  d'autre  horizon  que  la  gloire 
divine  et  le  salut  du  genre  humain.  Tel  est  le  premier 
caractère  que  doit  revêtir  la  prière  de  l'Apostolat. 

2°  Prière  associée  {pia  Societas).  — Les  membres  de  notre 
CEuvre  prient,  non  pas  isolément,  mais  en  commun  ;  là  gît 
le  secret  de  leur  force.  "Si  deux  d'entre  vous,  déclare  le 
divin  Maître,  s'associent  sur  la  terre  pour  demander  quelqre 
chose,  je  vous  le  répète,  leur  requête  sera  exaucée  dans  les 
deux."  (Math.,  xviii,  19,  20.)  —  Et  encore:  "Si  deux 
ou  trois  sont  associés  en  mon  nom,  je  suis  au  milieu  d'eux." 
{/ôid.)  Dans  les  régions  du  surnaturel,  non  moins  que  dans 
Tordre  naturel,  l'association  est  une  puissance.  En  unissant 
ainsi  les  chrétiens  dans  la  prière,  notre  CEuvre  en  fait  une 
armée  invincible  d'apôtres. 

3°  Prière  univef selle  (aliis  etiam  piis  operibts,  qualenm 
impctratofia  sinit ;  tum  une  qui  maxime  universalis  est).— 
La  prière  qui  fait  k  fond  de  l'Apostolat  se  présente,  en  effet, 
avec  une  triple  universalité  :  de  but,  de  moyens,  d'adhérents. 

L'Apostolat  de  la  Prière  a  pour  mission  de  procurer  la 


(1)  Mtiêager  du  Coeur  Je  JicsL's,  t.  xx,  p.  61. 
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gloire  de  Dieu  et  le  salut  des  âmes.  En  dehors  de  ce  double, 
objet,  qui  au  fond  n'en  fait  qu'un,  il  n'y  a  rien  qui  puisse, 
mériter  nos  prières  ;  car  enfin  tout  doit  nécessairement  con- . 
verger  —  de  près  ou  de  loin  —  vers  la  gloire  de  Dieu.  De, 
plus,  nous  le  verrons  bientôt,  l'Associé  de  l'Apostolat  priC; 
aux  intentions  mêmes  du  Cœur  de  Jésus  et  en  union  avec, 
lui.  Or,  la  prière  du  Cœur  de  JÊSUS  ne  connaît  de  limites  ni, 
dans  le  temps  ni  dans  l'espace.  .- 

Ce  but  si  universel — finis  maxime  universaJis,  diseni,  les, 
Statuts  —  l'Apostolat  ne  l'atteint  pas  seulement  par  la  prière 
\j>x  vocale  ou  mentale.  Sous  son  influence,  toute  bonne 
œuvre  peut  devenir  prière  ;  et  il  n'en  revendique  que  la 
vertu  impêtratoi)e.  Nos  bonnes  actions  ont,  eti  effet,  une 
autre  vertu  que  l'on  nomme:  satisfadoire.  Mais  "  ce  n'est, 
pas  cette  dernière  vertu,  remarque  le  P.  Ramière,  que 
l'Apostolat  nous  engage  à  offrir  pour  les  intentions  qu'iV 
nous  recommande;  c'est  uniquement  la  vertu  impétratoiret, 
Ces  deux  choses  sont  distinctes,  et  une  même  œuvre  peut 
posséder  en  même  temps  cette  double  vertu. 

"  Prenons  un  exemple  :  Un  religieux  est  obligé  au  jeûne 
par  sa  règle.  Le  jeûne,  en  tant  qu' œuvre  douloureuse,  a  la 
vertu  de  satisfaire  à  la  justice  et  d'obtenir,  soit  à  celui  qui 
l'accomplit,  soit  à  ceux  pour  qui  on  l'offre,  la  rémission  des 
peines  temporelles  dont  ils  pourraient  être  redevables  pour 
leurs  fautes  passées.  Mais  rien  n'empêche  que  ce  même 
jeûne  ne  soit  transformé  en  prière  par  l'intention  avec 
laquelle  il  sera  entrepris,  et  que,  comme  une  véritable  prière, 
il  n'ait  la  vertu  d'obtenir  les  grâces  de  la  divine  Bonté,  soit 
pour  nous,  soit  pour  les  autres.  C'est  celte  seconde  vertu 
que  l'Apostolat  doit  donner  à  nos  œuvres  et  qu'il  nous 
exhorte  à  utiliser  pour  le  salut  de  nos  frères  (i)." 

Ajoutons  que  l'Apostolat  n'exclut  aucune  catégorie  d'adhé-  ' 
rents  ;  tout  fidèle  peut  s'enrôler  sous  sou  étendard.   *  '  L' Apos- 
tolat de  la   Prière   est  l'apostolat  de   tous  les    chrétiens. 
Parmi  les  âmes  qui  aiment  le  divin  Sauveur,  il  n'en  est  pas 

(1)  /6tU.  t.  III,  p.  181. 
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une  seule  qui  ne  puisse  lui  prêter  le  concours  de  ses  saints 
désirs  ;  pas  une  qui  ne  soit  invitée  à  combattre  pour  le 
triomphe  de  sa  cause  avec  l6s  armes  qTi'énumère  saint  Paul  : 
les  prières,  les  actions  de  grâces,  les  supplications.  I,' Apôtre 
offre  ces  armes  à  tous  les  fidèles,  et  il  veut  qu'ils  s'en  servent 
pour  le  salut  de  tous  les  hommes.  .  .  Dans  l'accomplissement 
de  ce  devoir  il  n'y  a  aucune  distinction  ni  d'âge,  ni  de  sexe, 
ni  de  condition,  ni  de  degré  d'instruction,  ni  de  force  de 
corps,  ni  d'énergie  de  caractère.  Tout  cœur  qui  peut  aimer 
peut  prier,  et  tout  cœur  qui  prie  pour  le  salut  des  âmes 
y  contribue  très  réellement.  L'Apostolat  de  la  Prière  est 
donc  l'apostolat  de  tous  (i<)."  -  ; 

"  Qu'a  été,  dès  l'origine,  l'Apostolat  de  la  Prière ?iUne 
association  de  zèle  destinée  à  foutliir,  à  tous  les  chrétiejas 
pitiux  le  moyen  de  faire  servir  à  la  gloire  4e  D;Éu,  autriom- 
phe  de  l'Eglise  et  au  salut  des  âmes,. non  seulenient  leurs 
prières,  mais  toutes  leurs  œuvres;  et  .cette  universalité  de 
but  et  de  moyens  d'action  est  le  principal  caractère  par  où 
on  la  distingue  des  CBuvres  nombreuses  qui,  se:  proposant 
également  le  salut  des  âmes  à  obtenir  par  la  prière,  se  res- 
treignent à  une  classe  de  besoins  ou  à. un  genre  de  pra- 
tiques (2).  " 

4°  Prière  tendue  féconde  par  son  union  avec  la  prière  du 
Cœur  de  JÊSUS. — I^'iraportance  de  cette  considération  ne  sau- 
rait échapper  à  personne.  Prier  en  union  avec  le  Cœur  de 
JÉSUS,  telle  est,  en  effet,  l'obligation  essentielle  et  comme 
l'âme  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  Cette  conception  de 
notre  CEuvre,  le  premier  fondateur  de  l'Apostolat,  le  R.  P. 
Gautrelet,  l'exposait  en  1874,  avec  un  rare  bonheur,  dans 
un  de  ses  ouvrages  ;  nous  n'avons  qu'à  citer  . 

*  '  Si  nous  voulons  connaître  la  valeur  et  la  puissance  de  la 
prière,  il  faut  la  voir  sortant  de  la  bouche  et  du  Cœur  même 
d'un  Dieu,  sûr  d'être  exaucé,  parce  qu'il  ne  demande,  ne 
désire  et  ne  veut  que  ce  que  désire  et  veut  son  Père,  et  qu'il 

(1)  i&Mi.i  t.  XII.p.  2.  .  r  .> 

d)  /6*rf.,  t.  XX,  p.  65  et  60.         .  •     '     '  .       .  v-.K    - 
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lui  offre  des  supplications  dignes  de  lui.  C'est  de  là  que 
procède  le  véritable  mérite  de  la  prière,  sa  valeur  et  son 
efficacité.  En  effet,  il  n'y  a  qu'une  seule  prière  digne  de 
Dieu,  parce  qu'il  n'y  a  qu'un  seul  médiateur,  Jèsus-CHRIST, 
Dieu  et  homme.  Par  lui  doivent  passer  toutes  nés  demaa- 
dês  ;  par  lui  doivent  être  présentées  toutes  nos  requêtes  ; 
JÊsus-Christ  est  à  proprement  parler  le  suppliant  unique  et 
universel.  Ecoutons  saint  Augustin,  qui  nous  explique 
admirablement  cette  doctrine  :  '  '  Lorsque  nous  adressons  à 

•  Dieu  nos  prières,  dit  le  saint  Docteur,  ne  séparons  pas  le 
'  Fils  du  Père  ;  et  lorsque  le  corps  mystique  du  Fils  fait 
'  monter  au  ciel  ses  supplications,  qu'il  ne  se  sépare  pas  de 

•  son  chef,  mais  que  ce  soit  Notre-Seigneur  Jésus-Christ, 
'  sauveur  de  l'Eglise  et  Fils  de  Dieu,  qui  prie  pour  nous  et 
'  qui  est  prié  par  nous.  Il  prie  pour  nous  comme  notre 
'  Prêtre,  il  prie  en  nous  comme  noire  Chef,  il  est  lui-même 

•  le  terme  de  notre  prière  comme  notre  Dieu.  Reconnais- 
'  sons  nos  voix  dans  la  sienne,  et  reconnaissons  sa  voix 
'  dans  les  nôtres.  '  ' 

*'  Faisons  encore  un  pas  :  Qu*  \  est  le  foyer  d'où  s'échappe 
la  prière  de  Jésus- Christ  et  qui  communique  aux  prières 
de  l'Eglise  leur  efficacité  ?  Ce  divm  Sauveur  nous  enseigne 
dans  l'Evangile  que  c'est  de  V abondance  du  cœur  que  parle 
la  bouche  •  il  nous  apprend  que  c'est  du  trésor  d'un  cœur 
vertueux  que  P  homme  de  bien  tire  les  bonnes  pelotes  qu' il pro- 
rhe.  ''Mon  cœur,  dit  le  Prophète,  a  laissé  échapper  une 
bonne  parole.*'  S'il  en  est  ainsi  et  si  le  cœur  est  la  source 
des  bonnes  paroles,  n'est-il  pas  évident  qu'il  est  la  source  de 
la  prière,  qui  n'est  autre  chose  que  l'expression  des  désirs 
du  cœur  et  le  langage  qu'il  adresse  à  Dieu  ?  Là  où  se  trou- 
vent l'amour  et  le  désir,  là  aussi  se  trouve  la  prière.  Jésus- 
Christ  a  commencé  à  prier  dès  qu'il  a  commencé  d'exister. 
Le  premier  battement  de  son  Cœur  a  été  un  acte  d'amour 
pour  son  Père,  un  soupir  pour  ses  frères. 

"On  comprend  maintenant  pourquoi  l'Apostolat  de  la 
Prière  doit,  selon  nous,  chercher  dans  la  dévotion  au  Sacré- 
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Cœur  de  JÊsus  le  secret  de  sa  puissance.  C'est  là,  c'est 
dans  ce  Cœur  que  se  trouve  la  prière  par  excellence  qni 
donne  à  celle  de  l'Eglise  son  mérite,  sa  valeur,  son  effigi- 

citéCO-" 

Mais,  dès  1867,  le  R.  P.  Ramière  avait  développé  les 
mêmes  idées,  dans  une  page  remarquable  qu'on  nous  per- 
mettra de  reproduire  en  entier,  vu  son  importance.  L'article 
II  d  s  nouveaux  Statuts,  en  effet,  ne  semUe  en  être  qu'u» 
résumé  non  moins  expressif  que  complet. 

**  Le  Cœur  de  JÊSUS,  dit-îl,  est  le  ntoaèle  le  plus  parfait 
de  l'Apostolat  de  la  Prière,  et  c'est  ce  que  le  fondateur  de 
cette  Association  avait  déjà  admirablement  montré.  (2) 
Nous  ne  pouvons  nous  dispenser  de  le  citer  ici,  parce  qu'il 
nous  semble  impossible  de  mieux  exprimer  ce  rapport  de 
l'Apostolat  avec  la  dévotion  au  Cœur  de  JÊsus. 

"Recueillons  nous  un  inntant  en  présence  d':  Tabernacle,  et.  dans 
le  silence  du  temple  sacré,  cherchons  à  comprendre  le  mystère  perma« 
nent  de  l'amour  et  de  la  prière.  Que  fait  JÂsUiS-CHRisT,  dans  la  dirine 
Eucharistie  ?  Rien  en  apparence,  tout  en  réalité.  Que  fait-il  donc  ?  Il 
aime,  il  prie,  il  s'immole  ;  voilà  sa  vie  au  Saint-Sacrement.  Principe 
unique  et  cause  universelle  de  tout  le  bien  qui  s'opère  dans  l'Eglise, 
qui  est  son  corps  mystique,  comment  continue-t  il  l'œuvre  de  la  ré- 
demption des  hommes  ?  Par  la  prière  et  l'amour  :  Semper  vivens  ad 
tnterpellandum  pro  nobis. 

"  Il  prie  pendant  le  jour  ;  et  tandis  que  tout  le  monde  s'agite  et  se 
remue,  tandis  que  l'homme  ingrat  oublie  le  ciel  sa  patrie,  méconnaît 
et  renie  son  Sauveur,  néglige  le  soin  de  son  âme  et  sacrifie  S3n  éternité 
à  des  intérêts  périssables,  à  de  frivoles  préoccupations,  la  voix  suppli- 
ante du  divin  Médiateur  s'élève  silencieusement  vers  le  ciel  en  sa 
faveur. 

"  Il  prie  pendant  la  nuit  ;  et  tandis  que,  plongés  dans  le  sommeil, 
la  plupart  des  créatures  n'ont  plus,  pour  ainsi  dire,  d'intelligence  pour 
conraître,  de  volonté  pour  aimer  leur  Créateur,  Jêsus-Chbist,  vit, 
connaît,  adore  aime  et  prie  pour  elles. 

"  Il  prie  sans  cesse  :  Semper  vivens  ad  tnterpellandum  pro  nobis. 
Les  générations  disparaissent  tour  à  Jtour  de  dessus  la  scène  du  monde, 

(1)  Apottolatd^  la  Prière,  par  le  R.  P.  Gautrelet,  S.  J.  'Lyon,  Bridiiy,  1874-  pp.  72 
«(  saiv.) 

Ki)  Le  2.  P    da.ulrulet.  —  L' ApoêtokU  de  la  Prière,  A.  M.  D.  G.;  opuscule  in-lfl^ 
Përiase,  Lyon,  1816  p4ge  4.. 
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les  années  succèdent  anz  années,  les  siècles  succèdent  aux  siècles,  et 
JÊSus-CiiRiST  demeure  toujours  vivant  et  toujours  priant,  et  tou- 
'j^urs  par  la  prière  sanctifiant  les  générations  et  engendrant  à  son  Père 
de  nouveaux  adorateurs.  O  spectacle  magnifique  !  .  .  .  Jésus-CiïRiST 
n*est-  il  pas,  pour  ainsi  dire,  la  prière  personnifiée,  vivante,  animée,  la 
prière  substantielle  et  divine?  Unis  à  leur  chef ,  les  membrv»  doivent 
participer  à  sa  vie,  à  son  action.  C'est  donc  avec  ce  divin  Sauveur, 
principe  et  modèle  de  toute  perfection,  que  Pftme  fidèle  doit  aimer, 
a  ec  lui  qu'elle  doit  prier.  L'amour  qui  fait  battre  le  Cœur  de  Ji(sus- 
Christ  doit  aussi  faire  battre  le  sien,  et  la  prière  du  Maître  doit  être 
la  prière  du  disciple.  Le  chié  ien  ne  doit  avoir  qu'un  même  désir 
.  avec  JÉSUS,  et  ses  soupirs,  mêlés  aux  soupirs  de  ce  Dieu  caché  et 
anéanti,  dpivent  monter  ensemble  vers  le  trône  de  l'Éternel^  pour  im- 
plorer grâce  et  miséricorde." 

A^^^^  V  Ainsi  s'exprimait  le  P.  Gautrelet  dans  la  première  édition 
/  (/â%  de  sa  brochure  sur  l'Apostolat  de  la  Prière.  I^e  P.  Raaiière 
reprend  : 

'  '  Quoi  de  plus  touchant  que  cette  considération,  et  en 
même  temps  quoi  de  plus  concluant  que  ce  raisonnement  : 
si  le  Cœur  de  Jésus,  au  saint  Tabernacle  et  sur  l'autel,  est 
constamment  occupé  à  exercer  l'apostolat  de  la  prière  ;  si, 
après  avoir  cesié  de  nous  sauver  par  ses  paroles,  ses  actions 
et  ses  souffrances,  il  continue  ^  opérer  notre  salut  par  son 
intercession,  le  chrétien  qui  veut  coopérer  à  cette  grande 
œuvre  peut-il  mieux  faire  que  de  tenir  sans  cesse  les  yeux 
fixés  sur  ce  divin  modèle,  et  d'unir  ses  prières  au  Cœur  de 
JÉSUS  ?  A  cette  question,  il  n'y  a  évidemment  qu'une 
réponse  ;  et,  par  conséquent,  on  ne  saurait  douter  qu'en 
présentant  le  Cœur  de  Jésus  aux  Associés  de  l'Apostolat  de 
la  Prière  comme  l'objet  de  leur  imitation,  nous  n'ayons 
donné  à  l'idée  première  de  l'CEuvre  son  développement  légi- 
time, et  fourni  aux  Associés  les  motifs  les  plus  propres  à 
stimuler  leur  ardeur. 

"  lyc  Cœur  de  Jésus  n'est  pas  seulement,  en  effet,  le 
mocCèle  souverain  de  notre  Apostolat  ;  il  en  est  encore  le 
stimulant  le  plus  énergique.  Si  peu  qu'on  aime  ce  divin 
Sauveur,  il  est  impossible  de  le  voir  constamment  occupé  à 
prier  pour  son  Eglise  et  pour  les  âmes,  sans  éprouver  le 
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besoin  de  s'unir  à  lui  et  de  prier  avec  lui  ;  impossible  d'en- 
tendre la  voix  de  son  sang,  répandu  sur  l'autel  à  chaque 
instant,  et  montant  sans  cesse  vers  le  ciel  pour  implorer  la 
divine  mis-Sricorde  ;  impossible  d'écouter  les  gémissements 
que  le  Cœur  du  divin  captif  fait  entendre  sans  cesse  à  l'oreille 
de  notre  foi,  an  fond  de  son  tabernacle,  sans  se  préoccuper 
des  divins  in  érèts  qui  le  préoccupent,  sans  gémir  avec  lui 
et  sans  mêler  à  la  voix  de  son  sang  les  soupirs  de  notre  zèle. 
Entre  tous  les  motifs  qui  doivent  no  h  porter  à  embrasser 
l'Apostolat  de  la  Prière,  celui-là  n'estil  pis  le  plus  propre  à 
toucher  un  cœur  généreux  ? 

"  Et  non  seulement  la  dévotion  au  Cœur  de  Jésus  fournit 
à  l'Apostolat  S3i  plis  touchiut  motif,  nuis  elle  accroît  de 
beaucoup  IV^mr/// de  tous  les  autres  motifs.  Le  bonheur 
c;e  sauver  les  â  nés,  la  gloire  de  Dieu,  la  réparation  des 
outrages  faits  à  sa  divine  Maj  sté,  les  droits  et  les  bienfaits 
de  l'Eglise,  la  justice  de  sa  cause  et  l'iniquité  de  ses  enne- 
mis toutes  ces  considérations,  si  émouvantes  par  elles- 
UKUiei.  le  deviennent  bien  plus  encore  quand  nous  les  envi- 
sageons dans  le  Cœur  de  Jésus  ;  car  ce  divin  Cœur  a  saisi 
avant  nous  tous  ces  motifs,  et,  seul,  il  les  a  saisis  dans  toute 
leur  force  ;  seul,  il  a  compris  la  bonté  de  DiKU  et  la  malice 
du  péché  ;  seul,  il  a  apprécié  justement  ce  que  valent  les 
âmes  et  ce  que  mérite  l'Eglise.  Pour  bien  comprendre  ces 
grandes  choses  et  pour  ne  rien  laisser  perdre  de  leur  vertu  à 
ces  motifs,  il  faut  les  envisager  au  point  de  vue  du  Cœur  de 
JÉSUS  :  là  ils  cessent  d'être  des  abstractions,  ils  deviennent 
dts  réalités  vivantes.  Ce  que  le  divin  Maître  disait  en  géué- 
ral  de  tous  ses  enseignements,  noiïs  pouvons  le  dire  en  parti- 
culier des  vérités  qui  ont  servi  de  stimulant  à  son  zèle  ; 
envisagées  dans  son  divin  Cœur,  ces  vérités  deviennent 
esprit  et  vie,  et  stimulent,  avec  une  puissance  beaucoup  plus 
grande,  notre  propre  zèle."  (i) 

De  tout  ce  qui  précède  tirons,  avec  la  Sacré  Congréga- 


(I)  JA'ww-x'"  f/;<  C'*'«/'t/t' JKsirst  t.  xii;  y.  3. 
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tion,  deux  conclusions,  sur  lesquelles  nous  appelons  très 
spécialement  l'attention  de  nos  Associés  : 
<  i**  I*' amour  et  la  dévotion  envers  le  Sacré  Cœur  de  Jésus 
doivent  être  regardés  comme  choses  éminemment  propres 
aux  Associés  de  l'Apostolat  de  la  Prière  ;  unde  amor  et  dcvo- 
tio  erga  sanciissimum  Jesu  C&r  valde  propria  est  sociorum  om- 
nium qui  Apostolatui  Orationis  accensentur, 

2°  Toutefois,  cette  même  dévotion  n'étant  pas  la  fin 
directe  et  immédiate  de  notre  Couvre,  mais  seulement  le 
premier  et  le  plus  efficace  des  moyens  dont  elle  dispose  pour 
atteindre  sa  fin  propre,  il  s'ensuit  que  l'Archiconfrérie 
romaine  du  Sacré-Cœur  et  l'Apostolat  de  la  Prière  sont  des 
Associations  tout  à  fait  distinctes  et  séparées.  Nos  Associés, 
désireux  d'appartenir  à  cette  Archiconfrérie  romaiue,  doi- 
vent donc,  à  dater  de  ce  jour,  se  conformer,  pour  y  être 
admis,  aux  règles  ordinaires  établies  à  cet  effet,  et  que  nous 
avons  fait  connaître  plus  haut,  p.  7. 

II.  — CONSTITUTION  ET  ORGANISATION  DE  L'APOSTOI^AT  DE 
I,A  PRIERE  (statuts  II — X). 

**  L' Œuvre  de  P  Apostolat  de  la  Prière,  a  dit  Sa  Sainteté 
Léon  XIII,  est  si  belle  ;  elle  réunit  à  une  fêcojiditê  extrême  vne 
telle  simpiicitê  qu' elle  mérite  assurément  toute  la  protection  de 
V autorité  ecclésiastique^  Etudions-en  donc,  à  la  lumière  des 
nouveaux  Statuts,  la  constitution  et  l'organisme  :  leur 
"  simplicité^  "  comme  parle  le  Souverain  Pontife,  ne  pourra 
manquer  de  frapper  tous  les  yeux, 

T  -ofs  pratiques,  intimement  liées  entre  elles,  constituent, 
au  sciu  de  l'Apostolat,  comme  trois  Désirés  dans  l'échelle  <!u 
zèle  apostolique  et  de  la  bonne  volonté:  Degrés  auxquels 
repondent  naturellement  trois  catégories  d'Associés.  {^Stat, 
If.) 

Le  Premier  Degré  comprend  les  Associés  qui  se  bornent 
à  la  seule  pratique  essentielle  del'CEuvre:  t  offrande  quoti- 
dicnne  de  leur  journée  faite  à  Dieu  en  union  avec  le  sacré 
Cœur  de  Jésus.     Pratique  peu  onéreuse,  on  en  conviendra, 
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et  néanmoins  très  salutaire  dans  ses  effets.  Il  ne  s*  agît  que 
d'embrasser  efficacement  tous  les  intérêts  du  Cœur  de  Jésus  ; 
d'animer  de  ses  divines  intentions  nos  prières,  nos  œuvres 
et  nos  souffrances  de  chaque  jour  ;  de  faire,  en  un  mot,  de 
notre  vie  toute  entière  une  prière  apostoliqve,  à  l'exemple  et 
par  les  mérites  du  divin  Suppliant.     {Stat.  II.) 

Aucune  formule  spéciale  n'est  exigée  (certa  quadâm  for- 
mula). On  pourra  néanmoins  se  servir  utilement  de  celle 
que  nous  proposons  chaque  mois  dans  le  Messager  du  Cœuf 
de  JÉSUS,  et  qui  se  trouve  reproduite  dans  les  Billets  Images 
distribués  mensuellement  aux  Associés.  Une  formule  précise 
a  l'avantage  de  fixer  l'attention  et  de  solliciter  la  mémoire 
endormie  ou  distraite; 

S'il  n'est  plus  question  de  X-Sl prière  du  matin,  comme  dans 
les  anciens  Statuts,  nos  Associés  se  garderont  bien  de 
l'omettre.  Toutefois,  au  point  de  vue  strict  de  la  participa- 
tion aux  indulgences  de  l' Apostolat,  cette  prière  n'est  plus 
requise. 

ly' offrande  da  la  journée  faite  à  DiRu,  aux  intentions  du 
Cœur  de  Jêîos,  suffit  p)ur  donner  droit  aux  principales 
faveurs  de  l'CB  ivre.  KUe  possède  de  plus  la  vertu,  à  mains 
d'être  rétractée,  de  commuaiquer  à  toutes  les  actions  du  jour 
la  valeur  propre  aux  œuvres  de  zèle.  C'est,  en  effet,  une 
doctrine  communément  admise  parmi  les  théologiens  qu'une 
intention,  renouvelée  chaque  jour,  suffit  pour  enrichir  de  son 
mérite  spécial  toutes  les  actions  de  la  journée. 

Il  n'est  donc  pas  de  bonne  œuvre,  soit  de  piêtê,  soit  de 
mortification,  soit  de  miséricorde  spirituelle  ou  corporelle  ;  il 
n'est  pas  de  travaux  inliérents  au  devoir  d'état,  de  souffrance 
supportée  avec  résignation,  de  réctéation\é^\i\mQ  même,  qui, 
animés  des  intentions  mêmes  du  Cœur  de  JÊsus,  ne  devien- 
nent par  là  une  prière  apostolique  et  de  grand  prix  aux 
3'eux  de  Dieu. 

Remarquons  en  passant  que  l'Apostolat  de  la  Prière,  étant 
une  pieuse  Association,  ou,  comme  il  est  dit  ici,  une  Œuvre 
pie,  ne  doit  point  être  assimilé  à  une  Confrérie  proprement 
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dite,  et,  par  suite,  ne  se  trouve  point  soumis  aux  conditions 
et  aux  formalités  en  usage  dans  les  Confréries. 

Le  Second  Degré  comprend  ceux  qui^  aux  obligations  pro' 
près  du  Premier  Degfê,  c'est  à- dire,  à  la  prière  par  laquelle  ils 
se  concilient  l  intercession  du  Sacré  Cœur  aupt^s  du  Père  en  vue 
de  promouvoir  la  ghire  de  DiBU,  ajoutent  d' autres  pnh es  à  la 
B.  Vierge  Marie,  aân  aHinplorer  le  secours  a' une  Mhe  si 
puissante,  et  de  s' assu  et  son  secours  dans  ce  pieux  apostolat 
du  salut  des  âmes,  (Stat.  III.)  Ces  derniers  mots  expri- 
meut  nettement  le  lien  naturel,  comme  nécessaire,  qui 
rattacha  à  l'Apostolat  de  la  Prière  la  médiation  de  la  B. 
Vierge. 

Li  gloire  divine  et  le  salut  des  âmes  sont,  en  effet,  choses 
si  hautes  qu'on  ne  saurait  avoir  recours  à  trop  de  moyens 
pour  les  réaliser.  Or,  notre  CËuvre  est,. nous  l'avons  vu, 
une  association  tout  apostolique  dans  ses  fins.  Mais,  après 
le  Cœur  de  Jésus,  quel  est  le  cœur  apostolique  pxr  exc.l- 
Lnce,  sinon  le  très  saint  Cœur  de  Marie  ?  M\rie,  reine 
des  apôtres  ;  Marie,  patronne  et  modèle  des  apôtres,  porte 
justement  le  titre  que  nous  aimons  à  lui  donner  :  Nolte- 
Dame  de  V  Apostolat.  • 

De  p'us,  où  tendent  nos  prières,  sinon  à  obtenir  la  grâce 
née.  ss  lire  pour  notre  mission  apostolique?  Et  quel  est  le 
canal  de  la  grâce  ?  I^a  Très  Sainte  Vierge  Marie.  Si  donc, 
au  témoignage  des  saints  Docteurs,  JÊSUS  ne  veut  rien 
opérer,  sans  Marie,  dans  le  monde  des  âmes,  l'Apostolat 
de  la  I*rière  devait  prendre  Marie  pour  médiatrice  et  pour 
avocate. 

"  Il  est  vrai,  dit  le  P.  Ramière,  expliquant  reC:»:acité  de 
la  prière  des  Apôtres  réunis  au  cénacle,  il  est  vrai  que  les 
apôtres  et  les  saintes  femmes  avaient  Marie  avec  eux  :  Cum 
Maria  Matte  Jesu  ;  Marie,  dont  les  prières  s'unissaient  à 
leurs  prières,  et  qui  leur  servait  de  médiatrice  auprès  de 
l'unique  Médiateur.  Klle  remplissait  là  sa  g-anJe  fonction 
de  Mère  de  grâce  ;  comme  elle  avait  donné  Jésus  au  monde, 
elle  travaillait  à  donner  au  monde  l'Esprit  de  Jésus. 
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*'  Maïs  si  l'union  avec  Mauib  a  été  pour  les  membrcî  ^'.o 
cette  assemblée  sainte  un  gage  assuré  du  succès,  notre  Asso- 
ciation n'a-t-elle  pas  le  droit  de  se  promettre  un  succès  ég  il  ? 
Ne  possède- 1- elle  pas  le  même  gage  ?  La  médiation  de  Mariîî 
ne  s' étend- elle  pas  à  tous  les  âges  de  l'Elise  ?  Ce  qu'elle 
faisait  au  cénacle  pour  les  apôtres  et  les  saintes  femmes,  ne 
le  fait-elle  pas  encore  au  ciel  pour  les  pontifes  et  les  fidèles 
qui  militent  aujourd'hui  sur  la  terre  ?  Ne  pouvons  nous  p:\s 
nous  aussi  la  prendre  pour  intermédiaire  auprès  de  JÉsi  s- 
Christ,  et  n'est-ce  pas  ce  que  nous  faisions  chaque  jour  ? 

"  S'il  en  est  ainsi,  si  l'apostolat  de  la  prière  est  de  nou- 
veau exercé  dans  l'Eglise  entière  avec  la  persévérance, 
l'unanimité,  la  confiance  en  Marie  qui  lui  donnèrent  jidis 
une  si  grande  puissance  ;  si,  dans  toutes  les  parties  de  l'uni- 
vers, des  millions  d' âmes  s' unissent,  dans  un  immense  effort, 
pour  faire  violence  au  ciel,  ne  pouvons  nous  pas  espérer  de 
voir  se  reproduire  en  grand  les  merveilles  qui  s'accomplireut 
au  cénacle  ?  (i)  " 

lyC  Ille  Statut  fixe  ensuite  la  prière  que  nos  Associés  sont 
tenus  de  réciter,  chaque  jour,  pour  gagner  les  indulgences 
propres  à  ce  Degré  :  un  Pater  et  dix  Ave  Maria  à  V  inten- 
tion que  le  Souverain  Pontife  daigne  approuve?  et  bénir,  pour 
chaque  mois.  V offrande  quotidienjie  à  Marie  de  deux  prières 
aussi  belles  q;ie  l'oraison  dominicale  et  la  salutation  angé- 
lique  ne  paraîtra  ni  longue  ni  pénible  à  quiconque  désire 
intéresser  la  Reine  des  Apôtres  au  succès  de  l'Apostolat. 

En  outre,  la  pensée  que  le  Vicaire  même  de  Jésus  Christ 
veut  bien  désigner  cette  intention  g êiiêrale,  n'est- elle  pas  bien 
faite  pour  raviver  à  la  fois  l'attention  et  la  ferveur  de  nos 
Associés? 

Ici  se  pose  une  question  d'un  ordre  tout  pratique.  Quelle 
relation  y  a-t-il  entre  le  Second  Degré  de  l'Apostolat  de  la 
Prière  et  l'CEuvre  pie  dite  du  Rosaire  vivant?  Depuis  long- 
temps nous  avons  répondu  :  ces  deux  pratiques  sont  abso- 
lument séparées. 

dj  Menê'tger  du  dxur  de  Jésus  t.  XIII.  p.  212  et  suir. 
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Il  est  vraî  qu'à  l'origine  elles  furent  unies  toitt  en  restant 
distinctes.  Leurs  fondateurs  respectifs  (  i  )  avaient  cru  oppor- 
tun d'opérer  cette  union.  Mais,  depuis  de  longues  années 
déjà,  elles  sont  de  tout  point  séparées.  L'article  Ille  des 
nouveaux  Statuts  constate  et  confirme  cette  séparation  que 
le  Messager  du  Cœur  de  Jésus  a  maintes  fois  affirmée  et  sou- 
vent signalée  à  nos  Associés.  (2) 

Ainsi,  les  membres  du  Second  Degré  de  l'Apostolat  de  la 
Prière  ont,  comme  par  le  passé,  l'obligation  de  réciter  un 
Pater  et  dix  Ave  Maria  ;  mais  ils  ne  sont  nullement 
astreints  aux  lois  qui  régissent  le  Rosaire  vivant.  La 
Sacrée- Congrégation  déclare,  en  effet,  qu'ils  ne  sont  tenus 
ni  à  la  méditation  d'un  mystère  assigné  à  chacun  par  le 
sort,  ni  à  leur  groupement  en  sections  de  quinze  membres, 
correspondant  aux  quinze  mystères  du  Rosaire.  (Stat.  III.) 
Nos  Associés  du  Second  Degré  n'en  continuent  pas  moins 
d'avoir  droit  aux  indulgences  propres  à  ce  De;:|;ré. 

A  l'avenir,  dans  les  Billets  mensuels  de  TCEuvrè  nous 
indiquerons  le  Second  Degié  sous  le  nom  d' Offrande  X 
Marie  ;  et  ces  Billets  seront  ornés  d'images  propres  à  en- 
tretenir la  confiance  et  la  dévotion  envers  la  puissante  Reine 
de  notre  Apostolat. 

D'ailleurs,  ces  Billets- images  feront,  comme  de  coutume, 
connaître  à  chaque  Associé  l'Intention  générale  du  mois, 
leur  jour  de  communion  réparatrice  hebdomadaire  ou  men- 
suelle, le  Patron  du  mois,  la  date  de  la  communion  générale, 
les  fêtes  du  mois,  les  induljjences  plénières  que  les  Associés 
peuvent  gagner,  etc.  La  remise  de  ces  Billets  a  de  plus 
l'avantage  d'obliger  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices  à  tenir  en 
règle  leurs  lij^tes  d'enrôlement  et  leur  fournit  l'occasion 
d'exercer  le  plus  efficace  des  apostolats.  Quoi  de  plus  facile, 
en  glissant  le  billet  dans  la  main  de  l'Associé,  que  de  lui 
adresser  une  parole  de  piété,  d'encouragement,  de  consola- 
tion ? 


(1)  Le  R.  p.  Ru.midre  et  Pauline-Marie  Jarioot,  f  jnJatrioo  de  l'Œuvre  de  U  Propa- 
cati><n  de  la  Foit 

(2)  T.  XXXV,  pp.  469  et  sairante  :  t.  XLIV,  pp.  193  et  633. 
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Ênflu,  îl  peut  arriver,  malgré  tout,  qite  l'éuormlté  des 
crime^i  du  genre  humain  et  nos  propries  fautes  rendent  nos 
prières  en  partie  stériles  ;  que  la  justice  divine  evige  de  légi- 
times satisfactions  avant  de  faire  place  à  la  miséricorde  ;  que 
notre  apostolat,  venant  à  être  privé  de  l'intercession  du 
Cœur  de  JÊsus,  justement  irrité  par  les  péchés  des  hommes, 
tombe  dans  l'impuissance  d'obtenir  sa  fin.  Il  importe  donc 
de  réparer. 

Or,  quelle  réparation  comparable  à  la  pratique  de  la  sainte 
communion  ?  N'est-ce  pas  ce  genre  de  réparation  que  JÉSUS 
lui-même  a  demandé  sous  mille  formts  à  sa  fidèle  servante 
Marguer  ite- Marie  ?  "Pour  suppléer  à  l'ingratitude  des 
hommes,  lui  disait- il,  tu  me  recevras  dans  le  Saint  Sacre- 
ment autant  que  l'obéissance  le  voudra  permettre.  " 

Dans  la  personne  de  la  Bienheureuse,  JÉSUS  s' adressait,  on 
le  comprend,  à  tous  les  amis  de  son  Cœur. 

Il  invitait  même  formellement  tous  ses  adorateurs  à  la 
Commimion  réparatrice  par  ces  paroles  ;  "  Je  prends  tant  de 
plaisir  à  voir  qu'on  désire  me  recevoir  dans  le  Saint-Sacre- 
ment, qu'autant  de  fois  qu'un  cœur  forme  ce  désir,  autant 
de  fois  je  le  regarde  amoureusement  pour  l'attirer  à  moi." 
Et  encore  :  *  '  Que  les  adorateurs  de  mon  divin  Cœur  mani* 
festent  leur  amour  en  se  proposant  pour  fin  de  le  dédomma- 
ger des  ingratitudes  dont  il  est  abreuvé  dans  la  divine 
Eucharistie."  Enfin,'  lorsqu'il  demande  qu'une  fête  soit 
instituée  en  l'honneur  de  son  Cœur  sacré,  il  désire  que  cette 
fête  soit  célébrée  "  par  la  communion  et  par  une  amende 
honorable,  afin  de  réparer  les  injures  qu'il  a  reçues  pe^idant, 
qu'il  a  été  exposé  sur  les  autels.*^ 

Quant  à  la  pensée  d'une  distribution  successive  des  jours 
de  la  semaine,  pour  honorer  spécialement  le  Cœur  de  JÊSUS 
et  réparer  les  outrages  qu'il  rt  çuit  dans  la  sainte  Eucharistie, 
on  sait  qu'elle  se  trouve  clairement  exprimée  dans  les  deux 
petits  écrits  de  la  Bienheureuse,  iutitulés  :  Demeures  dans  lé 
Cœur  de  JÉSUS,  pour  chaque  jour  de  la  semaine. — Les  diverses 
vies  de  Notre  Seigneur  au  Saint  Saaement, 
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Ceux-là  donc,  parmi  nos  Associés,  constituent  le  Troisiè- 
me DkgrÊ  de  rOËuvre,  qui,  ne  se  contentant  pas  de  l'of- 
frande de  la  journée,  acceptent  de  faire  la  communion  répa- 
rai nce,  afiji  d'apaiser  le  sactê  Cœur  de  JÉSUS  irrité  par  tes 
péchés  des  hommes,  de  se  le  rendte ptopice  et  d'obtenir  ainsi  que 
Dieu  accueille  favorablement  les  pri'ères  que  nous  lui  adressons 
pour  le  salut  des  âmes.   (Stat.  IV.) 

On  trouvera  dans  le  Ma?iuel  de  l'Apostolat  de  la  PHère 
(21e  édition),  que  nous  publierons  sous  peu,  les  détails  pra- 
tiques sur  l'organisation  de  l'Oeuvre  de  la  Communion  répa- 
ratrice, ainsi  que  le  catalogue  des  indulgences  dont  elle  est 
enrichie.  Qu'il  nous  sufTibe  pour  le  moment  de  faire  une 
remarque  importante,  relative  au  gain  de  ces  indulgences. 

D'après  le  IVe  Statut,  le  Troisième  Degré  de  l'Apostolat 
renferme  les  Associés  qui  font  la  Communion  réparatrice.  Or, 
par  le  fait  seu]  qu'ils  se  tout  enrôlés  dans  ce  "  Troisième 
D:gré  "  tous  les  Assocés  de  l'Apostolat  qui  pratiquent  la 
susdite  communion  d  apr'ès  les  règles  prescrites  pour  V  Œuvre  de 
la  Communion  l'êparalricèy  deviennent  mkmbrKo  de  cette  AssO' 
dation  et  en  gagrtcnù  les  indulgences.   (Stat.  IV.) 

Depuis  longtemps  nos  Associés  avaient  adopté  une  autre 
pratique  de  piété,  connue  sous  le  nom  à' Heure  Sainte.  I^e 
V*  Statut  approuve  et  confirme  cette  adoption.  Quelques 
b.èves  explications  suffiront  pour  mettre  en  relief  la  valeur 
et  l'utilité  de  ce  pieux  exercice.  ^ 

1^' //.ure  sainte  coïisiAe  dans  une  heure  de  méditation  ou 
de  prières  vocales,  ayant  pour  objet  l'agonie  du  Sauveur  au 
jadiu  des  olives.  Elle  se  fait  durant  la  nuit  du  jeudi  au 
vendredi. 

C'e.st  Notre  Se'gneur  qui  a,  pour  ainsi  dire,  institué  lui- 
même  cet  exercice  de  dévotion,  qui  en  a  marqué  le  but  et 
déterminé  le  trait  essentiel  :  une  heure  de  prière  avec  son 
Cœur  agonisant  à  Geth  émani.  Nous  lisons,  en  effet,  dans 
les  éciits  de  la  B.  Marguerite  Marie,  qu'un  jour,  en  1673, 
tan.lis  qu'elle  adorait  le  Saint-Sacrement,  le  Sauveur  se  pré- 
senta soudain  à  ses  regards.    Ses  plaies  divines  resplendis^ 


ECLAIRCISSEMENTS 


2à 


saîent  comme  des  soleils,  et  son  Coeur  sacré  paraissait  une 
fournaise  d'où  s'échappaient  des  flammes  ardentes. 

Après  s'être  plaint  de  l'ingratitude  des  hommes,  après 
avoir  recommandé  la  Communion  réparatrice,  JÊSUS-ChbisI 
ajouta  : 

"  Toutes  les  nuits,  du  jeudi  au  vendredi,  je  te  ferai  parti- 
ciper à  cette  mortelle  tristesse  que  j'ai  bien  voulu  sentir  au 
jardin  des  olives.  Pour  m' accompagner  dans  cette  humble 
prière,  que  je  présentai  alors  à  mon  Père,  tu  te  lèveras  entre 
onze  heures  et  minuit  ;  tu  te  prosterneras  pendant  une  heurt 
avec  moi,  la  face  contre  terré,  tant  pour  apaiser  la  divine 
colère,  en  demandant  miséricorde  pour  les  pécheurs,  que 
pour  adoucir  en  quelque  façon  l'amertume  que  je  sentais  de 
l'abandon  de  mes  Apôtres,  qui  n'avaient  pu  veiller  une  heure 
avec  moi." 

Airsi,  repayer  l'ingratitude  des  hommes  ;  pariiciper  aux 
mort<*llts  tristesses  du  Cœur  agonisant  de  Jésus  ;  demander 
grâce  pour  les  pécheurs  ;  apaiser  la  colère  divine,  telles  sont 
les  fins  éminemment  apostoliques  de  V Heure  sainte. 

En  vue  de  propager  cette  pratique  de  dévotion  parmi  les 
fidèles  et  de  l'organiser  par  l'association,  une  Confrérie  fut 
f  mdée,  en  1829,  par  le  P.  Robert  Debrosse,  S.  J. 

Mais  les  Statuts  de  la  Confrérie  ne  furent  définitivement 
fixés  et  approuvés  qu'en  1836,  par  Mgr  l'Evêque  d'Autun, 
après  un  nouveau  Bref  de  Grégoire  XVI,  qui  permet  de 
commencer  l'exercice  de  l'Heure  sainte  dès  le  moment  où 
l'on  peut  réciter  les  Afatines  du  ve?idredi.  Enfin  Sa  Sainteté 
le  Pape  Léon  XIII  a  daigné  élever  cette  CEuvre  à  la  dignité 
et  aux  privilèges  d'Archiconfrérie.    (Bref  du  7  avril  1886.) 

Afin  de  promouvoir  et  de  rendre  plus  facile  l'exercice  de 
V Heure  sainte,  les  Directeurs  de  l'Apostolat  de  la  Prière  ont 
obtenu  de  nouvelles  faveurs  pour  cette  pieuse  pratique. 

En  vertu  d'un  Rescrit  pontifical  (13  mai  1875),  tous  les 
Associés  de  l'Apostolat  de  la  Prière  ont  droit,  sans  inscription 
spLciale,  à  l' indulgence  plénière  accordée  aux  membres  de 
l'Archiconfrérie  de  l' Heure  Sainte,  établie  à  Paray  le- 
Monial.  ^ 
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Désireux  de  faciliter  encore  cet  exercice  à  tous  nos  A^^o* 
clés,  le  Pape  Léon  XIII  a  daigné  leur  faire  une  nouvelle  et 
précieuse  concession.  ^ 

•'  Pour  empêcher  dit  Sa  Sainteté,  qu'un  espace  trop  res- 
treint ne  prive  beaucoup  de  membres  de  l'Apostolat  d'une 
grâce  spirituelle  de  cette  importance,  Nous  accordons,  en 
vertu  de  Notre  atitorité  apostolique,  à  tous  les  membres  de 
la  susdite  Assoc  ation,  la  faculté  de  faire  l'exercice  de 
l'Heure  sainte  au  jour  de  la  semaiue  et  à  t  heure  où  les  Di- 
recteurs locaux  voudront  les  convoquer  dans  une  ê^Hse  ou 
chabclley   (Bref  du  30  mars  1886.) 

Mais,  ajoute  le  V®  Statut,  nul  ne  pourra  ajmief  d'aubes 
œuvres  pies  à  V  Apostolat.  Cette  clause,  de  grande  impor- 
tance, a  pour  but  de  prévenir  toute  adjonction  de  nouvelles 
pratiques  dans  l'intime  même  de  l'CE  ivre  et  de  sauvegarder 
ainsi  dans  sa  belle  simplicité  la  constitution  même  de  l'Apos- 
tolat de  la  Prière. 

Les  articles  suivants  (VI,  VII,  VIII)  organisent  la  direc- 
tion de  l' Apostolat  de  la  Prière.  Celte  direction  comprend 
comme  quatre  degrif    "liérarchiques. 

A  la  tête  de  l' Œuvre  est  un  directeur  général.  Jusqu'ici 
ce  dernier  devait  être  nommé  par  le  premier  Su-;éiieur  de  la 
Compagnie  de  JÊsus,  avec  approbation  préalable  donnée  à 
chaque  élection  par  le  Saint-Siège.  Les  nouveaux  Statuts 
introduisent  une  heureuse  innovation.  Dé-ormais,  le  Di/cc- 
teur  gênerai  et  suprême  de  V  Apostolat  "  ne  sep  a  autte  que  le 
trêposê  gênerai  lui-même  de  la  Compagnie  de  JÉSUS,  alors  c.i 
charge,  qui  pourra  déléguer  ses  pouvoir  à  un  Mandatai? e géné- 
ral/êsidant  à  Toulouse.  (Stat.  VII.)  Confiée  aux  mains  du 
Supérieur  général  d'un  Ordre  religieux  qui  compte  de  i  sujv^ts 
à  peu  près  en  tous  pays, la  Direction  de  notre  Œuvre  ne  pourra 
que  gagner  en  autorité,  en  unité,  en  efficacité,  en  fécondité 
enfin  pour  le  salut  des  âmes  et  pour  la  gloire  du  sacré  Cœur 
de  JÉSUS. 

Au  dessous  de  la  Direction  générale  viennent  immédiate- 
ment les  Directions  diocésaines.     Les  Directeurs  diocc;Dains 
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seront  désignés  par  l'Ordinaire  et  institués  par  le  Directeur 
général  ou  par  son  Délégué,  Ils  pourront,  avec  l'approba- 
tion de  l'Ordinaire,  constituer  des  Directeurs  locaux  dans  les 
différents  centres  de  la  circonscription  dont  ils  ont  la  charge. 

D'ailleurs,  les  Directeurs  diocésains ^  comme  Us  Directeurs  de 
chaque  Association^  seront  so  unis  à  t  Ordinaire  ^  même  en  Joui 
ce  qui  concerne  les  œuvres  susdites  de  f  Apostolat ^  à  V  exception 
de  qf  qui  a  trait  auM  Statuts  approuvés  par  le  Saint-Siège. 
(Stat.  yill.)  '      '       '      .  '  V    * 

Viennent  enfin  les  délateurs  et  les  Zélatrices.  Dans  l'or- 
ganisation  de  notre  CEuvre,  ces  auxiliaires '  sont  d'une 
extrême  utilité.  Ils  sont  à  l'Apostolat  ce  qu'est  à  l'armée 
le  corps  des  officiers  ;  ils  en  sont  le  nerf,  la  vie,  le  mouve- 
ment. Ils  se  divisent  entre  eux  lés  quartiers  de  la  ville  ou 
de  la  paroisse,  et  forment  des  cadres  de  recrutement  piar  tren- 
taines, quinzaines,  ou  dizaines  d'Associés.  Ce  n'est  pas  ici 
le  lieu  d'entrer  dans  le  détail  de  leur  apostolat  (i.)  Qu'il 
nous  suffise  de  rappeler  le  texte  même  de  l'article  VI*  des 
St  ituts  qui  leur  est  spécialement  consacré  ;  leur  part  est 
assez  belle  : 

Cetix  dcsfidètes  adinis  dans  cette  pieuse  Association  qui,  plm 
adonnés  que  les  autres  à  la  piété,  brûlent  d'un  zèle  plus  ardent 
pour  hs  âmes  et  portent  par  suite  le  nom  de  Zélateurs  d  de 
Zélatrices  y  doivent  faire  tous  leur  s  efforts  pour  promouvoir  tou- 
jours de  plus  en  plus  la  gloire  de  Dieu,  le  salut  des  âmes  et  le 
culte  du  Sacré  Cœur  de  JÊSUS,  con/o:  mément  aux  Statuts  de 
V  Apostolat. 

C  est  pou  "quoi  ils  doivent  se  réunir  à  des  époques  fixes  pour 
statuer  sur  les  ptoyens  qui  paraissent  les  plus  aptes  à  obtenir 
c::  but. 

Quant  à  l'admission  des  simples  Associés,  les  Statuts 
demandent  seulement  que  leurs  noms  soient  inscrits  sur  un 
registre  de  l'CEuvre,  sans  qu'il  soit  nécessaire  de  transi'ettie 
ces  noms  au  centre  principal,  soit  diocésain,  soit  général.  Les 


(1)  Le  Mmutl  dkt  Zélateur»  et  d«t  ZiltUrieeê  de  l'Apostolat  de  la  Prière  rcnfcruio' 
to^u  !e8  rcaiseivaomenti  déflirablea  à  o«t  éffard.    (Bureaux  du  Sacré-Cœur;. 
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Dirtcteurs  locaux  continueront  à  munir  6!  vm  Billet  d* admis 
sion  les  fidèles  qu'ils  inscriront.     Ces  Billets  ont  T avantage 
de  faire  foi  de  leur  enrôlement  dans  notre  pieuse  Ligue,  et 
de  leur  en  rappeler  les  devoirs  et  les  privilèges. 

I^  dernière  clause  des  Statuts  a  trait  aux  faveurs  dont 
jouissent  les  œuvres  de  l'Apostolat  et  les  confirme. 

»•• 

Telle  est,  dans  ses  grandes  lignes,  l' Couvre  de  l'Apostolat 
de  la  Prière.  Nos  Associés  n'ignorent  pas  combien  elle  est 
chère  au  grand  cœur  de  Léon  XIII.  Qu'il  nous  soit  de 
nouveau  permis,  pour  clore,  en  le  complétant,  l'exposé  que 
nous  venons  de  faire,  de  leur  rappeler  quelques  unes  des 
paroles  bienveillantes  dont  Sa  Sainteté  a  bien  voulu  honorer 
notie  CEuvre  dans  diverses  circonstances. 

"  C'est  bien  avec  raison  —  disait  le  Saint  Père  dans  un  Bref 
adressé,  en  1878,  au  R.  P.  Ramière,  de  vénérée  mémoire  — 
c'est  bien  avec  raison  que  se  montre  glorieusement  parée  du 
nom  à.^ Apostolat  cette  Association  de  prières  qui  demande 
avec  parsévérance  au  Seigneur  de  renouveler,  dans  les  be- 
soius  de  rÊî;lise,  les  merveilles  accomplies  autrefois  par  les 
Apôtres. 

"  Mais  comme  cet  Apostolat  ne  peut  recevoir  son  efficacité 
que  de  Celui  qui  unit  en  Lui-même  une  charité  iufiuie  à  une 
puissance  sans  bornes,  c'est  avec  grande  opportunité  que 
vous,  cher  Fils,  et  vos  Associés,  avez  formé  le  dessein  de 
porter  ks  pensées  et  les  affections  des  fidèles  vers  le  très 
saint  Cœur  de  JÊsus,  d'où  l'Église  a  découlé  comme  de  sa 
source." 

Et  dans  un  discours  adressé  à  nos  Associés  d'Italie  en  1879, 
le  Souverain  Pontife  disait  encore  :  *  '  Dévouez-vous  donc 
avec  charité  et  avec  zèle.  Fils  très  chers,  pour  que  tous  les 
hommes  s' unissent  étroitement  à  ce  Cœur,  pour  qu'ils  l'imi- 
tent, pour  qu'ils  l'aiment  et  réparent  les  offenses  dont  il  est 
l'objet  ;  pour  qu'ils  unissent  leurs  prières,  leurs  intentions, 
leurs  affections  aux  prières,  aux  intentions,  à  l'amour  de  ce 
divin  Cœur,  afin  que,  par  là  aussi,  ils  participent  à  sa  recti- 
tude, à  sa  sainteté  et  à  sa  puissance  si  efficace." 
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Ecoutons  enfin  ces  paroles  que,  dans  une  audience  publi- 
que, Sa  Sainteté  I,éou  XIII  adressait  aux  Zélateurs,  aux 
Zélatrices  et  autres  délégués  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  le 
II  octobre  1893  : 

*'  Très  chers  Fils.  —  Il  est  souverainement  agréable  et  con- 
solant pour  Notre  cœur  paternel  d'accueillir  cette  splendide 
députation  de  l'  Ai>ost^lat  de  la  Priète^ 

'•  Vous  représentez  ici,  en  efiFet,  une  des  Associations  les 
plus  chères  à  Notre  cœur,  V Apostolat  de  la  Prière,  plante 
nouvelle  qui  embellit  et  réjouit  si  grandement  aujourd'hui  le 
parterre  du  divin  Jardinier.  Bien  que  née  récemment  d'un 
humble  germe,  cette  plante  atteint  déjà  des  proportions 
gigantesques  et  son  ombre  bienfaisante  s'étend  sur  tout  le 
monde  chrétien,  en  réunissant  autour  d'elle  d'innombrables 
multitudes  de  fidèles  de  diverses  nations,  unis  tous  ensemble 
dans  une  seule  pensée,  dans  une  commune  intention  et  dans 
une  même  pratique  de  pieux  exercices  et  de  vertus  chré- 
tiennes. 

"Cela  seul,  sans  compter  d'autres  mérites,  suffirait  poui 
vous  assurer  un  titre  spécial  à  Notre  affection,  car  Nous  avons 
toujours  favorisé  et  encouragé  votre  Société,  et  chaque  mois 
Nous  avons  béni  V  Intention  qui  est  périodiquement  assignée 
à  votre  prière. 

*  '  Mais  un  autre  motif  accroît  encore  Notre  affection  envers 
vous  :  c'est  que  vous  n'êtes  pas  seulement  les  Apôtres  de  la 
prière,  mais  d'une  prière  adressée  au  très  saint  Cœur  de 
JÉSUS  ;  et,  partant,  singulièrement  propre  à  enflammer  les 
âmes  d'une  dévotion  que  l'on  peut  appeler  aujourd'hui  un 
caractère  distinctif  de  l'Église,  l'arche  de  son  salut,  le  gage 
de  son  futur  triomphe,  le  fondement  de  toutes  nos  espérances 
daus  un  avenir  meilleur. 

"  Elevez-donc  vers  le  Cœur  de  JÊSUS,  très  chers  fils,  votre 
prière,  accompagnée  de  la  pratique  des  vertus  chrétiennes, 
afin  que  ce  divin  Cœur  attire  de  nouveau  à  I^ui  une  société 
qui,  en  grande  partie,  s'est  éloignée  de  Dieu.  Ayez  le  plus 
grand  soin  d'en  propager  le  culte  dans  vos  familles  et  dans 
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votre  patrie  ;  et  puisque  la  vraie  dévotion  ne  peut  ni  ne  doit 
jamais  être  désunie  de  l'imitation,  efforcez- vous  de  conformer 
vos  cœurs  à  l'exemple  de  celui  du  Sauveur.'* 

Dieu  veuille  que  l'Apostolat  de  la  Prière  mérite  toujours 
de  pareils  éloges,  et  que,  rendu  puissant  par  son  union  avec 
la  prière  du  Cœur  de  Jésus,  il  devienne  un  des  principes 
restaurateurs  du  monde  chrétien. 

Auguste  Drive,  S.  J., 
Directeur  gênerai.  Dêi«âGu6 
de  VApesiolai  de  la  IVière, 


I^eo  Directeurs  locaux 
Institution  des  Directeurs  i,ocaux 

Diplômes.  —  Tout  prêtre  peut  être  Directeur  local  de 
l'Apostolat  à  tous  ses  Degrés. 

"  lycs  Directeurs  locaux,  disent  les  Statuts  (art.  8),  serçnt 
constitués,  avec  l'approbation  de  l'Ordinaire,  par  le'Direc; 
teur  diocésain." 

Régulièrement,  il  doit  y  avoir,  dans  tout  centre  (paroisse 
ou  association),  non  seulement  le  diplôme  d'agrégation,  en 
vertu  duquel  ce  centre  est  affilié  à  l'Apostolat,  mais  encore 
le  Diplôme  de  Directeur  local,  signé  par  le  Directeur  diocé- 
sain, ou,  à  son  défaut,  par  le  Directeur  général.  C'est  par 
ce  dernier  diplôme  qu'est  officiellement  constatée  la  conces- 
sion des  droits  et  privilèges  accordés  à  ces  fonctions. 

Ajoutons  cependant  que  le  diplôme  de  Directeur  local, 
quoique  très  convenable  en  soi,  n'est  pas  essentiel,  tandis 
que  le  diplôme  d' agi  égation  est  indispensable  pour  la  validité. 

Principaux  offices  dhs  Directeurs  i^ocaux 

I.  Agrégation.  —  C'est  au  Directeur  local  d'admettre  les 
fidèles  dans  l' Apostolat  de  la  Prière,  en  les  inscrivant  lui- 
même  dans  un  registre  d'agrégation  —  ou  en  les  y  faisant 
inscrire,  soit  par  un  Zélateur,  soit  par  une  Zélatrice,  dési- 
gnés à  cet  effet  —  et  en  leur  remettant  ou  tn  leur  fai^ant 
icmcttit  un  Bi/iei  d' admission.     I^e  Directeur  doit  veillera 
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la  conservation  du  registre  oi!l  sont  inscrits  les  noms  des 
Associée),  mais  il  n'est  pas  nécessaire  de  transmettre  ces 
noms  au  centre  général  ni  au  centre  diocésain.  (Rescrit  du 
2  juin  1880.  —  Statuts,  art.  9.) 

Il  peut  aussi,  à  son  gré,  contresigner  les  Billets  d'ad- 
mission. 

Le  pouvoir  d'agréger  qu*ont  les  Directeurs  locaux  s'étend 
non  seulement  aux  personnes  de  leur  centre  d'agrégation, 
mais  aussi  à  tous  les  étrangers,  prêtres,  religieux  ou  laïques. 

2.  Réunion.  —  C'est  au  Directeur  de  présider  la  réunion 
mensuelle  des  Associés.  Cette  réunion  doit  se  tenir  dans 
une  église  ou  une  chapelle,  si  le  Directeur  veut  jouir  des 
privilèges  dont  nous  parlerons  plus  bas.  (Rescrit  du  24 
août  1884.) 

3.  ijélateufs.  —  Il  désigne  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices 
et  signe  le  diplôme  en  vertu  duquel  ces  Zélateurs  et  ces 
Zélatrices —  après  six  mois  environ  d'exrcice  —  sont  confir- 
més dans  leur  charge. 

4-  Réunion  des  iÇélateura.  —  Chaque  mois  (i),  ou  du 
moins  à  des  époques  déterminées,  le  Directeur  doit  réunir 
les  Zélateurs  et  les  Zélatrices,  afin  qu'ils  soient  plus  efiScace- 
ment  excités  à  procurer  "  toujours  de  plus  en  plus  la  gloire 
de  Dieu,  le  salut  des  âmes  et  le  culte  du  Sacré-Cœur  de 
J Êsus,  conformément  aux  Statuts  de  l'Apostolat.'  '  (Statuts, 
art.  6.) 

5.  Communion  générale.  —  C'est  à  lui  de  désigner  chaque 
mois  le  jour  où  les  Associés,  faisant  ensemble  la  communion 
réparatrice,  gagnent  l'indulgence  plénière  attachée  à  cette 
communion  générale.     (Rescrit  du  14  juin  1877.) 

6.  Heure  sainte.  —  Enfin  le  Directeur  doit  convoquer  les 
Associés  danj  une  église  ou  une  chapelle,  s' il  veut  leur  faire 
gagner  chaque  semaine,  au  jour  et  à  l'heure  désignés  par 
lui,  l'indulgence  plénière  de  T Heure  sainte.  (Bref  du  30 
mars  1886.) 

(1)  Ces:  orJinuircRont  le  qu<trième  dimanche  nu  dans  la  quntrièmesem  ine  .e 
rhr.quo  mois  que  se  fait  rete  réunion,  au  cours  de  laqueUe  les  Zélateurs  et  1<  s  Zéla- 
trices r<<ço'vdat  1  s  liilleis-imn'.'es,  qu'ils  doivent  dibtr'buer  aux  associée  de  leura 
oerclea  d  ur  e  coi:  euirant.    Voir  le  Maaud  ^es  Zélateurs  et  des  Zélatrices. 
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Privilèges  des  Directeurs  locaux 

1.  Pottvolr  d»itidulgencier.  —  S'il  a  sous  sa  direction  au 
moi  us  50  Associés  appartenant  au  2«  Degré  de  l'Apostolat 
de  la  Prière,  le  Directeur  jouit  du  pouvoir  d'appliquer  aux 
croix,  médailles  et  chapelets,  les  indulgences  apostoliques 
et  les  indulgences  de  Sainte- Brigitte  :  à  la  condition  qu'il  ait 
une  fois  par  mois,  dans  une  église  ou  une  chapelle^  une  réu- 
nion d'Associés.     (Resc  it  du  24  août  1884.) 

2.  Indulgences.  —  Il  a  droit,  à  titre  de  Zélateur  principal, 
à  toutes  les  indulgences  p!énières  accordées  aux  Zélateurs 
de  l'Apostolat,  soit  deux  fois  par  mois,  aux  fêtes  des  Patrons 
de  r Couvre,  soit  deux  fois  par  an,  lorsqu'il  renouvelle  sa 
consécration  au  Divin  Cœur  de  JÊSUS. 

3.  Réception  des  Zélatents.  -  I>s  Directeurs  locaux  ne 
doivent  point  dispenser,  sans  raison  suffisante,  les  Zélateurs 
et  les  Zélatrices  de  la  réception  du  diplôme  (i)  ;  en  cas  de 
dispense  de  ce  diplôme,  l'institution  se  fait  par  un  autre  acte 
positif,  par  exemple,  par  une  lettre. 

Quant  à  la  cérémonie  et  à  la  remise  officielle  du  dip'ôme, 
de  la  croix-médaille  et  du  Manuel,  elle  peut  se  faire  par  les 
Directeurs  locaux,  qui  ont  aussi  le  pouvoir  de  dispenser,  en 
tout  ou  en  partie,  de  ces  derniers  points  de  la  réception 
régulière.  Disons  cependant  que  les  personnes  appartenant 
aux  communautés  religieuses  sont,  en  règle  générale,  dis- 
pensées de  toutes  les  formalités  de  la  réception. 

On  recommande  aux  Directeurs  de  n'accorder  les  dis- 
penses que  pour  des  raisons  sérieuses,  car  l'expérience  a 
montré  comjien  ces  formes  extérieures  et  solennelles  sont 
utiles,  pour  exciter  chez  les  Zélateurs  et  chez  les  Zélatrices 
l'esprit  de  dévouement  qui  doit  les  caractériser. 

I^e  Règlement  (qui  se  trouve  dans  le  Manuel  des  Zélateurs 
et  des  Zélatrices)  "  doit  servir  à  nos  Directeurs  —  est-il  dit 
dans  les  instructions  —  comme  de  pierre  de  touche  pour  dis- 
cerner, entre  les  personnes  qui  travaillent  à  la  diffusion  de 


(1)  C'eiit  aux  Bureaux  du  Mbssàqkb  que  les  Directeurs  locaux  pourront  se  proou- 
t'ercos  diplô.uos. 
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l'CBiivre,  les  âmes  propres  à  faire  partie  de  ce  corps  rV élite. 
Les  personnes  qui,  sans  prendre  aucun  engagement  propre- 
ment dit,  acceptent  ce  règlement  avec  le  sincère  désir  d'y 
conformer  leur  conduite,  peuvent  être  admises  à  faire  leur 
consécration  suivant  le  rite  indiqué." 

On  ob  crve  un  délai  de  six  mois  pour  la  réception  des 
Zélateurs  et  des  Zélatrices;  c'est  là  une  direction  donnée 
dès  le  piincipe,  dans  un  but  facile  à  comprendre.  Mais, 
d'aucune  fuçon,  l'omission  de  ce  délai  n'entraîne  l'invali- 
dité ;  et  même  dans  bien  des  circonstmces  (par  exemple, 
pour  donner  une  première  impulsion  à  l'CËuvre  dans  une 
localité),  on  déroge  utilement  à  cet  usage.  Il  est  bon  cepen- 
dant de  ne  s'en  dispenser  que  pour  des  raisons  de  poids. 

La  consécration  solennelle  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices 
du  Cœur  de  Jésus  doit  être  renouvelée,  tous  les  six  mois, 
<lans  une  cérémonie  spéciale.  Une  indulgence  plénière  a 
été  attachée  par  le  Saint- S. ège  à  chacune  de  ces  rénovations. 
(R  scrit  du  14  juin  1877.)  —  Quand  on  prend  un  soin  parti- 
culier des  Zélateurs  et  des  Zélatrices,  ces  instruments  choi- 
sis du  Sacré-Cœur,  il  n'est  pas  d'heureux  résultats  que  les 
Directeurs  ne  puissent  attendre,  dans  une  paroisse,  dans  une 
ville  entière,  de  l'action  commune  de  ces  âmes  intimement 
unies  dans  le  Cœur  de  Jésus,  et  uniquement  désireuses  de 
s'entr'aider  pour  la  réalisation  de  tous  ses  desseins.  Les 
Zélateurs  et  les  Zélatrices,  en  effet,  sont  à  l'Apostolat  de  la 
Prière  ce  qu'est  à  l'armée  le  orps  des  officiers  ;  ils  en  cons- 
tituent le  cadre,  ils  en  sont  le  nerf,  la  vie,  la  force.  Ils  se 
divisent  entre  eux  les  quartiers  de  la  ville  ou  de  la  paroisse  : 
ils  se  distribuent  par  trentaines,  demi-trentaines  ou  dizaines, 
les  simples  Associés  de  l' Apostolat,  et  par  l'intermédiaire  de 
ces  Zélateurs  et  de  ces  Zélatrices  placés  à  la  tête  des  sections, 
un  curé  zélé  peut  atteindre  à  son  gré  toutes  ses  ouailles, 
a^ir  efficacement  sur  ses  paroissiens  et  communiquer  aux 
(Buvres  de  sa  paroisse  une  impulsion  vigoîireuse.  Il  n'a 
pour  cela  qu'à  donner  la  mot  d'ordre  à  ses  Zélateurs  et  à  ses 
Zélatrices. 
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4.  Pouvoixsd'agréRatetif.  — Il  a  le  pouvoir  d'admettre 
individuellement  les  fidèles  dansrArchiccnfr4rie  romaine  du 
Sacré-Cœur,  à  la  charge  cependant  de  transmettre  les  noms, 
au  moins  une  fois  l'an,  soit  à  nos  Bureaux,  soit  à  Rome, 
soit  à  une   confrérie    affiliée  à  l' Archiconf rérie  romaine. 


I>8  Directeurs  âiocésalns 

"  Les  Directeurs  diocésains,  qui  devront  être  désignés  par 
les  Ordinaires  dans  les  limites  de  leur  diocèse^  seront  insti- 
tués ou  par  le  T.  R.  Père  général  de  la  Compagnie  de  JÊsus 
alors  en  charge,  ou  par  le  Directeur  général  qu'il  aura  lui- 
même  délégué  à  Toulouse."  (Statuts,  art.  8.) 

Ainsi,  les  Directeurs  diocésains  seront  désignés  par  l'Or-' 
dinaire  du  Jieu  :  mais,  pour  exercer  validement  leurs  fonc- 
tions, ils  doivent  obtenir  les  pouvoirs  nécessaires  du  Direc- 
teur général  ou  de  son  Délégué.  D'ordinaire  on  répond  à 
leur  demande  en  leur  envoyant  un  diplôme  de  Directeur  di- 
océsain ;  mais  ces  pouvoirs  peuvent  leur  être  communiqués 
par  simple  lettre  ou  même  de  vive  voix. 

Les  Directeurs  diocésains  sont  constitués  pour  être,  dans 
les  diocèses  auxquels  ils  appartiennent,  les  principaux  Pro- 
moteurs de  r  Apostolat,  pour  le  faire  connaître  dans  les  pa- 
roisses. Communautés,  ou  Associations  qui  lui  demeurent 
encore  étrangères,  et  pour  aider,  dans  les  autres,  le  zèle  aes 
Directeurs  locaux. 

Diplômes  à^ agrégation.  —  C'est  au  Directeur  diocésain 
qu'il  appartient  de  contresigner,  s'il  le  désire,  les  diplômes 
d'agrégation,  signés  par  le  Directeur  général  ou  son  Délégué 
et  délivrés  exclusivement  par  ce  même  Directeur  général  ou 
son  Délégué  aux  paroisses  et  Communautés  qui  demandent 
leur  affiliation  à  l'Apostolat  de  la  Prière.  Les  diplômes 
d'agrégation  sont  valides  à  dater  du  jour  où  ils  sont  expé- 
diés, '  ^ 
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Dipldmes  de  Directeurs.  —  H  appartient  proprement  au 
Directeur  diocésain  de  constituer  les  Directeurs  locaux,  avec 
l'approbation  de  l'Ordinaire,  et  de  signer  leurs  diplômes.  Il 
est  opportun  que  ces  Directeurs  locaux  ne  soient  autres  que 
les  Curés  ou  Aumôniers,  tant  df  s  paroisses  que  des  Commu- 
nautés religieuses  agrégées. 

l^nvoi  des  Dip^C'vaes.  —  C'est  régulièrement  au  Directeur 
diocésain  de  transmettre  les  diplômes  d'agrégation  délivrés 
par  le  Directeur  général  et  les  diplômes  de  Directeur  local. 
Pour  obtenir  ces  diplômes,  les  Directeurs  diocésains  de 
France  s'adressent  au  Directeur  général  Délégué,  résidant  à 
Toulouse,  centre  général  de  l'Apostolat  de  la  Prière.  Dans 
les  autres  pays,  ils  font  leurs  demandes  aux  Editeurs  des  Mes- 
sagers du  Cœur  de  JÉSUS,  qui  veulent  bien  servir  d'entre- 
metteurs bénévoles  auprès  de  la  Direction  générale.  I^es 
Directeurs  diocésains,  qui  le  trouveraient  plus  avantageux, 
pourraient  encore  se  borner  à  faire  connaître  aux  Editeurs 
des  Messagers  les  demandes  qui  leur  auraient  été  adres- 
sées, et  charger  ces  Editeurs  d' y  faire  droit  directement  en 
leurs  nom  et  place,  dans  la  mesure  du  possible. 

Bien  qu'au  sens  des  Statuts  (art.  8)  le  Directeur  diocé- 
sain puisse  constituer,  par  un  nouvel  acte  d'institution,  un 
Directeur  local,  chaque  fois  que  celui  qui  était  en  charge 
vient  à  résigner  ses  fonctions  de  manière  ou  d'autre,  toute- 
fois il  est  moralement  nécessaire,  pour  éviter  d'extrêmes 
difficultés  d'organisation  et  spécialement  pour  la  collation  du 
diplôme,  que  le  Directeur  diocésain  délivre  les  pouvoirs  de 
Directeur  local,  non  seulement  au  prêtre  actuellement  char- 
gé du  centre  nouvellement  agrégé,  mais  encore  à  ses  succes- 
seurs dans  les  fonctions  ecclésiastiques  qu'il  remplit. 

C'est  pourquoi  les  diplômes  de  Directeur  local  que  délivre 
la  Direction  générale  portent  ces  mots  :  '  '  Desquels  droits 
et  privilèges  jouiront  aussi,  par  le  seul  fait,  vos  successeurs 
dans  la  même  charge  (ecclésiastique)  que  vous  remplissez  ; 
quibus  itemjuribus  ac  pHvilegiis^  ipso  facto ^  tui  in  eodem  mU' 
nete  pro  tempcre  successores  et  ipsi  gaudebunt.  " 
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Il  reste  cependant  loisible  au  Directeur  diocésain  de  biffer 
cette  clause,  s'il  ne  l'agréait  pas  dans  tel  cas  particulier  ; 
mais,  du  moment  qu'elle  reste  intacte,  le  même  diplôme  de 
Directeur  local  doit  servir  pour  le  prêtre  auquel  il  a  été  dé- 
livré et  pour  tous  ses  successeurs  dans  les  mêmes  fonctions 
ecclésiastiques. 

Conseils  centrauz.  —  C'est  au  Directeur  diocésain  qu'il 
appartient  de  présider  la  réunion  mensuelle  des  conseils 
ceiitraux. 

Ces  Conseils,  composés  l'un  de  Zélateurs  et  l'autre  de 
Zélatrices,  reiiferment  autant  que  possible  les  dignitaires  dés 
principales  CE^uvres  catholiques,  auxquelles  notre  I^igue  de 
zèle  doit  servir  de  stimulant  et  de  lien  par  le  dévouement 
généreux  de  ses  membres  à  tous  les  intérêts  du  Cœur  de 
JÉSUS.  On  comprend,  et  l'expérience  le  démoiiLre,  que,  par 
sa  composition  et  son  influence,  ce  double  Conseil  devient, 
entre  les  mains  da  Directeur  diocésain,  un  moyen  des  plus 
puissants  de  faire  prospérer  non  seulem»  nt  notre  Couvre, 
mais  encore  les  autres  CRuvres  cavholiques  dans  le  diocèse 
tout  entier. 

Ku  général,  le  Conseil  central  se  charge,  dans  chaque 
diocèse,  de  fournir  au  Directeur  diocésain  les  petits  fonds 
réclamés  pour  les  frais  de  l'CEuvre. 

Circulaires.  —  I^e  Directeur  diocésain  doit  surtout  entre- 
tenir le  zèle  dans  les  Communautés  et  paroisses  agrégées  ; 
il  est  donc  exlrêmemeut  désirable  que,  de  temps  en  temps, 
il  envoie  aux  Directeurs  locaux  des  circulaires,  avec  demande 
de  ici>oubj,  toLî jours  aux  frais  de  son  Conseil  central.        .  '. 

Installations  soleunelles.  —  Pour  imprimer  à  l'CEuvre 
Un  élan  durable,  il  est  excellent  de  donner  à  son  établisse- 
ment ou  à  son  orgauIiaLiou  dans  une  paroisse  le  plus  de 
feolcuniié  [«osoiule  (p.ciications,  chants,  consécration  bolen- 
nelle  au  divin  Cœur,  etc.).  Il  est  très  utile,  à  cet  effet,  que 
le  Directeur  diocésain,  touLes  les  fois  qu'il  le  peut,  p^é  ide 
lui  mâiuc  ces  céiémouics. 
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Semaines  religieuses.  —  lyC  Directeur  diocésain  doit  avoir 
à  cœur  d'étendre  à  toutes  les  paroisses  et  Communautés  de 
son  diocèse  les  bienfait?  d'une  Œuvre  qui,  sans  aucune 
charge  onéreuse,  ne  leur  apporte  que  des  avantages.  Pour 
atteindre  ce  but,  et  aussi  pour  exciter  le  zèle  dans  les 
paroisses  déjà  agrégées,  un  des  moyens  les  plus  faciles  et  les 
plus  en  usage  est  l'insertion  périodique,  dans  la  Semaine 
re/i^icuse des diocè'ie'i,  de  petits  articles  composés  tout  exprès, 
ou  choisis  dans  le  Messager  du  Sacré- Cceur. 

â^èle  des  Directeurs. — Enfin,  c'est  aux  Directeurs  dio- 
césains de  prendre  toutes  les  mesures,  conformes  aux  Sta- 
tuts de  l'Apostolat,  qu'un  zèle  prudent  leur  inspire  comme 
propres  à  faire  prospérer  l'Œuvre.  Ils  stimulent  le  zèle  des 
Directeurs  locaux  et  des  Zélateurs,  leur  signalent  les  indus- 
tries à  employer,  les  conquêtes  à  faire.  Ils  cherchent  eux- 
mêmes  les  moyens  les  plus  suavement  efficaces  pour  organi- 
ser l'Apo-^tolat  dans  les  paroisses,  Association:;  et  Commu- 
nautés où  il  est  inconnu  ou  languissant  ;  enfin,  ils  ne  négli- 
gent rien  pour  fournir,  en  grand  nombre,  au  Cœur  de 
Jésus  priant,  des  auxiliaires  qui  se  dévouent  tout  entier»  à  la 
réalisalion  de  ses  désirs. 

Indulgences  et  pouvoirs.  —  I^es  Directeurs  di  ccsaius 
gagnent  toutes  les  indulgences  accordées  aux  Directeurs 
locaux  ;  ils  ont  le  pouvoir  de  recevoir  individuellement  les 
fidèles  dans  1*  Archiconfrérie  romaine  du  Sacré  Cœur  ;  ils 
peuvent  appliquer  aux  objets  de  piété  les  indulgences  apos- 
toliques et  brigitter  les  chapelets.  Deux  conditions  sont 
toujours  requises  pour  ces  derniers  pouvoirs  :  "Ils  doivent, 
dit  le  Rescrit  du  24  août  1884,  être  à  la  télé  d'au  moins  50 
Associés  appartenant  au  2e  Degré  de  l'Apo^itolat,  et  avoir 
chaque  mois,  dans  une  église  ou  chapelle,  une  réunion 
d'Associés. 

Cette  dernière  condition  est  remplie  par  les  Directeurs 
diocésains  suivant  différentes  méthodes.  I^es  uns,  pour 
encourager  tour  à  tour  par  leur  présence  les  divers  centres 
qui  sont  à  leur  portée,  président  chaque  mois  quelque  réu- 
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nioii,  tantôt  dans  une  paroisse,  tantôt  dans  une  autre.  Plu- 
sieurs se  contentent  de  célébrer  habituellement  la  messe  du 
premier  vendredi  dans  une  chapelle,  centrale  par  sa  position, 
où  les  Associés  se  donnent  rendez-vous.  Il  en  est  qui  pré- 
sident ainsi  chaque  mois,  dans  une  communauté,  une  réunion 
avec  allocution  aux  Associés  ;  après  quoi,  les  Zélatrices  du 
Conseil  se  rendent  dans  une  salle  de  la  maison,  pour  y  tenir 
teur  séance  ordinaire. 

I^a  Direction  £fénéfale. 

Aux  termes  des  Statuts  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  "  le 
siège  principal  ou  centre  de  cette  Association  est  fixé  à  ToU' 
louse.  Son  Directeur  général  n'est  autre  que  le  T.  R.  Père 
général  lui-même  de  la  Compagnie  de  JÊsus,  alors  en  charge  ; 
lequel  pourra  déléguer  ses  pouvoirs  à  un  Mandataire  choisi 
par  lui  et  résidant  à  Toulouse."  (Art.  7.)  Confiée  aux 
mains  du  Supérieur  général  d' un  Ordre  religieux  répandu 
à  peu  près  en  tout  pays,  la  direction  de  notre  (Euvre  ne 
pourra  que  gagner  en  autorité,  en  unité,  en  efl&cacité,  en 
fécondité  enfin,  pour  le  bien  des  âmes  et  la  gloire  du  Sacré- 
Cœur  de  JÉSUS.  —  "  C'est  au  Directeur  général  (suprême) 
ou  au  Directeur  général  délégué  qu'il  appartient  d'instituer 
les  Directeurs  diocésains."  (Art.  8.)  Le  Bref  du  30  mars 
1886  lui  confère  officiellement  la  mission  "  de  promouvoir 
en  tous  lieux  l'Apostolat  de  la  Prière  et  de  résoudre  les 
difiicultés  quotidiennes  qui  peuvent  s'élever  dans  la  marche 
de  1' (Euvre.  " 

Rédacteurs  en  chet  ou  éditeurs  des  "  Mesjag^ers  du 

Cœur  de  Jésus.*' 

Dans  les  contrées  éloignées  du  centre  général,  il  y  a  les 
Rédacteurs  en  chef  ou  Editeurs  du  Messager  du  Cckur 
DE  Jfisus  publié  en  diverses  langues  étrangères.  En  ces 
régions,  les  Directeurs  diocésains  et  les  Directeurs  locaux 
peuvent,  s'ils  le  jugent  bon,  correspondre  avec  eux. 

Voici  quelques  po'uts  relatifs  à  ces  Rédacteurs  ou  Editeurs 
qui  veulent  bien  servir  d'entremetteurs  auprès  de  la  Direc- 
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tion  générale  de  l'CEnvre  et  lui  faciliter,  par  leur  concours 
bénévole,  l'administration  de  l'immens*»  corps  de  l'Apos- 
tolat : 

Envoi  des  liste  \  —  Les  Editeurs  des  Messagers  étran- 
gers envoient  au  Directeur  général  délégué,  au  moins  chaque 
année,  les  listes,  imprimées  ou  manuscrites,  des  paroisses  ou 
Communautés  agrégées.  Ils  doivent  se  pourvoir  au  centre 
général,  des  diplômes  d'agrégation  nécessaires  pour  l'annce 
suivante  ;  ils  y  trouveront  également  des  diplômes  de  Direc- 
teur local. 

Diplômes  et  Billets.  —  C'est  aux  Editeurs  de  ces  Messa- 
gers que  Its  Directeurs  diocésains  en  ces  contrées  s'adres- 
sent, soit  pour  les  diplômes  d'agrégation  qu'ils  doivent 
transmettre  aux  Directeurs  locaux,  soit  pour  les  diplômes 
de  ces  derniers  et  pour  ceux  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices, 
feoit  pour  les  Billets  d'admission  destinés  aux  Associés,  soit 
enfin  pour  tous  les  imprimés  concernant  l'CEuvre. 

Nos  Directturs  diocésains  étant  répandus  par  toutes  les 
contrées  de  l'univers,  comprendront  sans  peine  que  c'est  là 
l'unique  moyen  d'assuré"  à  notre  CEuvre  : 

1°  U  uniformité ,  qui  est  la  sauve- garde  obligée  de  toute 
vaste  association  ; 

2°  lya  simplicité  a' administration,  d'autant  plus  néceisaire 
que  r  Œuvre  est  plus  étendue  ; 

3°  \! intégrité  de  ses  Statuts,  expressément  recommandée 
par  ;•  ?.-ticle  5e,  où  il  est  dit  "  qu'il  ne  sera  permis  à  personne 
d'ajouter  d  autres  œuvres  pies  à  l'Apostolat  "  ; 

4°  1,0.  sécurité  d' enseignement  concernant  les  indulgences, 
privilèges  et  avantages  de  l'CEuvre,  la  Direction  générale  se 
trouvant  dans  l'impossibilité  morale  d'instruire  directement 
[chaque  Directeur  de  l'CEuvre  ; 

5^  L* économie  enûn,  relativement  au  matériel  ;  car  ces  Edi- 
[leurs  de  Messagers  sont  généralement  à  même  de  fournir 
[à  bon  compte  et  dans  de  bonnes  conditions  les  objets  néces- 
saires ou  utiles  pour  le  fonctionnement  régulier  de  1  CEuvre 
et  pour  la  propagande. 
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Moyens  de  Propagande.  —  I^es  Directeurs  des  Messagers 
étrangers  sont  priés  de  fournir  aux  Associés  de  leur  région 
les  moyens  de  connaître  exactement  l'esprit  de  l'CEuvre  et 
d'en  recueillir  les  fruits.  Ils  n'omettront  pas  de  faire  tra- 
duire dans  la  langue  du  pays  les  différents  documents  qui  la 
concernent  :  V  Apostolat  de  la  Pri'ère,  les  Manuels,  etc.  .  . 
C'est  ainsi  que  depuis  plusieurs  années,  vingt-huit  éditions 
étrangères  du  Messager  fout  prospérer  l'Apostolat  delà 
Prière  en  tous  pays. 

Ces  Messagers  sont  ainsi  classés  :  i  en  albmiis,  2  en  al- 
lemand, 6  en  anglais,  i  en  bas-breton,  i  en  langue  bohé- 
mienne, I  canadien-français,  i  catalan,  i  en  chinois,  i  en 
langue  croate,  4  en  espagnol,  i  en  flamand,  i  en  hollandais, 
I  en  hongrois,  2  en  italien,  i  en  polonais,  2  en  portugais,  1 
en  tamoul. 


I 


I^' Apostolat  de  la  Prière  dans  les  paro'sses. 

Nous  avons  déjà  fait  connaître  l'Apostolat  de  la  Prière 
dans  ses  grandes  lignes  et  dans  la  hiérarchie  de  sa  direction, 
il  importe  que  nous  entrions  dans  de  plus  grands  détails  sur 
son  établissement  et  sur  son  organisation. 

Nous  disons  son  établissement  et  son  organisation,  car 
ces  mots  représentent  des  idées  tout  à-fait  distinctes,  mais 
que  l'on  confond  trop  souvent  entre  elles. 

Eu  effet,  l'on  se  contente  en  beaucoup  d'endroits,  à' éta- 
bli} l'Apostolat  sans  se  soucier  de  \  organiser  ;  pourtant,  c'est 
l'organisation  qui  lui  donne  sa  force,  sa  vitalité  et  son  com- 
plet épanouissement. 

Un  prêtre  demande  un  Diplôme  d'agrégation  pour  sa  pa- 
roisse ;  il  distribue  à  ses  paroissiens  des  billets  d'admission, 
inscrit  leurs  noms  sur  le  registre,  puis,  chaque  année,  enrôle 
de  la  sorte  les  enfants  de  la  première  communion.  Il  a,  par 
là,  établi  l'CEuvre  dans  sa  paroisse,  mais  il  ne  l'a  pas  orga- 
nisée. 

Il  ne  sufl&t  pas  à  un  général  d'armée  de  recruter  des  sol- 
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fdats,  il  lui  faut  encore  les  diviser  en  compagnies,  leur  don- 
ner des  chefs,  les  former  aux  exercices  militaires,  co.nmuni- 
%quer  le  mot  d'ordre  aux  divers  corps  ;  en  un  mot,  il  lui  faut 
organiser  son  armée.     Autrement  elle  serait  sans  force,  sans 
.cohésion,  et  incapable  de  soutenir  le  choc  de  l'ennemi. 

Rétablissement  de  l'Apostolat  de   la  manière  indiquée 
)lus  haut,  n'est  que  le  recrutement  des  Associés.     Ce  n'est 
)as  encore  une  Ligue,  mais  une  simple  agrégation  de  mem- 
)res  isolés  et  sans  union  pratique.     Pour  que  cette  union, 
qui  fait  la  force,  s'opère,  il  faut  organiser  les  Associés,  c' est- 
dire,  les  diviser  en  cercles  ou  compignies,  leur  donner  des 
:hefs  de  sections,  leur  offrir  des  exercices  réguliers  par  des 
réunions  au  moins  mensuelles,  leur  communiquer  le  mot  d'or- 
Ire  par  les  bilitts  du  mois,  les  instrui(e  de  leurs  devoirs  par 
|a  prédication  et  par  la  lecture  régulièrement  offerte  à  tous 
lu  Messager,  organe  officiel  de  l' CEuvre,  leur  piocurtr  les 
grands  avantages  des  prières  de  toute  la  Ligue  pai  la  prati- 
que des  hitentions  particulières^  etc. 

Nous  appuyous  fortement  sur  la  nécessité  de  l'organisa- 
tion, pirce  que  c'est  là  le  point  capital  dans  la  Ligue. 

L'Apostolat  de  la  Prière,  en  effet,  ne  se  propose  pas  seu- 
lement la  sanctification  de  chacun  de  ses  membres,  mais  il 
)oursuit  encore  un  but  apostolique,  qui  est  la  gloire  de  Dieu 
)ar  le  salut  des  âmes. 

C'est  une  Ligue  non  seulement  de  prières,  mais  encore  de 
Eèle  et  de  combat  pour  les  intérêts  du  Sacré-Cœur.  Otez- 
liii  ce  caractère  de  zèle  et  de  prosélytisme,  et  vous  lui  enle- 
vez son  cachet  propre. 

C'est  au:5si  par  l'organisation  que  l' CEuvre  réussit  à  se 
goutenir,  Les  Associés  perdent  vite  l'esprit  de  l'Apostolat 
et  en  oublient  uiciue  bientôt  les  pratiques  partout  où  l'on  se 
contente  de  l'établir  sans  l'organiser. 

;^    Avant  d'entrer  dans  les  détails  de  l'organisation  de  1*A- 
Jpo-tolat,  il  nous  faut  dire  un  mot  des  formes  diverses  qu'il 
iieut  revêtir  selon  les  classes  de  personnes  paimi  lesquelles 
%ii  désire  l'organiser. 
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Formes  diverses  de  TApostolat  de  la  Prière. 

I^' Apostolat  de  la  Prière  peut  être  organisé,  soit  sous  une 
forme  générale  et  unique  pour  tous  les  paroissiens,  hommes, 
femmes  et  enfants,  soit  sous  dos  formes  spéciales  pour  cha- 
cune de  ces  trois  catégories.  On  peut  donc  avoir  l'Apostolat 
pur  et  simple  pour  les  femmes  et  les.  filles»  et  pour  les  mai- 
sons d'éducation  ;  /a  Ligue  des  ho-nmes,  et  la  Petite  Ligue 
des  Cadets  du  Sctcrê-Cœur,  De  là  trois  modes  distincts  d'or- 
ganisation, mais  reposant  tous  sur  le  grand  principe  de 
l'Apostolat  de  la  Prière  et  formant  au  fond  avec  lui  une  seule 
et  même  CEuvre.  Car  la  Ligue  des  hommes  et  la  Petite  I^i- 
)jUe  des  Cadets  ne  diffèrent  de  l' Apo  tolat  dans  sa  forme  or- 
V.  aire  que  par  de  pieux  engagements  de  surérogation  qui 

e  reut  pas  dans  la  constitution  de  notre  sainte  Irrigue  et 
qui  ne  doivent  pas  être  considérés  comme  formant  partie  de 
l'C^uv.:  He-mê/ne  de  l'Apostolat  (Statuts,  art.  5),  mai? 
dont  rauopt:.>n  ajoute  à  son  efficacité,  comme  l'expérience 
le  prouve  abondamment. 

Aucune  formalité  cr n on ique  spéciale  n'est  nécessaire  pour 
l'établissement  de  ces  branches  particulières  de  l' CEuvre  ;  il 
suffit,  pour  les  organiser,  que  la  paroisse  aît  été  agrégée  à 
l'Apostolat  par  un  D  plôme.  Nous  parlerons  d'abord  de 
l'organisation  de  l'CEuvre  sous  sa  forme  générale,  puis  nous 
ajouierons,  sous  des  litres  distincts,  ce  qui  est  spécial  à  la 
Ligue  des  hommes  et  à  la  Petite  Ligue  des  Cadets. 

Installation  de  l'Apostolat. 

M.  le  Curé  ou  l'un  de  ses  vie  lires,  nommé  par  lui,  com- 
mencera par  demander  au  Directeur  diocésain,  où,  à  son  dé- 
faut, au  Directeur  du  Messager  Canadien  du  Sacrê- 
CcEUR,  un  diplôme  d'agrégation  pour  la  paroisse  et,  pour 
lui-même,  un  Diplôme  de  Directeur  local.  Il  s'adressera,  en 
même  temps,  aux  Bureaux  du  Sacré  Cœur  (144,  rue  Bleu- 
ry,  Montréal),  pour  avoir  un  nombre  suffîsmt  de  billets  d'ad- 
mission, d'emblèmes  ou  scapulaires  du  Sacré-Cœur,  ainsi 
que  à&sspédmt7is  du  Mkssagkr,  dcs  b  Itets  mensuels,  et  aussi 
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des  croix  émaillées,  s'il  le  juge  à  propos.     II  trouvera  la 
nomenclature  de  tous  ces  objets  et  de  plusieurs  autres  dans 
^le  Catalogue  que  le  Messager  publie  chaque  année  et  qui 
lui  sera  expédié  sur  demande. 

Ensuite  le  Directeur  expliquera  lui-même  ou  fera  expli- 
uer  par  un  prédicateur  étranger,  bien  au  courant  de  tout 
e  qui  se  rapporte  à  l'Apostolat,  la  nature,  le  but,  les  prali- 
nes et  les  avantages  de  l'CEuvre,  en  même  temps  que  le 
rôle  des  Zélatrices  dans  son  organisation  (i),  puis  il  coiivo- 
uera  une  assemblée  générale  de  toutes  les  dames  et  demoi- 
elles  de  la  paroisse,  afin  de  procéder  à  la  formation  du  Bit- 
eau  du  Conseil  de  l'Apostolat,  c'est-à-dire  pour  l'élection 
[d'une  Présidente,  d'une  ou  de  plusieurs  Vice- Présidentes, 
'une  Secrétaire  et  d'une  Trésorière.     Ces  personnes  que 
l'on  aura  soin  de  choisir  parmi  les  plus  actives,  les  plus  in- 
fluentes et  les  plus  rccommandablespour  leur  esprit  chrétien, 
eront  les  aides  du  Directeur  pour  l'organisation  du  coips 
es  Zélatrices. 
Leur  élection  peut  se  faire  au  scrutin  secret  de  la  manière 
uivante  : 
Chacune  des  personnes  présentes  vient  donier  au  Direc- 
^teur  le  nom  delà  personne  qu'elle  juge  la  plus  propre  à  r  ém- 
ir la  charge  de  Présidente  ;  chaque  nom  ainsi  donné  est 
crit  sur  une  feuille  de  papier  et  on  le  fait  ensuite  suivre  d'au- 
ant  de  points  qu'il  y  aura  eu  de  votes  en  faveur  de  la  per- 
|sonne  qu'  il  représente.     Celle  qui  aura  réuni  le  plus  de  voix 
5era  proclamée  Présidente  par  le  Directeur,  s'il  l'approuve  ; 
a  deuxième  sur  la  liste  sera  Vice  Présidente,  et  ainsi  de  suite, 
'il  y  a  plusieurs  Vice- Présidentes. . 

Le  Directeur  choisira  ensuite,  de  concert  avec  les  digni- 
aires  élues,  la  Secrétaire  et  la  Trésorière,  et  le  Bureau  du 
onseil  sera  ainsi  formé. 

Dans  quelques  paroisses,  le  Directeur,  au  lieu  de  faire 
'élection  des  dignitaires  de  l' Ap  jstolat  de  la  manière  susdite, 
hoisit  pour  Présidentes  les  premières  dignitaires  d' Associa- 
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(1)  XouB  dirons  Zélatticis  parce  que.  dfins  lesc<  mmeacements  Burtout.  des  Zéla- 
Burs  ne  aeiaiint  ras  au8«i  fa  ili-s  à  trouver. 
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lions  f'éjà  existantes,  telles  que  la  Congrégation  des  Dames 
de  Siinte-Anue  et  la  Congrcgati  m  des  Eufants  de  Mariu  ; 
pour  SL^crétaire  et  Trésorière,  la  Secrétaire  et  la  Trésorière 
de  l'une  de  ces  Associations.  C'e.-.t  à  lui  de  juger  ce  qui  con- 
vient le  mieux.  Mais,  en  général,  il  est  préférable  de  cons- 
tituer un  Bureau  indépendant  pour  l'Apostolat;  c'est  un 
moyen  plus  sûr  de  rallier  tous  les  suffrages. 

lye  Bneau  étant  ainsi  formé,  le  Directeur  procédera  à  la 
nomination  des  Zélatrices. 

Cette  nomination  appartient  de  droit  au  Directeur  ;  mais 
il  est  important  qu'il  prenne  l'avis  du  Bureau  sur  le  choix  à 
faire.  Il  procédera  ainsi  plus  sûrement  et  il  intéressera  da- 
vantage les  dignitaires  à  l'CEuvre  de  l'Apostolat. 

On  nommera  donc  dan3  chaque  rue  ou  dans  chaque  rang 
de  la  patoi-^se  une  Zélatrice  pour  cinq  ou  six  familles.  La 
Secrétaire  aura  soin  de  faire  une  liste  exacte  des  Zélatrices 
ainsi  choisies  et  d'en  remettre  une  copie  au  Directeur  et  à 
chacune  des  dignitaires  du  Bureau. 

Le  dimanche  suivant,  ou  à  la  prochaine  réunion  de  la  pa- 
roisse, le  Directeur  fera  connaître  aux  paroissiens  le  résultat 
de  l'élection,  donnera  les  noms  des  Zélatrices  choisies  et 
les  convoquera  en  assemblée  générale,  afin  de  les  instruire 
des  devoirs  de  leur  charge  et  de  les  pourvoir  des  objets  né- 
cessaires à  l'enrôlement  des  Associé».  Elles  trouveront  la 
manière  de  procéder  à  cet  CLrôlement  dans  le  Guide  des  Zé- 
latrices, dont  chacune  recevra  un  exemplair»*. 

Chaque  Zélatrice  devra  remettre  à  la  Trésorière  sa  liste 
d'enrôlement  sur  laquelle  elle  aura  inscrit  les  noms  de  bap- 
tême et  de  famille,  et  les  adresses  des  Associés  enrôlés,  ainsi 
que  les  contributions  (i)  perçues  d'eux. 


il 


ri 

M  1, 


(1)  II  y  a  donc  une  con*rih'  tinn  annuelle  dans  la  Lîcrue  ? 

Voue  répondons  ea  di-ti  g-iant  à  cttte  question.  Puur  é  re  reçu  dans  l'Apostolat, 
o'est-à  dire  pour  faire  m.'-crire  fon  iiouj  hur  le  retrïRcre  et  recevoir  un  billet  d'admis- 
sion, et-  l'ar  là,  avoir  droit  anx  indulgencos  do  1  Œuvre,  il  n'y  a  rien  à  pnyer.  Mais 
sil'on  dfèiti  avoir  leFCup'ilairc du Siici'é-  œur.recevoir chaque  moiâ  le  billet*image, 
avoir  l'avantage  de  liru  <  bequo  mois  à  son  t  ur  le  Mbssaokb.  il  fautdonmr  une  fé- 

t;èr«  coniributi  n  annuelle  :  car  l'on  ne  weut  rai^onnaolemeut  s'attendre  à  oeque 
e  Bureau  i>renne  tous  Us  frai»  de  ces  choses  à  sa  charge,  i  a  contribution  annuelle 
est  généraleioent  de  cinq  centp  pour  chaque  Associé  et  elle  suffît  pour  que  la  Iréso- 
ribre  puiwu  r  ncontrer  le-  t°r..i8eour^n'S  de  l'Œuvrd.  Quant  aux  oioix  émaillées, 
oomwe  elle' ne  sont  i  ai  de  s  ricte  nécesité.led  Aesoeiésqui  désirent  led  avoir, 
les  achètent  o  ex  la  Trédoriôre. 
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I,a  Trésorière  remet  ces  listes  de  noms  à  la  Secrétaire,  qui 
ICvS  inscrit  sur  le  registre  de  l'Apostolat. 

En  peu  de  jours,  les  Zélatrices  auront  ainsi  enrôlé  la  plus 
grande  partie  de -5  paroissiens  et  l'CEuvre  sera  fondée. 

La  Trésorière  devra  alors  voir  combien  il  lui  faut  d' abon- 
ne me  «its  au  yl/<r5^a/tfrâf/^  ►S'â'c//-Câ?«r  (un  par  Quinzaine)  et 
combien  de  billets-images  mensuels  (un  pour  chaque  Asso- 
cié), et  elle  en  fera  la  demande  aux  Bureaux  du  Sacré-Cœur. 

Elle  devra  avoir  soin  de  ne  pas  inclure  dans  ce  calcul  les 
noms  de  ceux  qui  n'auront  pas  payé  leur  contribution  an- 
nuelle, se  contentant  de  la  simple  agrégation  par  le  billet  d'ad- 
mission, sans  se  soucier  de  se  procurer  le  scapulaire  du  Sa- 
cré-Cœur  et  les  billets  mensuels.  Les  Zé  atrices  auront  dû, 
à  cet  effet,  inscrire  ces  noms  sur  un  papier  à  part  et  non  sur 
leur  liste  régulière  de  quinzaine.  *  ;  • 

Réunion  mensuelle  des  ^élat^rices 

C'est  au  cours  de  la  réunion  mensuelle  des  Zélatrices  que 
la  Tré-orière  remet  à  chacune  d'elles  le  Messager  du  Sacré- 
Cœur  et  les  billetS'imares  qui  doivent  être  distribués  aux  As- 
sociés pour  le  mois  suivant.  Cette  réunion  doit  se  faire  vers 
la  fin  de  chaque  mois,  ordinairement  le  quatrième  dimanche 
ou  au  commencement  de  la  quatrième  semaine.  Les  Messa- 
gers et  les  billets  mensuels  sont  toujours  expédiés  à  temps  à 
la  Trésorière  pour  cette  réunion.  Quant  à  l'ordre  à  y  sui- 
vre, il  est  indiqué  dans  le  Guide  des  Zélatrices.  C'est  aus'-^i 
dans  ce  même  Guide  que  les  dignitaires  du  Bureau  verront 
en  détails  les  fonctions  qu'elles  sont  appelées  à  remplir. 

Remarquons-le  bien  ;  c'est  le  Conseil  des  Zélatrices  qui 
est  l'âme  de  l'Association  ;  c'est  lui  surtout  qui,  à  l'aposto- 
lat de  la  prière,  joint  l'apostolat  de  l'action.  Si  M.  le  Di- 
recteur a  soin  de  les  réunir  exactement,  de  stimuler  et  d'é- 
clairer leur  zèle,  leur  faisant  partager  sa  sollicitude  pour  le 
bien  de  la  paroisse,  il  aura  dans  cette  institution,  extrême- 
ment simple,  un  moyen  très  efficace  d'agir  sur  tous  les  pa- 
roissiens et  de  faire  parvenir  ses  pensées  et  ses  iustes  désirs 
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au  sein  des  familles,  que  les  Zélatrices  ont  l'occasion  de  vi- 
siter chaque  mois  en  distribuant  les  billets  de  l'O^uvrf. 
Ainsi  cette  Ligue  de  zèle  groupe,  dans  une  paroisse,  toutes 
les  bonnes  volontés  et  centuple  leur  force.  C'est  là,  sans 
contredit,  un  immense  avantage,  et  c'est  en  l'exploitant 
pour  la  gloire  divine  que  l'on  comprendra  de  mieux  en  mieux 
rCE'ivre  elle-même  et  qu'on  lui  donnera  sa  véritable  physio- 
nomie. 

Béception  soleiitielle  des  Associés. 

Quoique  l'admission  privée  des  A'^sociés,  qui  se  fait, 
comme  on  vient  de  le  dire,  par  l'intermédiaire  des  Zéla- 
trices, soit  valide  et,  par  conséquent,  les  incorpore  réelle- 
ment à  rcEuvre  et  leur  donne  droit  à  toutes  ses  indulgenc  s, 
il  est  cependant  préférable,  là  où  la  chose  peut  se  faire  com- 
modément, d'avoir  encore  une  réception  solennelle  par  le 
Directeur,  une  fois  l'enrôlement  terminé,  puis  d'autres,  de 
temps  en  temps,  pour  les  agrégés  subséquents.  Quand  il 
n'y  a  aucune  cérémonie  de  réception,  l'on  attache  moins 
d'importance  à  son  admission,  et  le  souvenir  en  est  moins 
vivace  et  plus  vite  effacé.  Cette  remarque,  vraie  pour  tous, 
l'est  encore  plus  pour  les  enfatits. 

Voici  deux  méthodes  proposées  pour  la  réception  solen- 
nelle : 

La  première  consiste  à  convoquer  tous  les  Associés, 
anciens  et  nouveaux,  pour  une  messe  solennelle  et  oour  une 
communion  générale.  A  l'issue  de  la  messe,  les  assistants 
chantent  un  cantique  au  S  icré  Cœur  ;  après  quoi  le  Direc- 
teur, ou  un  autre  p:  être  invité  pour  la  circonstance,  adresse 
une  allocution  d'environ  dix  minutes  à  l'assistance,  sur 
l'Apostolat.  Le  discours  fini,  le  prêtre  bénit  à  haute  voix 
les  insignes  du  Sacré-Cœur  que  chacun  tient  en  main  ;  cette 
bénédiction  terminée,  la  réception  commence. 

Les  Associés  s'approchent  à  tour  de  lôle  de  la  Table 
sainte,  comme  pour  la  communion,  et  chacun  présente  non 
insigne  au  prêtre,  qui  le  lui  fait  baiser  et  le  lui  remet  en  disant  : 
Acdpe,  ftater  {yçX  soyor) ,  effigiem  samiissimi  Co  dis  Jesu.  _ 
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Tant  que  dure  la  réception,  il  est  bon  que  les  assistants 
chantent  un  cantique  au  Sacré-Cœur,  et  que  les  orgues,  s'il 
y  en  a,  accompagnent  le  chant. 

La  réception  est  suivie,  autant  que  possible,  d'un  salut 
solennel  :  Parce,  Domine,  Magnificat,  Sanctc  Joscpli  et  Tan- 
ium  ergo.  Avant  la  bénédiction  et  au  pied  même  du  Saint 
Sacrement,  le  Directeur  lit,  au  nom  de  tous  les  Associés,  un 
acte  de  consécration  au  Sacré-Cœur. 

Enfin,  la  cérémonie  s'achève  par  un  cantique  à  la  Sainte 

Vierge. 

La  seconde  méthode  plus  facile  dans  les  villes,  consiste  à 
faire  cette  cérémonie  le  soir  après  vêpres.  Saut  la  me«se  et 
la  communion,  tout  le  reste  se  passe  comme  ci-dessus. 


L'APOSTOI^AT  PARMI  I^BS  HOMMES 


I^a  I/igtte  des  hommes 

I.  —  NATURE  DE  LA  LIGUE.  —  La  Ligue  des  Hommes 
est  une  forme  spéciale  de  l'Apostolat  de  la  prière  ;  elle  n'est 
ni  une  Confrérie,  ni  une  Congrégation  proprement  dite,  mais 
une  association  de  prières  et  de  zèle  en  union  avec  le  Sacré- 
Cœur  de  JÉSUS.  Pour  l'établir  dans  une  paroisse,  il  faut, 
mais  il  suffit  que  cette  paroisse  soit  agrégée  par  un  Diplôme 
à  l'Apostolat  de  la  Prière. 

II.  —  BUT  DE  LA  LIGUE.  —  Le  but  de  la  Ligue  est 
de  propager  et  de  conserver  V esprit  chrétien  dans  les  familles 
et  dans  les  sociétés  au  moyen  de  la  dévotion  au  Cœur  de 

JÉSUS. 

Cette  dévotion,  en  effet,  porte  les  chrétiens  : 

1°  A  s'unir  de  plus  en  plus  étroitement  au   Cœur  de 

JÉSUS  par  une  sainte  communauté  de  vues  et  d' intérêts,  et 

par  la  réception  régulière  des  sacrements  de  Pénitence  et 

d'Eucharistie; 

2**  A  s'opposer  énergiquement  aux  ennemis  de  la  sainte 


f 
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Église,  tels  que  les  francs  maçons  et  leurs  adeptes,  et  à  com- 
battre à  outrance  les  vices  qui  s'attaquent  plus  communé- 
ment aux  hommes,  tels  que  le  blasphème  et  l'intempérance. 
Pour  atteindre  ce  but,  la  lyigue  se  sert  de  Pratiques  et  de 
Promesses  spéciales. 

III. —LES  PRATIQUES  DE  LA  LIGUE.  —  Los /ra- 
iiques  de  la  Ligue  sont  les  suivautes  : 

1°  L'Offkande  quotidienne  au  Sackê-C  (.  —  Le 
Ligueur  doit,  chaque  matin,  ollrir  toutes  les  prié  es,  œuvres 
et  souffrances  de  la  journée  aux  intentions  du  Sacré  Cœur. 
C'est  là  la  pratique  essentielle  de  la  Ligue.  Aucune  forn.ule 
spéciale  n'est  obligatoire  ;  on  pourra  .se  servir  de  la  .su)  vante  : 

Divin  Cœur  de  Jésus,  7V  vous  offre ^  par  le  Cœuf  imma- 
culée de  Marie,  les  prières,  les  œîivres  et  les  souffrances  de 
cette  jour7iée,  en  réparation  de  ?ios  o^efises,  et  à  toutes  les  inten- 
tions po7ir  lesquelles  vous  vous  immouz  sans  cesse  sur  V  autel. 

N.  B.  —  Les  intentions  principales  du  Cœur  de  Jésus  sont 
la  gloire  de  Dieu,  le  salut  des  âmes  et  le  triomphe  d«  l'Église. 

2°  L'Offrande  X  Marie.  —  Le  Ligueur  es  tement 
invité  à  dire,  chaque  jour,  un  Pater  et  dix  Ave  Maria  pour 
les  intentions  recommandées,  chaque  mois,  par  Notre  Saint- 
Père  le  Pape  et  par  les  Associés.  -^  ■'^' 

Ces  intentions  sont  indiquées  sur  les  billets  images  que  les 
Zélateurs  distribuent  ordinairement  chaque  mois  aux  Asso- 
ciés de  leurs  Cercles  respectifs.        .        "  . 

3°  La  réunion  des  Associés.  —  Les  Ligueurs  doivent 
se  réunir  chaque  mois  autant  que  possible,  au  jour  indiqué 
par  le  Directeur. 

Là  où  la  réunion  ne  peut  facilement  avoir  lieu  chaque 
mois,  elle  doit  se  faire  au  moins  tous  les  trois  mois,  aux 
jours  de  communion  géiérale. 

Cette  réunion  est  un  acte  de  réparation  au  divin  Cœur  de 
JÉSUS  pour  l'indifférence  et  les  mépris  des  mauvais  chré- 
tiens, en  même  temps  qu'un  moyen  pratique  offert  aux 
Ligueurs  de  ranimer  leur  ferv^eur  et  de  s' instruire  davantage 
de  leurs  devoirs. 
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IV.  —  LES  PROMESSES  DE  LA  LIGUE.  —  Les  Li- 
Sgueurs  promettent  : 

1°  De  communier  quatre  fois  l'an  aux  jours  désignés  par 
'  le  Directeur  ; 

2°  De  ne  pas  blasphémer,  d'empêcher  le  blasphème  et 
^  de  le  îé  parer  ; 

3°  De  combattre  le  fléau  de  l'intempérance  en  s' abstenant 

,:  d'aller  boire  aux  cabarets. 

si 

^  N.B. — Ces  Promesses  n'obligent  pas  sous  peine  de 
%  péché  ;  cependant,  ce  sont  des  engagements  solennels  qu'un 

homme  de  cœur  et  d'honneur  doit  tenir  fidèlement.  Elles 
V  sont  propres  à  la  Ligue  des  hommes,  mais  ne  doivent  j^oint 

être  considérées  comme  faisant  partie  de  \  Œuvte  elle  menu 

de  l'Apostolat.  (Statuts,  art.  5). 

>  On  fait  ordinairement  les  communions  générales  de  la 
Ligue  aux  époques  suivantes:  l**  au  temps  des  pâques  ; 
ii2**  au  mois  de  juin  ;  3°  au  mois  d'octobre  ou  de  novembre  ; 
14°  au  mois  de  décembre  ou  de  janvier.  C'est  au  Directeur 
.u  de  les  fixer. 

%     Quoique  ces  communions  trimestrielles  soient  les  seules 

'exigées  par  la  Ligue  des  hommes,  on  a  lieu  d'espérer  que  le 

plus  grand  nombre  d'entre  eux  fera  la  communion  répara- 

f.trice  mensuelle,  comme  cela  se  pratique  d'ordinaire  dans  les 

?g!Centres  de  l'Apostolat. 

On  appelle  fêparatrice  une  communion  offerte  au  Sacré- 

IPœur  pour  le  consoler  des  outrages  qu'il  reçoit  de  la  part 

IIÉdcs  pécheurs,  surtout  dans  le  sacrement  de  l' Eucharistie,  et 


Mlhour  détourner  les  fléaux  de  la  colère  divine. 

V.— CAUSES   D'EXCLUSION   DE  LA  LIGUE.— 
pn  ne  doit  ni  admettre,  ni  retenir  dans  la  Ligue  : 

V  Ceux  qui  appartiennent  à  des  sociétés  non  tolérées  par 
4' Église  ; 

:':    2°  Les  blasphémateurs  qui  ne  s'appliquent  pas  à  se  cor- 
^yiger  ; 
y^.    Z^  Ceux  dont  la  conduite  serait  préjudiciable  à  l'honneur 


^;'l 
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de  la  Licfue  ;  ceux,  par  exemple,  qui  seraient  reconnus 
comme  fréquentant  les  cabarets,  contre  leur  promesse,  ou 
comme  donnant  du  scandale  par  l'abus  des  liqueurs 
enivrantes,  etc.  ■         '-  .  ■ 

Il  appirtient  au  Conseil  de  décider,  à  la  majorité  des  voix 
et  avec  rappTobation  du  Directeur,  si  un  Associé  doit  être 
renvoyé,  avec  ou  sans  avis  préalable.  v  ' 

VI.— L'INSIGNE    DE   LA   LIGUE..— Les  Ligueurs, 
tiendront  à  honneur  de  porter  ostensiblement  l'Insigne  de  la 
Ligue,  soit  le  grand  médaillon,  soit  la  croix  émaillée.  - 

Il  est  aussi  à  désirer  qu'ils  portent  tous  le  scapulaire  du 
Sacré-Cœur. 

VII.  —  RÉCEPTION  DANS  LA  LIGUE.  —  Pour  être 
reçu  validement  dans  la  Ligue  et  avoir  ainsi  droit  à  ses  nom- 
breuses indulgences,  il  faut  donner  son  nom  au  Directeur 
local,  qui  l'inscrira  ou  le  fera  inscrire  sur  le  Registre  de 
rcEuvre  et  remettra  ou  fera  remettre  au  nouveaîi  Ligueur 
un  livret  d'admission. 

La  réception  solennelle  se  fait  de  la  manière  suivante  : 

Le  Président  entouré  des  autres  Ofificiers  et  tenant  le  dra- 
peau, se  place  dans  le  chœur  :  tous  sont  tournés  vers  la  nef. 

Les  récipiendaires  sont  appelés  à  la  table  de  communion 
et  le  Directeur,  après  leur  avoir  rappelé  en  quelques  mots 
leurs  devoirs  de  Ligueurs,  leur  demande  à  tous  :  "  Promet- 
tez-vous fidélité  aux  Pratiques  et  aux  Promesses  de  la 
L^gue  ?  "  Ils  lèvent  la  main  en  disant  à  haute  voix  :  **  Oui, 
nous  le  promettons." 

Le  Directeur  bénit  alors  les  insignes  et  les  distribue  en 
disant  à  chacun  :  Aaipe  JraUf,  imaginent  Cordis  Jusu. 
SU protedio  tua  m  vita  et  sahs  in  mort'.  (Recevez,  mon 
frère,  l'insigne  du  Cœur  de  Jésus.  Qu'il  sMt  votre  protec- 
tion durant  la  vie  et  votre  salut  à  la  mort). 

Suit,  si  possible,  le  salut  du  Saint  Sacrement  pendant 
lequel  le  Directeur  ou  le  Président  lit  l'acte  de  consécration 
des  Associés  au  Cœur  de  J^us. 


'•'M. 
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VIII.  -I,K  CONSEIL  DE  LA  UGUE.— La  Ligue 
est  gouvernée  par  un  Conseil  composé  du  Prêtre  Directeur^ 
des  Officiers  et  des  Zélateurs  ou  Conseillers. 

Les  Officiers  sont  le  Président,  les  deux  Vice^ Présidents,  le 
Secrétaire  et  le  Trésorier.  Le  Président  et  les  Vice  Prési- 
dents sont  élus  par  les  Âssoçjés  au  scrutin  secret,  sous  la 
présidence  du  Directeur, 

Le  Président  reste  en  charge  un  an  ;  il  est  ensuite  rem- 
placé par  le  premier  Vice- Président,  puis  par  le  deuxième. 
Les  Associés  élisent  chaque  année  un  deuxième  Vice- Prési- 
dent, au  mois  de  janvier,  de  la  manière  indiquée  plus  haut. 
Le  Président  sortant  de  charge  reste  de  droit  conseiller  pour 
trois  ans. 

IX.  —  FONCTIONS  DU  t>RÊSIDENT  ET  DES  VICE- 
PRÉSIDENTS.  —  Le  Président  et  les  Vice- Présidents  sont 
,les  auxiliaires  principaux  du  Directeur  ;  ils  doivent  veiller  à 
r honneur  de  la  sainte  Ligue  et  donner  l'exemple  aux  autres 
par  leur  fidélité  à  garder  les  Ptatiques  et  les  Promesses  de 

ïl.rCEuvre.  Ils  sont  spécialement  préposés  aux  Zélateurs  qu'ils 
p  doivent  visiter  et  encourager,  chacun  dans  son  district. 
'M     Ils  doivent  aussi  s' efforcer  de  recruter  de  nouveaux  Asso- 
Mciés  pour  la  Ligue. 

m    X.  — FONCTlO>îS    DU    SECRÉTAIRE.  —  Le   Secré- 

§  taire,  qui  est  nommé  par  le  Directeur,  le  Président  et  les 
Vice  Présidents,  doit  inscrire  dans  i^n  registre  spécial  les 
^^oms  des  Associés,  leurs  adresses  et  la  date  de  leur  récep- 
tion.   Il  rédige  dans  un  livre  ad  hocX^s  miifutes  des  délibé- 
rations de  chaque  séance  du  Conseil  et  il  en  donne  lecture 
au  commencement  de  la  séance  suivante. 

Il  distribue  à.  chaque  Zélateur  ][a  listels  Associés  qu'on 
Jui  aura  assignés.  .  \\y^:>h  y-^'  ^^-.z  ■     ■ 

,  Enfin,  il  doit  envoyer,  chaque  année,  au  mois  de  juin,  au 
.Directeur  du  Messager  Canadien  du  Sacrê-Cceur,  un 
|-apport  sur  l'état  de  la  Ligue  dans  son  Centre,  après  l'avoir 
lait  approuver  par  le  Directeur. 


»"  ■!      ••* 
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Ce  rapport  doit  indiquer  :  i*  le  nombre  actuel  des  Asso- 
ciés actifs  :  2**  le  nombre  moyen  des  communions  trimes- 
trielles ;  3**  les  fruits  les  plus  remarquables  produits  par  la 
Liî?ue. 

Le  Secrétaire  devrait  aussi  rapporter  au  plus  tôt  au  Direc- 
ieur  du  Mbssagbr  les  décès  des  Associés,  afin  quMls  soient 
insérés  dans  le  Bulletin  nécrologique. 

XI. —FONCTIONS  DU  TRÉSORIER.  —  Le  Tréso- 
rier, qui  est  nommé  de  la  même  manière  que  le  Secrétaire, 
doit  tenir  le  livre  de  comptes  de  la  Ligue  et  y  entrer  avec  soin, 
jour  par  jour  :  i°  les  recettes  provenant  des  quêtes  et  des 
contributions  annuelles  perçues  des  Ligueurs  par  les  Zéla- 
teurs, de  toute  souscription  approuvée  par  le  Conseil  et  de 
la  vente  des  objets  pieux,  tels  que  manuels,  insignes,  abonne- 
ments au  MassAOBK,  etc.  ;  2°  \qv&\i£& paiements  qu'il  aura 
faits. 

Il  ne  peut,  sans  l'autorisation  du  Conseil  et  la  sanction  du 
Directeur,  faire  aucune  dépense  en  dehors  des  transactions 
ordinaires  avec  le  Bureau  central  du  Sacré-Cœur. 

Il  doit,  chaque  année,  au  mois  de  janvier,  rendre  au  Con- 
seil un  compte  détaillé  de  l'état  des  finances  de  la  Ligue. 

XIÎ.  —  FONCTIONS  DES  ZÉLATEURS  OU  CON- 
SEILLERS. —  La  Ligue  est  divisée  en  cercles  de  15  Asso- 
ciés, plus  ou  moins,  à  la  tête  desquels  sont  préposés  des 
Zélateurs  choisis  par  le  Directeur  et  les  Officiers  de  la  Ligue. 
Ils  appartiennent  de  d  oit  au  Conseil. 

Les  principales  fonctions  des  Zélateurs  sont  les  suivantes  : 

i^  Recruter  de  nouveaux  Associés  à  la  Ligue,  qu'ils  doi- 
vent s'efPorcer  de  faire  prudemment  connaître  surtout  dans 
le  district  assigné  à  chacun  ; 

2^  Distribuer,  avant  le  commencement  du  mois,  les  Inlïeis 
mfjtsuels  de  la  Ligue  aux  Associés  de  leurs  Cercles  respec- 
tifs et  faire  circuler  parmi  eux  le  Mbssagbr  du  SacbÊ- 
CcauR,  à  moins  que  l'on  ne  préfère  laisser  ce  soin  aux  Zéla- 
trices du  Sacré-Cœur,  là  où  elles  existent  ;  mais,  dans  ce  cas, 
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les  Zélateurs  doivent  tout  de  même  voir  de  temps  en  temps 
les  Associés  de  leurs  Cercles,  afin  de  les  encourager  et  de 
leur  transmettre  les  messages  du  Directeur,  s'il  y  a  lieu  ; 

3**  Tenir  le  Secrétaire  au  courant  des  changements 
d'adresse,  départs  de  la  paroisse,  décès  de  leurs  Associés  ; 

4°  Si  les  Zélateurs  sont  chargés  de  distribuer  eux-n  êmes 
les  àt/Uis  du  mois  et  de  faire  circuler  le  Mfssagbr,  ils  de- 
vront prélever  (i),  chaque  année,  une  cotisation  de  5  cents 
de  chacun  de  leurs  Associés  et  il  la  transmettront  au  Tréso- 
rier, qui  leur  remettra,  au  cours  de  leur  réunion  mensuelle, 
les  publications  en  question. 

On  ne  doit  jamais  oublier  que  la  lecture  du  Messager  et 
la  distribution  des  billets-images ^  sans  être  essentielles,  sont 
le  plus  solide  soutien  de  la  Ligue. 

XIII.  —  RÉUNIONS  DU  CONSEIL.  —  Le  Conseil  doit 
se  réunir  chaque  mois,  pour  l'expédition  des  affaires  de  la 
Ligue.  Cette  réunion  a  généralement  lieu  le  quatrième 
dimanche  ou  dans  le  cours  de  la  quatrième  semaine  du  mois. 

C'est  durant  ces  réunions  intimes  que  le  Conseil  doit  avi- 
ser aux  meilleurs  moyens  de  faire  progresser  la  sainte  Ligue 
et  les  autres  CEuvres  qu'il  a  cru  devoir  adopter  d'une  ma- 
nière permanente  ou  transitoire,  comme  plus  conformes  aux 
intérêts  du  Cœur  de  Jésus  et  aux  besoins  locaux.  C'est 
aussi  durant  ces  séances  régulières  que  les  approbanistes 
sont  admis  à  la  réception  à  la  majorité  des  voix  et  que  le 
renvoi  des  membres  infidèles  à  leurs  promesses  est  décrété. 

Le  Conseil  doit  être  Vâme  et  le  moteur  de  la  Ligue. 

XIV.  —ORDRE  DE  LA  RÉUNION  DES  ASSOCIÉS. 
x°  Cantique  au  Sacré-Cœur  ;  2°  Recommandations  spéciales  : 
malades,  morts,  etc.  ;  3*^  Instruction  courte  et  simple  ;  4** 
Salut  du  Saint  Sacrement,  si  possible,  et  acte  de  consécration. 
Le  tout  ne  devrait  pas  durer  plus  d'une  demi- heure. 

XV.  —  DRAPEAU.  —  Il  est  à  désirer  que  chaque  Centre 
de  la  Ligue  aît  son  drapeau. 

(1)  a  moins  que  le  Conseil  n'adopte  an  autre  moren  de  pourrolr  aux  dépenien 
«earantfi,  par  des  qi\4t es.  par  exemple. 
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Le  drapeau  porte,  d'un  côté,  l'écusson  de  la  Ligue  avec 

les  inscriptions  :  Ligue  des  hommes... établie  le... j 

de  l'autre  côté,  une  image  du  Sacré-Cœur  avec  les  inscrip- 
tions :  Paroisse.. Que  votfe  f'ès^ne  artivel  j 

RÉCEPTION  DES  ZÉLATEURS.  —  Les  Officiers  et  les 
Conseillers  de  la  L'gue  sont  par  office  Zélateurs  de  l'Aposto- 
lat de  la  Prière  et  ont  droit  de  recevoir  le  diplôme  et  la  croix- 
médaille  des  Zélateurs,  si,  au  jugement  du  Directeur  local, 
ils  ont  convenablement  rempli  les  devoirs  de  leurs  charges 
respectives.  C'est  au  Bureau  central  du  Sacré-Cœur  (Rue 
Bleury,  144,  Montréal)  qu'ail  faut  s'adresser  pour  avoir  ces 
diplônies  et  ces  croix^médailles.  *>  ^^ 

On  trouvera  l'ordre  de  la  cérémonie  dans  le  Livret  d'ad- 
mission. -■    .. -.-•'-"v..r  ■  :-'■'  ••"•r;';'*':^  V:  .-■• 


XVII.— AVANTAGES  DE  LA  SAINTE  LIGUE.  — 
1°  Elle  rend  la  vie  de  l'Associé  toute  méritoire,  puisqu'elle 
lui  fait  offrir  toutes  ses  actions  et  souffrances  pour  une  fin 
sutnaturelle^  c'est-à-dire  aux  intentions  du  Sacré-Cœur. 
(^ire  Pratique.)  ...„,.. 

2°  Elle  change  en  prières  apostoliques  les  prières,  les, 
actions  même  les  plus  communes,  les  souffrances  et  afflictions 
de  toutes  sortes,  puisqu'elle  les  fait  toutes  offrir  pour  obtenir 
du  Sacré  Cœur  la  g^âce  de  conversion  pour  les  pauvres 
pécheurs,     (^ire  Pfatique.)  . 

3°  Elle  offre  une  méthode  simple  et  sûre  de  pratiquer 
véritablement  la  dévotion  au  Sacré  Cœur  (^ire  Pratique  et 
ire  Ptomesse)^  et  mérite  aux  Associés  la  faveur  de  voir  se 
réaliser  à  leur  égard  les  magnifiques  promesses  faites  par 
Notre-Seigneur  à  la  B.  Marguerite- Marie  en  faveur  de  ceux 
qui  pratiqueraient  cette  sainte  dévotion. 

4°  Elle  est  un  moyen  efficace  de  détruire  les  vices  qui  font 
la  ruine  de  tant  d'âmes  dans  les  paroisses,  surtout  le  blas- 
phème et  l' intempérance,  i  ...1 

5°  Elle  fait  fréquenter  les  sacrements  de  Pénitence  et 
d'Eucharistie,     {ite  Promesse.) 
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6^  Bile  offre  un  magnifique  système  d*  union  de  prières. 
Ige  Promesse.) 
;  ^*  EUe  donne  droit  à  une  multitude  de  riches  indulgences. 


■» 


XVIII.  —  INDULGENCES  DE  LA  LIGUE.  — 


N.  B,  Presque  toutes  ces  indulgences  sont  applicables  aux 
âmes  du  Purgatoire;  elles  sont  communes  à  tous  les  Associés  de 
1 1  Apostolat. 

iNDUitC^NCKS  Pi,^NiîtR:as  :  V*  l4t  jour  de  la  réception  dans  la 
Ligue  ;  2°  Le  jour  de  la  fête  du  Sacré-Cœur  ;  3**  Le  jour  de  l'Imma- 
culée Conception  ;  (Pour  gagner  ces  indulgences ^  il  faut,  outre  la 
confession  et  la  communion^  tnsitet  une  église  et  y  prier  aux  intentions 
du  Souverain  Pontife.)  4°  Un  vendredi  de  chaque  mois,  et  encore  un 
%  autre  jour  de  chaque  mois,  an  choix  des  Associés  ;  {Pour  gagner  ces 
.  >|  indulgences  il  faut  encore  une  visite  à  une  église^  mais  elle  doit  être 
iir;  faite  le  jour  même,  du  lever  au  coucher  du  soleil,  tandis  que  la  visite 
i^requise  pour  les  trois  premières  peut  se  faire  à  partir  des  premières 
'0  vêpres.)   5"  Le  jour  où  Pou  fait  V Heure  sainte  ;  8°  Le  jour  de  son 
Z^Patron  du  mois,  tel  qu'indiqué  sur  le  Billet-image  {si  on  est  empêché 
^^légitimement  de  communier  cejour-là^  on  peut  gagner  l* indulgence  en 
^  communiant  un  autre  jour  quelconque)  ;  7°  Aux  fêtes  de  la  Prière  de 
\.y^  Notre-Seigneur,  du  Cœur  très  pur  de  Marie  et  du  Patronage  dt  saint 
;-' Joseph;  {Conditions  :  faire  chaque  jour  VOfftande  à  Marie,  se  con- 
•  '^,^/esser,  communier  et  visiter  l^ église  de  la  paroisse  ou  de  l  Associatin) 
^1 8°  Une  fois  le  mois  ou  une  fois  la  semaine,  au  jour  du  mois  ou  de  la 
'^semaine  que  les  Associés  ont  choisi  pour  faire  la  Communion  répara- 
^trice  {visite  d*une  église,  prières  pour  le  Pape  et  les  pécheurs  et  confes- 
sion ;  sHls  sont  empêchés  de  communier  au  jour  fixé,  ils  peuvent 
■gagner  IHndulgence  un  autre  jour  de  la  même  semaine  ou  du  même 
mois)  ;  0°  Le  jour  où  les  Associés  se  font  inscrire  dans  une  section  de 
semaine  ou  de  mois  de  la  Communion  réparatrice  ;  10°  A  l'heure  de 
la  mort  ;  11°  Au  temps  de  Pâques,  pour  une  seconde  communion  pour 
réparer  la  violation  du  devoir  pascal  par  tant  d'hommes;  12°  Les 
indulgences  apostoliques  pour  ceux  qui  se  servent  d'un  chapelet  indul- 
gencié  par  un  Directeur  de  la  Ligue  ;  13°  Les  Directeurs,  Officiers  et 
Zélateurs  ont,  de  plus,  droit  à  vingt-six  indulgences  piénières  spé- 
fÇialeSy  aux  jours  marqués  sur  leurs  Diplômes,  à  condition  qu'ils  s'ac- 
quittent fidèlement  et  avec  zèle  des  devoirs  de  leur  office. 

iNDUitOBNC^  iPARTi3i4i<^ .'  C?ff/yd7»r5  pour  toute  prière  et  bonne 
ueuvre  offertes  par  les  Associés  aux  intentions  de  la  LiGUS  ;  2°  Cent 
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jours  à  tous  les  Associés  qui  portent  sur  la  poitrine  le  Scapnlaire  âm 
Sacré-Cœur,  chaque  fois  que,  de  bouche  ou  au  moins  de  cœur ,  ils  font 
pieusement  l'invocation:  "Que  votre  règne  arrive!''  inscrite  sur 
leur  Scapnlaire  ;  3°  Sepi  ans  et  sept  quarantaines  aux  Associés  qui 
portent  ostensiblement  le  Scapnlaire  du  Sacré-Cœur,  soit  en  assistant 
à  des  prières  publiques,  soit  en  adorant  l'espace  d'une  demi-heure  le 
Saint-Sacrement  exposé,  et  qui  font  l'invocation  comme  il  a  éié  dit  ; 
4°  Cent  jours,  chaque  fois  qu'ils  font  VOfffandeà  Marie;  ô*»  Cent 
jours  à  chaqae  F^iter  et  Ave,  sMls  se  servent  d'un  chapelet  indul- 
gencié  par  un  Directeur  de  la  LiGUB  ;  6°  Une  indulgence  de  trois 
ce  Js  jours  est  accordée  aux  Diiecteurs,  Officiers  et  Zélateurs  de  la 
LiGUB  chaque  fois  qu'ils  se  réunissent  en  Conseil  public  ou  ptivé 
pour  s'exciter  mutuellement  à  promouvoir  les  intérêts  du  Sacré-Cœur. 


XIX.  —  CONSÉCRATION  DE  V  ASSOCIÉ  AU  CCEUÎv 

DE  JÉSUS.  —  O  JÉSUS,  moi,  N..... ,  membre  de  la 

I^igue  de  votre  divin  Cœur,  je  viens  vous  faire  amende  hono- 
rable et  me  consacrer  plus  spécialement  à  votre  saint  service. 

Vous  nous  aimez  comme  un  père  aime  ses  enfants.  Vous 
restez  dans  l'Eucharistie  x>our  être  notre  compagnon  de 
route  et  notre  ami,  et  cependant,  que  d'hommes,  par  indiffé- 
rence ou  p  ir  mépris,  passent  des  années  entières  sans  vv^us 
recevoir  dans  la  sainte  communion  I 

Vous  êtes  notre  Bienfaiteur,  et  beaucoup  de  chrétiens, 
hélas  !  au  lieu  de  vous  bénir,  blasphèment  votre  nom  ado- 
rable, le  saint  baptême  qui  les  fit  vos  enfants,  l'autel  qui 
les  p  otège  contre  un  Dieu  irrité.  Ils  vont  même  jusqu'à 
s'enrôler  dans  les  sociétés  qui  vous  maudissent  et  cherchent 
à  renverser  votre  Eglise  sur  la  terre.  Après  s'être  éloignés 
de  vous,  ces  malhetureux  s'abandonnent  ensuite  souvent  à 
tous  les  vices,  surtout  à  l'intempérance  qui  ruine  les  familles 
et  mène  à  une  mort  de  réprouvé  I 

Pour  combattre  ces  grands  maux,  6  J^us,  et  en  même 
temps  pour  consoler  votre  divin  Cœur  de  tant  d'ingratitude, 
je  m'engage  dans  la  I^iguc  qui  vous  prend  pour  Chef  et 
pour  Père,  et  je  vous  promets  solennellement  : 

I**  De  communier  au  moins  quatre  fois  l'an. 
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2®  De  ne  pas  blasphémer,  d'empêcher  le  blasphème,  et 
'lljde  le  réparer. 

1°    3°  De  ne  jamais  entrer  dans  les  débits  de  boissons  pour 
ly  boire. 

.^    Aidez-moi,  ô  Jêsus,  à  garder  fidèlement  ces  promesses. 
Qu'elles  soient  la  bénédiction  de  ma  famille  que  je  consacre 
l'une  manière  spéciale  à  votre  divin  Cœur  ! 

JÉSUS,  Marie,  Joseph,  assistez-moi  pendant  la  vie  et 
)rotégcz  moi  à  l'heure  de  la  mort.     Ainsi  soit- il. 


■•■-é'i 


\    I/' Apostolat  parmi  les  jeunes  garçons  des  paroisses 
La  Petite  Ligue  des  Cadets  du  SaoêCœiir 


;1  I.  — NATURE  —  lya  Petite  Ligue  des  Cadets  du  Sacré-  Cœur 

{fst  une  forme  spéciale  de  l'Apostolat  de  la  Prière  pour  les 

jeunes  garçons  depuis   leur  première  communion  jusqu'à 

l'âge  de  seize  ans.     Pour  l'établir   dans  une  paroisse,  il 

^iuffit  que  celle-ci  soit  agrégée  à  l' Apostolat  de  la  Prière. 

""  :    lycs  CadetSy  c'est-à-dire  les  Jeunes  soldats  du  Sacré-Cœur, 

Î or  ment  ainsi  un  bataillon  d'élite  dans  la  grande  armée  de 
a  Ligue  universelle  de  prières  et  de  zèle,  en  union  avec  les 
iCœurs  de  JÊsus  et  de  Marie,  pour  le  salut  des  âmes  et  le 
t|riomphe  de  la  sainte  Eglise. 

■f  II.  —  BUT.  —  Préserver  les  jeunes  garçons  des  dangers 
luxquels  ils  sont  exposés,  surtout  à  la  sortie  de  l'école  ;  les 
«Conserver  dans  la  ferveur  de  leur  première  communion  par 
jfii  pratique  de  la  dévotion  au  Sacré  Cœur,  par  la  fréquenta- 
tion régulière  des  sacrements  ;  ci,  pour  cela,  les  mettre  en 
'^lapports  constants  avec  le  prêtre,  afin  qu'il  les  dirige,  les 
tostruise,  et  en' fasse  de  vrais  chrétiens  tout  dévoués  à  Jésus, 
à  l'Eglise  et  aux  âmes  :  tel  est  le  but  que  se  propose  la 
petite  Ligne. 

rj  III.  —  MOYENS.  —  Pour  atteindre  ce  but,  la  Petite  Ligue 
llemande  aux  Cadets  ^ts  pratiques  et  à&s promesses  spéciales  ; 
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elles  les  soutient  par  une  forte  organisation,  les  décore  d'un 
insigne  particulier  et  leur  offre  de  grandes  faveurs  spiri- 
tuelles. 

IV.  —  PRATIQUES.  —  Il  y  en  trois,  savoir  : 

I. — U  O^rande  quotidienne  au  Sacré-Cœur, — I^e  Cadet 
doit,  chaque  matin,  offrir  toutes  les  prières,  œuvres  et  souf- 
frances de  la  journée  aux  intentions  du  Sacré-Cœur. 

2.  —  U  Offrande  à  Marie.  —  I^e  Cadet  est  fortement  invité 
à  dire,  chaque  jour,  un  Pater  et  dix  Ave  Mafia  pour  les 
intentions  recommandées,  chaque  mois,  par  Notre  Saint- 
Père  le  Pape  et  par  les  associés. 

Ces  intentions  sont  indiquées  sur  les  billets-images  que  le 
Directeur  fait  distribuer  chaque  mois  aux  Cadets. 

3.  —  La  communion  générale  du  mois.  —  I^es  Cadets  doi« 
vent  faire  ensemble,  chaque  mois,  la  communion  réparatrice, 
au  jour  et  à  l'heure  désignés  par  le  Directeur. 

V.  —  PROMESSES.  —  Il  y  en  a  trois  (i),  savoir  ; 

1.  —  Eviter  les  jurements  et  les  imprécations. 

2.  —  Fuir  absolument  la  compagnie  de  ceux  qui  tiennent 
des  conversations  licencieuses  ou  impies. 

3.  —  Assister  régulièrement,  autant  que  possible,  au  caté- 
chisme de  persévérance,  s'il  s'en  ^ait  dans  la  paroisse. 

VI.  —  L'INSIGNE  DES  CADETS.  --I<es  Cadets  seront 
fiers  de  porter  leur  insigne,  sur  lequel  on  lit  les  inscriptions  : 
Militia  SS.  Cordis  Jesu  —  Adveniat  regnum  tuum  ;  [Milice 
du  Sacré-Cœur  —  Que  votre  règne  arrive  !  ] 

Il  est  aussi  convenable  qu'ils  portent  le  scapulaire  du 
Sacré-Cœur,  commun  à  tous  les  associés  de  l' Apostolat. 

VII.  —RÉCEPTION.  —  Pour  être  reçu  validement  dans 
la  Petite  lyigue,  il  faut  donner  son  nom  au  Directeur,  qui 
devra  l'inscrire  sur  le  registre  de  l'Apostolat  et  remettre  au 
Cadet  un  livret  d'admission. 

(1)  Comme  ces  promesses  ne  font  pas  partie  de  l'Œuvre  elle-même  de  l'Apostolat 
iStatuU',  art.  5),  le  Directeur  peut  les  modifier  ou  lei  remplacer  par  d'autres  «ini 
paraîtraient  plus  opportunes,  selon  les  besoins  looauz. 
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Cette  réception  peut  être  privée,  mais  il  vaut  mieux,  d* or- 
dinaire,  la  faire  solennellement  à  l'église  en  présence  de  tout 
le  bataillon. 

;j  Les  récipiendaires  sont  appelés  à  la  table  de  communion, 
le  Directeur,  après  leur  avoir  rappelé  en  quelques  mots 
urs  pratiques  et  leurs  promesses^  leur  demande  à  tous  : 
romettez-vous  d' être  fidèles  à  ces  pratiques  et  à  ces  promesses 
la  Petite  Ligue  ?  Ils  répondent  tous  ensemble  à  haute 
oix,  en  levant  la  main  :  Oui^  nous  le  promettons. 
1  lye  Directeur  bénit  alors  les  insignes  et  les  distribue  en 
âisant  à  chacun  :  Accipe^  puer^  imaginent  Cordis  JBSU  ;  sit 
érotectio  tua  semper.  [Recevez,  enfant,  l'insigne  du  Cœur 
de  J^us  ;  qu'il  soit  toujours  votre  protection  !  ] 

-  VIII.  —  L'ÉTAT- MAJOR  DE  LA  PETITE  LIGUE.  — 

iA  l'instar  des  corps  militaires,  le  bataillon  des  Cadets  a  aussi 

|es  officiers,  à  savoir  :  un  Commandant^  un  Lieutenant,  un 

'eygent-major  et  des  Capitaines.    Ces  officiers  sont  élus 

rhaque  année  par  les  Cadets,  au  scrutin  secret,  sous  la  pré- 
Itdence  du  Directeur.  Cependant  si  le  Directeur  jugeait 
préférable  de  ne  pas  procéder  par  voie  d'élection,  il  pourrait 
nommer  lui-même  les  officiers. 

>  Le  Commandant  et  le  Lieutenant  sont  les  auxiliaires 
i|^rincipaux  du  Directeur  ;  ils  doivent  veiller  à  l'honneur  de 
"la  Ligue  et  s'efforcer  de  recruter  de  nouveaux  membres. 
S  Le  Sergent-major  remplit  les  fonctions  de  secrétaire- tré- 
;4orier  ;  il  devra  suivre  en  tout  l'avis  du  Directeur. 
^^  Les  Capitaines  sont  préposés  aux  Compagnies  ;  celles-ci 
ée  composent  de  r5  Cadets  chacune,  plus  ou  moins,  selon  les 
^constances. 

*\  Les  Capitaines  ont  pour  fonctions  :  i°  De  transmettre  aux 
Cadets  de  leurs  Compagnies  respectives  les  messages  du 
Directeur  ;  2°  De  recruter  de  nouveaux  membres  pour  la 
j^etite  Ligue,  qu'ils  doivent  faire  connaître  chacun  dans  son 
<iistrict  ;  3°  De  tenir  le  Sergent-major  au  courant  des  chan- 
gements d'adresse,  départs  de  la  paroisse,  décès  des  Cadets 
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de  leur  district  ;  4°  De  prélever  annuellement  de  chaque 
Cadet  une  cotisation  de  5  cents,  destinée  à  subvenir  aux 
dépenses  courantes  du  bataillon,  et  de  la  remettre  au  Ser- 
gent-major ;  5°  De  distribuer  les  billets-mensuels  et  de  faire 
circuler  le  Messager  du  Sacré- Cceur  parmi  les  Cadets  de 
leur  Compagnie. 

IX.  —  RÉUNION  MENSUEl^IvK.  —  I^e  Directeur  réunit 
chaque  mois  le  bataillon  des  Cadets.  Cette  réunion  se  fait 
ordinairement  après  la  communion  générale  ;  mais  elle  peut 
aussi  bien  se  faire  en  tout  autre  temps,  au  jugement  du 
Directeur. 

Voici  l'ordre  que  l'on  peut  y  suivre  :  i®  Cantique  au 
Sacré-Cœur  ;  2°  Avis  et  exhortation  du  Directeur  ;  3°  Dis- 
tribution, séance  tenante,  des  billets- images  par  les  Capitai- 
nes (i)  ;  4°  Rénovation  de  la  consécration  au  Sacré- 
Cœur. 

X.  —  DIPIvOMES  DES  OFFICIERS.  —  I,es  Officiers  de  ' 
la  Petite  Wgue  étant  de  vrais  Zélateurs  de  l'Apostolat  de  la 
Prière,  ont  droit  au  Diplôme  et  à  la  croix-médaille  des  Zéla- 
teurs, si,  au  jugement  du  Directeur,  ils  ont  rempli  convena- 
blement les  devoirs  de  leur  charge.  C'est  aux  Bureaux  du 
Sacré-Cœur,  à  Montréal,  que  le  Directeur  se  procurera  ces 
Diplômes  et  ces  médailles.  I*a  cérémonie  se  fait  de  la  ma- 
nière indiquée  à  la  page  13  du  I^ivret  de  la  lyigue  des 
hommes. 

XI.  —  AVANTAGES  DE  I.A  PETITE  LIGUE.  — 
1°  Elle  offre  au  prêtre  un  moyen  efficace  de  réunir  autour 
de  lui  et  de  maintenir  dans  la  piété  et  l'innocence  de  leur 
première  communion  les  jeunes  garçons  de  la  paroisse  ; 
2**  Elle  entretient  en  eux  la  vie  surnaturelle  et  rend  leurs 
actions  méritoires  et  apostoliques ^  vu  qu'elle  les  leur  fait 


(1)  Le  Ser^ect-major  aura  dû  préparer  d'avance  pour  chaque  Capitaine  les  billets 

Ïa'il  doit  distribuer,  en  inscrivant  sur  chaque  billet  le  nom  du  Oadet  auquel  il  est 
(Btiné.  Après  la  distribution,  le  Capitaine  doit  remettre  au  Directeur  les  billets 
des  ahtvnXê,  C'est  là  une  méthode  pratique  de  faire  l'appel  et  de  tenir  le  Directeur 
au  courant  des  absences,  afin  qu'il  poisse  en  diminuer  le  nombre  autant  que 
possible. 
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toutes  offrir  aux  intentions  du  Sacré  Cœur  ;  3°  Elle  leur 
4donne  droit  à  un  graud  nombre  de  riches  indulgences,  etc. 

I   XII.  —  INDULGENCES  DE  I.A  PETITE  LIGUE.  — 
felles  sont  les  même  que  celles  de  la  Ligue  des  hommes. 

XIII.  —  ACTE  DE  CONSÉCRATION  DES  CADETS 

U  SACRÉ  CCEUR.  —  O  Jésus,  notre  Dieu  Sauveur,  hum- 

lement  prosternés  à  vos  pieds,  nous  vous  adorons  comme 

otre  souverain  Seigneur  et  Père. 

^'    Nous  vous  remercions  de  tous  les  bienfaits  que  vous  nous 

Hvez  accordés,  et  pour  vous  témoigner  notre  reconnaissance 

i%t  notre  amour,  nous  venons  nous  consacrer  solennellement 

■^  votre  divin  Cœur. 

Vous  êtes  devenu  enfant,  ô  JÊSUS,  pour  nous  donner  un 
4nodèle  des  vertus  que  nous  devons  pratiquer  à  cet  âge. 
Jpîous  voulons,  nous  aussi,  selon  votre  exemple  et  les  ensei- 
gnements de  votre  Eglise,  observer  fidèlement  la  loi  de 
|J)ieu,  aimer  et  bien  prier  notre  Père  céleste,  être  obéissants 
;||  nos  parents  et  à  nos  maîtres. 

W  Afin  d'obtenir  plus  sûrement  ces  grâces,  nous  nous  enrô- 
lons aujourd'hui  (ou  nous  renouvelons  notre  engagement) 
ians  la  Petite  Ligue  des  Cadets  du  Sacré-Cœur,  et  nous 
promettons  fidélité  à  ses  pratiques  et  à  ses  promesses. 
^%  Aidez-nous,  ô  Jésus,  à  être  fidèles  à  ces  engagements. 
Ou'  ils  soient  notre  consolation  et  notre  force,  et,  en  même 
lemps,  une  source  de  bénédictions  pour  nos  parents  et  pour 
êos  maîtres. 

O  Marie,  notre  bonne  Mère,  bénissez  vos  enfants  !  Con- 
iervez  la  pureté  de  notre  cœur,  obtenez-nous  de  rester  tou- 
fours  fidèles  à  nos  devoirs  de  chrétiens  et  à  l'amour  de  votre 
4ivin  Fils. 

JÉSUS,  Marie,  Joseph,  assistez-nous  pendant  la  vie,  et 
j^rotégeznous  à  l'heure  de  la  mort.     Ainsi  soit-il. 
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I^a  I/igae  parmi  les  jeunes  Refis 

Dans  quinze  ou  vingt  ans,  la  société  sera  ce  qut  la  feront 
les  jeunes  gens  qui  entrent  en  ce  moment  dans  la  vie  pu- 
blique. Ils  n'attendront  pas  même  aussi  longtemps  pour 
faire  sentir  leur  influence  ;  mais  à  cette  époque,  elle  sera 
prépondérante.  Or  il  est  certain  que  le  sens  dans  lequel  elle 
s'exercera  dépend  entièrement  de  la  direction  que  prennent, 
en  ce  moment,  leur  intelligence  et  leur  volonté.  Quels  sont, 
parmi  ces  jeunes  gens,  ceux  qui  deviendront  les  instruments 
de  la  Providence  ?  Ceux  qui  se  montreront,  à  ce  moment 
décisif  de  leur  existence,  les  vrais  amis  du  Cœur  de  J^us, 

Donnez-moi  un  jeune  chrétien  qui,  au  moment  de  choisir 
sa  voie,  comprenne  tout  ce  qu'il  y  a  de  noble,  de  doux,  de 
saint,  dans  l'amitié  que  le  Cœur  de  son  Dieu  lui  offre  ;  qui 
se  donne  à  ce  divin  ami,  comme  on  sait  se  donner  à  cet  âge, 
sans  réserve  et  sans  mesure  ;  qui  se  propose  l'accomplisse- 
ment des  devoirs  que  cette  amitié  lui  imposent,  et,  je  vous 
le  demande  :  Quelle  ne  sera  pas  sa  force,  son  influence  pour 
le  bien  et  sa  puissance  pour  vaincre  le  mal  !  Pour  la  réalisa- 
tion de  ce  but  dans  les  différentes  professions,  dans  les  uni- 
versiiés,  dans  les  écoles  laïques,  il  s'est  formé  des  groupes 
de  vaillants  chrétiens,  résolus  de  se  faire  les  auxiliaires  et 
les  défenseurs  du  Cœur  de  Jésus  et  d'assurer  leur  propre 
persévérance  en  se  dévouant  à  la  sanctification  des  autres. 

D'importants  résultats  ont  déjà  été  obtenus  par  notre 
CEuvre,  et  de  grands  progrès  se  sont  manifestés  au  sein  de 
la  jeunesse  française.  Dans  plus  d'une  circonstance  de 
nombreux  jeunes  gens,  dévoués  au  Sacré  Cœur  de  Jêsjs, 
ont  trouvé  une  occasion  éclatante  d*  affirmer  1'^'^  '  i  et 
d'arborer  hautement  le  drapeau  de  la  religion.  succès 

doivent  multiplier  nos  efforts  et  raffermir  nos  courages.  Il 
imparte  plus  que  jamais,  en  nos  temps  troublés,  dans  1  at- 
tente de  dangers  dont  les  événements  passés  ne  sont  que  le 
prélude,  de  se  grouper,  de  s'unir  dans  la  même  pensée  et  le 
même  dévouement  à  la  cause  de  la  sainte  Eglise.    I^a  lutte 
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est  redoutable  et  demande  surtout  de  jeunes  intelligences  et 
de  vives  énergies  ;  la  place  de  la  jeunesse  est  toute  marquée 
à  l'avant-garde  de  î'armée  du  Cœur  de  Jésus.  Puisque 
l'association  est  la  grande  force  pour  le  bien  comme  pour  le 
mal,  à  la  ligue  infernale  des  sectes  coalisées  contre  JÊsus- 
Christ,  opposons  la  I,igue  de  Dieu,  la  sainte  croisade  des 
bonnes  œuvres  et  de  la  prière. 

Pleins  de  ces  nobles  pensées,  des  Conseils  de  jeunes  Zéla- 
teurs de  l'Apostolat  se  sont  organisés  en  divers  lieux. 
I^ur  but  spécial  est  d'attirer  au  Cœur  de  JÊsus,  par  l' Ap  :> 
tolat  de  la  Prière,  toute  la  jeunesse  catholique. 

I^ur  zèle  ne  manque  pas  de  leur  suggérer  pour  cela  toute 
sorte  d'industries  ;  mais  ils  s'attachent  spécialement  à  la 
propagation  des  pratiques  qui  constituent  les  trois  Degrés  de 
l'Apostolat  de  la  Prière.  I^s  Zélateurs  se  divisent  entre  eux 
ces  différentes  pratiques.  Quelques-uns  s'occupent  surtout 
de  la  dévotion  à  Marie,  reine  des  Apôtres  (2e  Degré);  d'au- 
tres, de  la  communion  réparatrice  ;  tous  travaillent  à  enrô- 
ler le  plus  de  jeunes  gens  qu'ils  peuvent  dans  la  grande  I^i- 
gue  de  prières  en  union  avec  le  Cœur  de  Jésus,  en  leur  fai- 
sant accepter  l'offrande  quotidienne  de  leurs  œuvres  aux  in- 
tentions de  ce  divin  Cœur. 

Par  ces  différentes  pratiques,  les  Zélateurs  se  tiennent 
constamment  en  rapport  avec  les  simples  Associés.  Pour 
rendre  ces  rapports  plus  faciles,  on  assigne  à  chacun  d'eux 
un  quartier  spécial,  ou  une  catégorie  particulière  d'Asso- 
ciés auxquels  il  est  chargé  de  communiquer  les  décisions  du 
Conseil,  et  qu'il  convoque  pour  les  réunions  générales. 

Dans  les  réunions  du  Conseil  des  jeunes  Zélateurs,  qui 
doivent  être  au  moins  mensuelles,  on  fait  d'abord  une  lec- 
ture appropriée  au  but  qu'on  se  propose. 

Ensuite,  on  s'entretient  de  ce  qu'on  a  fait  le  mois  précé- 
dent et  de  ce  qu'on  pourra  faire  le  mois  suivant,  par  rap- 
port aux  trois  Degrés  de  l'Apostolat  et  aux  trois  grands 
exercices  de  la  jeunesse  catholique  :  manifestation  de  sa  foi, 
prosélytisme,  secours  à  prêter  aux  CEuvres. 
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Tels  sont,  en  çfifet,  les  trois  moyens  principaux  proposés 
par  r  Apostolat  de  la  Prière  à  la  jeunesse  catholique  : 

i"  Combattre  de  toutes  minihes  le  respect  humain  par  des 
actes  publics  de  dévouement  à  JE  sus- Christ,  tels  que  :  assis- 
tance à  des  messes  communes,  communions  générales,  pro- 
cessions, pèlerinages  et  autres  manifestationà  publiques  de 
la  foi  chrétienne. 

2°  Prosélytisme.  Travailler  sans  cesse  à  gagner  à  JÊsus- 
Christ  de  nouveaux  serviteurs,  de  nouveaux  apôlres,  et  les 
enrôler  sous  la  bannière  de  son  divin  Cœur. 

3°  Secoufs  efficace  apporté  par  la  jeunesse  aux  grandes 
Œuvfes  catholiques  y  et  premièrement  à  celles  dont  on  fait 
déjà  partie  ou  qu'on  trouve  le  mieux  à  sa  portée. 


Ir' Apostolat  de  la  Prière  dans  les  maisons  d'éducation. 

ly' Apostolat  peut  produire  des  effets  également  salutaires 
dans  les  établissements  d'éducation.  Il  n'est  pas  de  plus 
cruel  sujet  de  douleur,  pour  les  personnes  qui  s'adonnent, 
par  dévouement,  à  cette  œuvre  si  difiScile  de  l'éducation  de 
la  jeunesse,  que  de  voir  les  dispositions  les  plus  heureuses, 
cultivées  avec  des  soins  et  des  peines  infinis  dans  le  cœur 
des  enfants,  se  flétrir  peu  à  peu  et  se  dessécher  bientôt 
entièrement,  sous  l'influence  de  l'esprit  païen  qui  tue  notre 
société.  Qu'avons-nous  à  faire  pour  prévenir  cet  affreux 
malheur?  Nous  devons  nous  appliquer  beaucoup  moins  à 
développer,  dans  les  jeunes  cœurs,  une  piété  toute  de  senti- 
ment, et  par  conséquent,  peu  solide,  qu'à  leur  inculquer  l'es- 
prit catholique,  l'estime  pour  leur  dign  té  d'enfants  de 
l'Eglise,  un  dévouement  sans  bornes  pour  les  intérêts  de 
JÉSUS- Christ.  Il  importe  souverainement  de  les  habituer, 
de  bonne  heure,  à  s' approprier  ces  divins  intérêts,  à  consi- 
dérer tout  ce  qui  le  touche  comme  leur  affaire  propre.  Or 
c'est  là  précisément  le  but  de  l'Apostolat.  Il  semble  donc 
qu'aucune  CEuvre  ne  s'adapte  mieux  aux  besoins  spéciaux 
des  maisons  d'éducation.    Une  expér  ence,  tous  les  jours 
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plus  générale,  en  fournit  d'ailleurs  la  preuve  la  plus  conso- 
lante. 

Pour  l'y  établir,  on  s'est  servi  avec  un  égal  avantage  de 
deux  méthodes  différentes.  Dms  plusieurs  maisons,  l'Apos- 
tolat est  proposé  indistinctement  à  tous  les  élèves,  et  c'est  le 
maître  d'étude  ou  le  professeur  qui  en  est  le  Directeur  dans 
chique  division  ou  dans  chaque  classe.  S'il  réussit  à  se 
pénétrer  de  l'esprit  de  rcEuvre  et  à  l'inspirer  aux  élèves, 
il  y  trouvera  un  moyen  d'influence  incomparablement  plus 
noble  et  plus  digne  d'enfants  chrétiens  que  la  crainte  de 
punitions.  Dans  plus  d'une  division,  les  pénitences  ont  été 
presque  complètement  bannies,  à  dater  du  jour  où  l'Apos- 
tolat a  été  librement  exercé  par  les  élèves. 

Pour  entretenir  leur  généreuse  ardeur,  il  faut  établir 
l'offrande  quotidienne  au  Sacré  Cœur,  l'offrande  à  Marie, 
faite  en  commun,  le  Trésor  du  Cœur  de  Jésus  à  recueillir 
chaque  mois.  La  communion  répiratrice  peut  être  hebdo- 
madaire ou  mensuelle  ;  mais  il  faut  établir  surtout  la  com- 
munion générale  du  premier  vendredi  du  mo's,  qui  donne  à 
l'Apostolat  de  la  vie  et  de  l'entrain,  et  qui  réalise  un  vœu 
formellement  exprimé  par  le  divin  Maître.  Cette  commu- 
nion ouvre. les  jeunes  âmes  à  l'amour  du  Sacré-Cœur,  et 
attire  sur  elles  et  sur  toute  la  ma'son  des  faveurs  de  choix 
prom'ses  par  le  S luveur  lui-même.  Nulle  part,  d'ailleurs, 
la  communion  générale  et  mensuelle  du  premier  vendredi 
n'est  plus  facile  à  établir  que  dans  un  pensionnat. 

En  outre,  les  maîtres  et  les  maîtresses  ont  soin  d'exciter 
le  zèle  de  leurs  jeunes  npôtres  ;  ils  leur  font  lire  en  public 
les  prin:ipaux  articles  du  Messager.  A  la  fin  du  mois,  ils 
proclament  les  résultats  du  Trésor  du  Cœur  de  Jésus, 
recueillis  par  les  Zélateurs  dans  leurs  sections  respectives,  et 
constatent  les  progrès  accomplis  ou  les  négligences  com- 
mises. Ils  rappellent  l'amour  de  Notre-Seigneur,  les  besoins 
des  â  uts,  ceux  de  l'Eglise  ;  et  ce  n'est  jamais  en  vain  qu'ils 
font  appel  aux  nobles  sentiments  dont,  au  saint  baptême, 
l'esprit  de  Dieu  a  déposé  le  germe  daus  ces  jeunes  cœurs. 
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Dans  d'autres  maisons,  on  a  préféré  établir  T Apostolat 
au  sein  des  Congrégations  qui  réunissent  l'élite  des  élèves  ; 
et  ce  sont  alors  les  Directeurs  de  ces  Congrégations  qui  de- 
viennent en  même  temps  Directeurs  de  l' Apostolat. 

Mais,  quelle  que  soit  la  forme  qu'on  adopte,  on  doit  met- 
tre le  plus  grand  soin  au  choix  des  Zélateurs  de  l'Apostolat, 
et  ne  confier  cette  charge  qu'à  ceux  qui  jouissent,  tout  à  la 
ioU,  de  l'estime  et  de  l'affection  de  leurs  condisciples.  Au- 
tant que  possible,  le  Directeur  les  réunit  tous  les  mois, 
pour  les  exciter  et  les  accoutumer  à  soutenir  Içs  intérêts  de 
Dieu,  et  à  promouvoir  parmi  leurs  condisciples  les  désirs  du 
Cœur  de  J^sus.  Leur  zèle  s'exerce  par  la  propagation  du 
MesSAGKR,  qui  a  pour  but  de  faire  connaître  les  prérogati- 
ves et  les  intentions  de  ce  divin  Cœur.  Comme  l'abonne- 
ment, quelque  modique  qu'il  soit,  pourrait  être  au-dessus 
dts  ressources  d'élèves  isolés,  souvent  les  Zélateurs  réunis- 
sent plusieurs  cotisations  et  font  passer,  chaque  mois,  la  li- 
vraison à  chacun  des  co-abonnés.  Mais  les  Zélateurs  ne 
doivent  pas  se  borner  à  la  propagation  de  l' ApDstolat  de  la 
Prière.  Toutes  les  CEuvres  qui  peuvent  intéresser  la  gloire 
de  Jêsus-Christ,  l'association  de  la  Propagation  de  la  foi, 
celle  de  la  Sainte-Enfance,  etc.,  doivent  trouver  parmi  eux 
leurs  membres  les  plus  dévoués  et  leurs  plus  ardents  promo- 
teurs. C'est  ainsi  qu'il  se  disposent  à  combattre  utilement 
un  jour  pour  la  cause  de  Dieu,  dans  les  diverses  positions 
où  il  plaira  à  la  Providence  de  les  placer. 


I#' Apostolat  de  la  Prière  dans  les  Communautés  et  les 
Congrégations  religieuses. 

Convenances  de  V  Œuvre  pour  les  âmes  religieuses.  —  Il  est 
important  qu'on  ne  l'oublie  jamais  :  l'Apostolat  de  la  Prière 
n'est  ni  une  congrégation  ni  une  confrérie  proprement  dite. 
C'est  encore  moins  une  archiconfrérie  s' affiliant  des  confré- 
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ries  locales  :  c'est  une  Wgue  de  prières  et  de  zèle  eu  union 
avec  le  Cœur  de  Jésus,  accessible  à  tous  les  chrétiens,  mais 
à  laquelle  sont  spécialement  conviées,  sans  changer  en  rien 
leur  organisation  et  sans  compliquer  leurs  pratiques,  toutes 
les  Communautés  religieuses  et  toutes  les  personnes  zélées 
qui,  dans  le  monde,  s'occupent  de  diverses  bonnes  œuvres, 
soit  de  piété,  soit  de  charité. 

Quand  donc  on  désire  faire  entrer  dans  l'Apostolat  cette 
classe  de  personnes,  qui  en  sont  incontestablement  les  mem- 
bres les  plus  utiles,  il  faut  avoir  soin  de  leur  faire  bien 
saisir  ce  caractère  tout  spécial  de  l' Œuvre.    Il  n'est  sûre- 
ment de  règle  si  étroite  qui  puisse  interdire  à  des  âmes 
religieuses  d'entrer  dans  une  grande  I^igue  de  prières  en 
faveur  de  l'Eglise,  et  de  s'engager  à  unir  tous  les  jours 
leurs  œuvres  aux  intentions  du  Cœur  de  Jésus.    Il  n'y  a  en 
effet,  pour  ces  âmes,  en  entrant  dans  l'Apostolat,  absolu- 
ment aucune  charge  à  subir  ;  il  n'y  a  que  de  nouvelles 
grâces  à  gagner.   Aussi  des  instituts  très  attachés  à  leurs 
règles,  comme  la  Visitation,  le  Carmel  et  la  double  famille 
de  Saint- Vincent  de  Paul,   qui  avaient  pu  d'abord  être 
arrêtés  par  la  crainte  dont  nous  venons  de  parler,  n'ont  pas 
plutôt  connu  la  vraie  nature  de  l'Apostolat  qu'ils  se  sont 
empressés  de  l'adopter.    Il  en  est  de  même  de  toutes  les 
Communautés  auxquelles  on  réussit  à  faire  bien  comp-^endre 
les  précautions  qui  ont  été  prises,  dès  le  début,  pour  que 
l'Apostolat  pût  s'adapter  à  toutes  les  conditions  et  embras- 
ser, dans  la  largeur  de  ses  cadres,  toutes  k*s  à  in  es  de  bonne 
volonté. 

Du  reste,  le  décret  apostolique  qui  approuvait  nos  pre- 
miers Statuts  a  fait  disparaître  toute  ombre  de  doute  sur  ce 
point,  en  confirmant,  avec  une  suprême  autorité,  l'article  4 
de  ces  Statuts,  conçu  en  ces  termes:  "Les  Communautés 
religieuses,  qui  méritent  le  premier  rang  dans  cette  Ligue 
de  prières,  sont  spécialement  invitées  à  s'y  agréger  ;  et 
celles-là  même  pourront  y  être  admises,  dont  les  règles 
s'opposent  à  ce  qu'elles  acceptent  aucune  charge  nouvelle  : 
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car  on  ne  saurait  regarder  comme  une  charge  l'union  de  nos 
intentions  avec  les  intentions  du  très  saint  Cœur  de  JÊsus." 
X^s  pou  veaux  Statuts  présupposent  cette  doctrine  quand  ils 
insinuent  le  caractère  d'universalité  propre  à  l'Apostolat  de 
la  Prière. 

Fonctionnement  de  V  Apostolat,  dans  les  Communautés.  —  I^es 
Communautés  où  l'Apostolat  a. été  une  fois  bien  compris 
deviennent  —  l'expérience  le  prouve  —  des  centres  très  actifs 
de  notre  sainte  I^igue,  et  donnent  souvent  à  nos  Directeurs 
centraux  leurs  meilleures  consolations.  En  maintes  occa- 
sions, des  Communautés,  même  contemplatives  et  cloîtrées, 
ont  ainsi  exercé,  soit  par  correspondance,  soit  par  des 
influences  personnelles,  en  faveur  de  notre  CEuvre  de  zèle, 
un  apostolat  très  fructueux  et  très  étendu  ;  à  plus  forte 
raison,  des  Congrégations  enseignantes  ou  hospitalières,  et 
surtout  les  Communautés  religieuses  de  missionnaires,  aux- 
quels nous  nous  plaisons  à  joindre  ces  missionnaires  diocé- 
sains qui,  sans  appartenir  à  une  Congrégation  quelconque, 
participent  cependant  aux  avantages  de  la  vie  commune  et 
travaillent  utilement  dans  les  paroisses. 

Afin  de  faciliter  encore  dans  les  Communautés  l'agréga- 
tion des  membres  et  le  fonctionnement  de  notre  CEuvre, 
nous  jugeons  utile  de  déclarer,  et  nous  prions  les  Directeurs 
de  vouloir  bien,  à  l'occasion,  déclarer  de  notre  part:  que, 
dans  toutes  ces  Communautés,  le  Supérieur,  s'il  est  reli- 
gieux non  prêtre,  sera  de  droit  Zélateur  de  l'Apostolat  de 
la  Prière  ;  au  même  titre,  la  Supérieure  sera  de  droit  Zéla- 
trice. Il  sera  bon  —  mais  non  pas  nécessaire  —  que  ces 
Supérieurs  ou  Supérieures  reçoivent  un  diplôme  ;  quant  au 
Manuel  et  à  la  croix- médaille,  les  Zélateurs  religieux  en 
sont  entièrement  dispensés. 


i;' Apostolat  de  la  Prière  dans  les  Congrégations  de  la 

Sainte- Vierge 

Si  les  Congrégations  modernes,  pour  n'être  pis  trop  indi- 
gnes de  leurs  devancières,  ont,  en  ces  temps  d'égoïsme  et 
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de  torpeur,  l'indispensable  besoin  de  se  renouveler  dans 
l'esprit  de  zèle,  où  s'inspireraient-elles  mieux  de  cet  esprit 
que  dans  la  Ugue  même  du  zèle  et  de  la  prière,  dont  la 
mission  est  d'attiser  et  de  nourrir  cette  flamme  de  l'amour 
dans  les  individus  aussi  bien  que  dans  les  œuvres. 

Non  seulement  l'Apostolat,  partout  où  il  est  sérieusement 
compris  et  pratiqué,  développe  avec  largeur  et  à  coup  sûr 
l'esprit  de  dévouement  et  de  zèle,  mais  il  fournit  en  abon- 
dance à  ce  zèle  même  les  aliments  les  plus  précieux.  Quelle 
excellente  occasion,  par  exemple,  pour  les  dignitaires  des 
Congrégations  de  la  Sainte -Vierge  désireux  d'exciter  l'ar- 
deur de  leurs  Associés,  que  ces  distributions  des  billets 
mensuels  où  sont  signalées  des  intentions,  des  résolutions 
apostoliques,  la  pratique  du  Patron  du  mois,  et  rappelant  à 
chacun  des  membres  son  jour  de  communion  réparatrice  ! 
Qu'y  a-t-il  en  même  temps  de  plus  facile,  de  plus  opportun 
à  notre  époque  affamée  de  publications  périodiques  et  de 
lecture  courante,  que  de  faire  circuler  aux  mains  de  tous  les 
Congréganistes  de  Marie,  des  pages  pleines  de  faits  édifiants, 
d'histoires  et  de  nouvelles  **  de  famille,"  pouvant  tenir  lieu 
de  correspondance  d'un  centre  à  un  autre  !  .    .   . 

Nous  tenons  pour  un  fait  d'expérience  que  rien  n'est  aisé 
et  fécond  comme  la  formation  d'un  Conseil  de  l'Apostolat 
dans  une  Congrégation  de  la  Sainte  -Vierge. 

Deux  modes  sont  ici  en  us  .ge  : 

I  °  Ou  bien  c'  est  la  Congrégation  elle-même  qui  est  agré- 
gée par  un  diplôme  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  et,  dans  ce 
cas,  le  Conseil  de  la  Congrégation  étant  en  mê;ne  temps 
Conseil  de  l'Apostolat,  les  cons^iillers  et  dignitaires  de  la 
Congrégation  sont  Zélateurs  du  Cœur  de  Jésus.  Dès  lors 
ils  s'entretiennent  tour  à  tour,  dans  leurs  délibérations  fra- 
ternelles, des  affaires  de  la  Congrégation  et  des  affaires  de 
l'Apostolat,  qui  sont  toutes  affaires  du  divin  Cœur. 

2°  Ou  bien  l'Apostolat  de  la  Prière  est  établi  en  dtli  )rs 
de  la  Congrégation,  et  c'est,  par  exemple,  la  parois-  «^  entière 
ou  le  collège  qui  se  trouve  agrégé.   Alors  les  congréganistes, 
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portion  choisie  du  collège  ou  de  la  paroisse,  deviennent  natu- 
rellement les  principaux  Zélateurs  de  l'Apostolat,  et  ils 
peuvent  aisément,  à  ce  titre,  exercer  une  action  décisive  en 
faveur  de  la  Congrégation,  de  son  recrutement  et  de  ïp 
formation  spirituelle  de  ses  membres. 

Enfin,  dans  les  milieux  oii  n'existe  pas  encore  de  Con- 
g'  égation  de  Marie,  l' Apostolat,  plus  facile  à  établir,  pe;it. 
en  attendant,  suppléer  à  ce  défaut.  Toutefois,  dans  l'intérêt 
même  de  notre  (Ëuvre,  un  Conseil  de  l'Apostolat  gagnera 
toujours  à  rencontrer  à  ses  côtés  une  Congrégation  de  la 
Sainte -Vierge,  orgarisée  fortement,  et  capable  par  là  dz 
prêter  un  concours  efficace  à  toutes  ses  entreprises  aposto* 
liques. 


Conseils  et  remarques  sur  les  pratiques  de  la  I^^gue. 

Il  est  des  âmes  qui  n'aiment  pas  les  pratiques  multipliées, 
et  que  leur  attrait  ou  leur  position  pousse  à  rechercher,  au 
contraire,  la  plus  grande  simplicité.  Ces  âmes  ont  dû  com- 
prendre que  l'Apostolat  répond  parfaitement  à  leur  attrait  ; 
car,  assurément,  rien  n'est  plus  simple  que  la  direction 
quotidienne  d'intention  proposée  aux  Associés,  comme  condi- 
tion unique,  pour  entrer  en  participation  des  privilèges  de 
l'CEuvre. 

Mais  il  faut  avouer  que,  vu  la  faiblesse  humaine,  cette 
pratique  essentielle  doit  être  d'ordinaire  fortifiée  et  entre- 
tenue par  quelques  pieuses  industries  :  il  serait  bien  à  crain- 
dre, en  effet,  que  réduite  à  son  élément  le  plus  simple,  et 
toujours  uniforme,  l'offrande  quotidienne  ne  fît  plus  bientôt 
d'impression  sur  le  cœur,  et  qu'elle  vînt  même  à  s'effacer 
tout  à  fait  de  la  mémoire. 

Parmi  les  moyens  de  soutenir  et  de  fortifier  ainsi  la  pra- 
tique essentielle,   nous  avons  placé  naturellement  en  pre 
mière  ligne  ceux  qui,  servant  très  utilement  à  l'organisation 
de  l'CEuvre,   en  constituent  le  2e  et  le  3e  Degrés  et  don* 
nous  allons  dire  encore  quelques  mots. 

Nous  devrons  ensuite  en  énumérer  d'autres  qui,  sans  se 
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rapporter  à  aucune  organisation  déterminée,  sont  néanmoins 
en  parfaite  harmonie  avec  l'esprit  de  notre  CEuvre. 

La  plupart  de  ces  industries  ne  sont,  à  vrai  dire,  qu'une 
accentuation  plus  marquée  ou  un  développement  naturel  de 
la  pratique  essentielle.  Si  l'on  veut,  en  effet,  recueillir  dans 
toute  leur  étendue  les  fruits  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  il 
faut  en  faire  l'œuvre  de  toute  notre  vie  ;  il  faut  s'en  revêtir 
comme  d'un  vêtement  qui  ne  nous  quitte  jamais,  en  faire 
notre  pain  quotidien,  l'aspirer  et  le  respirer  comme  on  aspire 
et  comme  on  respire  l'air.  Puisque  les  intentions  de  l'Apos- 
tolat ne  sont  autres  que  les  intentions  mêmes  du  Cœur  de 
JÉSUS,  pratiquer  notre  CEuvre  de  la  sorte  ce  sera  remplir 
dans  toute  sa  perfection  le  grand  précepte  de  l'Apôtre  : 
"Reproduisez  en  vous-même  les  sentiments  de  JÊSUS- 
Christ."   (Phillip.,  II,  5.) 

I/e  renouvellement  de  l'offrande. 

Signalons  d'abord  le  renouvellement,  aussi  fréquent  et 

aussi  fervent  que  possible,  de  la  pratique  essentielle  de  la 

sainte  I^igue  :  l'offrande  de  nos  prières,  de  nos  œuvres  et  de 

nos  souffrances  aux  intentions  du  divin  Cœur.     Il  n'est  pas 

douteux,  en  effet,  que  le  mérite  de  cette  offrande  croît  en 

raison  de  la  ferveur  plus  grande  et  du  renouvellement  plus 

fréquent  de  l'intention.     C'est  en  rendant  toujours  actuelle 

l'union  de  nos  intentions  à  celles  du  Cœur  de  JÉSCS  que 

nous  pénétrerons  plus  intimement  de  l'esprit  et  de  la  vertu 

de  ce  divin   Cœur  toutes  les  actions  qui  remplissent  nos 

journées. 

I^e  Trésor  du  Cœur  de  Jésus. 

Cette  industrie  consiste  à  offrir  expressément  certaines 
bonnes  œuvres  aux  intentions  du  Cœur  de  Jésus  et  de 
l'Apostolat  (i).  On  est  invité  à  marquer  chaque  jour  ou, 
au  moins,  à  époques  fixes,  sur  des  billets  préparés  d'avance 
{feuilles  du  Trésor),  le  nombre  de  ces  bonnes  œuvres  ;  et 
vers  la  fin  du  mois,  chacun  dépose  son  billet  dans  un  tronc 
ou  une  corbeille  disposée  à  cet  effet.     I^e  Secrétaire  de  la 
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1)  Une  Indulgence  de  cent  jours  est  attachée  A  chacune  des  œuvres  ainsi 
ofiTcnes. 
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Ligue  recueille  ces  billets,  le  dernier  jour  du  mois,  les  addi- 
tionne sur  une  seule  feuille  qu'il  expédie  au  Directeur  du 
Messager.  C'est  le  relevé  général  de  toutes  ces  offrandes 
que  nous  publions  chaque  mois  sous  le  titre  de  Trésor  du 
Or '/r.  rf^  JÉSUS. 

Dans  certaines  maisons  d'éducation,  on  inscrit  séparément 
sur  un  grand  tableau  les  sommes  recueillies  dans  chaque 
classe  et  l'on  expose  ce  tableau  dans  un  endroit  bien  en  vue. 
Ailleurs,  on  proclame  solennellement  la  somme  des  bonnes 
œuvres  offertes  durant  le  mois,  en  faisant  remarquer  le  pro- 
grès ou  la  diminution  relativement  au  mois  précédent. 

La  pratique  du  Trésor  produit  les  plus  heureux  fruits 
dans  les  paroisses,  les  communautés  et  les  pensionnats. 
Bile  excite  les  Associés  à  préciser  davantage  l'offrande  de 
leurs  actions  au  Cœur  de  JÊSUS,  à  rendre  leur  intention  plus 
fervente  et  à  mener,  dès  lors,  une  vie  plus  surnaturelle  et 
plus  méritoire  ;  c'est  donc  un  moyen  facile  et  efficace  de  se 
tenir  uni  au  Sacré-Cœur,  .         _. 

Comme  pratique  indiriduelle,  le  Trésor  peut  être  égale- 
ment d'un  puissant  secours  aux  religieux  et  aux  personnes 
vivant  dans  le  monde.  Celui  qui,  au  moyen  du  Trésor, 
tient  constamment  en  règle  les  comptes  de  son  âme,  remplit 
pai.aitement  le  précepte  évangélique  :  "Veillez  et  priez, 
car  vous  ne  savez  pas  à  quelle  heure  le  Maître  doit  venir.  '  ' 

Il  y  a  donc  évidemment  de  grands  avantages  à  perpétuer 
cette  pieuse  collecte,  et  nous  voudrions  la  voir  en  usage 
dans  tous  les  centres  locaux  de  l'Apostolat.  Pourquoi  n'y 
aiirait-il  pas  à  cet  effet,  dans  toutes  les  églises  ou  chapelles, 
où  l'Apostolat  est  établi  et  à  côté  du  Diplôme  d'agrégation, 
un  iroNC  du  Tfésor  et  des  Intentions  particulières,  dont  nous 
parlerons  bientôt  ?  Il  faut  dire  cependant  que  ce  tronc  existe 
déjà  datis  un  grand  nombre  de  centres  et  que  beaucoup  de 
nos  Directeurs  locaux  encouragent  avec  zèle  la  pratique  du 
Trésor,  dont  ils  constatent  de  jour  en  jour  davantage  les 
lieureux  résultats  ;  nous  en  connaissons  même  qui  procla- 
ment chaque  mois  à  l'église  la  somme  des  œuvres  offertes 
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par  leurs  Associés,  dont  ils  ont  ainsi  stimulé  le  zèle  pendant 
de  longues  années. 

Afin  de  récompenser  quelque  peu  la  fidélité  des  Associés 
pour  la  pratique  du  Trésor,  le  Directeur  du  Messager, 
après  avoir  déposé  sur  le  rétable  de  l'autel,  avant  sa  messe, 
le  premier  vendredi  de  chaque  mois,  les  feuilles  reçues  des 
différents  centres  locaux,  offre  en  prenn'ère  intention  le  saint 
Sacrifice  pour  tous  ceux  qui  ont  contribué  à  former  ce  magni- 
fique bouquet  spirituel.  Nous  disons  viagniûque  ;  car  c'est 
par  millions  que  se  chiffrent  chaque  mois  les  bonnes  œuvres 
du  Trésor. 

Afin  de  faciliter  l'envoi  et  le  compte  des  bonnes  œuvres 
composant  le  Trésor  du  Cœur  de  Jésus,  nous  avons  fait 
imprimer  des  feuilles  qui  contiennent  l'indication  des  prin- 
cipales sortes  d* œuvres.  Les  Associés  n'ont  alors  qu'à 
marquer  sur  ces  feuilles,  jour  par  jour  le  chiffre  qui  corres- 
pond à  chaque  espèce  d' œuvres  et  à  les  déposer,  à  la  fin  du 
mois,  dans  le  tronc  du  Trésor.  Ceux  même  qui  ne  se  ser- 
vent pas  des  feuilles  imprimées  sont  priés  d'en  suivre  la 
division,  dans  l'indication  des  œuvres. 

Bien  que  l'offrande  faite  actuellem€ni\t  matin  et  persistant 
virtuellement  pendant  la  journée,  suffise  pour  donner  aux 
œuvres  le  mérite  et  l'efficacité  de  l'Apostolat,  cependant,  il 
vaut  mieux  ne  marquer,  sur  les  feuilles,  que  les  œuvres  qui 
auront  été  l'objet  d'une  offrande  spéciale  et  actuelle. 

Consécration  pratique. 

Afin  de  rendre  de  plus  en  plus  pratique  cette  offrande 
de  nos  journées  aux  intentions  du  divin  Cœur,  il  sera  très 
utile  de  redire  fréquemment,  après  nos  communions  ou  dans 
nos  visites  quotidiennes  au  Saint  Sacrement,  la  consécration 
suivante,  calquée  sur  la  formule  officielle  donnée  par  Pie  IX 
(i6  juin  1876),  et  qui  renferme  explicitement  les  trois 
Degrés  de  l'Apostolat  : 

"O  JÉSUS,  mon  Rédempteur  et  mon  Dieu,  malgré  le 
grand  amour  qui  vous  a  porté  à  répandre  pour  les  hommes 
tout  votre  sang  précieux,  ils  vous  refusent  leur  cœur  ;  bien 
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plus,  ils  VOUS  outragent,  ils  blasphèment  votre  nom,  ils 
profanent  les  jours  consacrés  à  votre  culte.  Ah  !  puissé-je 
offrir  quelque  satisfaction  à  votre  Cœur  divin  !  puissé-je 
réparer  l'ingratitude  dont  vous  êtes  victime,  répondre  par 
l'amour  à  votre  immense  amour,  et  accroître  de  plus  en  plus 
votre  gloire  divine  ! 

'  '  Pour  atteindre  ce  but  si  auguste,  pour  obtenir  le  triomphe 
de  l'Eglise,  la  conservation  et  la  prospérité  du  Souverain 
Pontife,  la  pleine  réalisation  de  vos  desseins,  ô  mon  Jâsus, 
pour  plaire  enfin  à  votre  aimable  Cœur,  je  prends  les  trois 
résolutions  suivantes  : 

Première  résolution.  —  "  Prosterné  à  vos  pieds,  en  la  pré- 
sence de  la  très  sainte  Vierge  et  de  toute  la  cour  céleste,  je 
reconnais  solennellement  que,  par  tous  les  titres  de  justice 
et  de  reconnaissance,  je  vous  appartiens  entièrement  et  uni- 
quement, ô  JÊsis,  mon  Rédempteur,  unique  source  de  bon- 
heur spirituel  et  temporel.  Aussi,  m' unissant  à  l'intention 
du  Souverain  Pontife,  je  me  consacre  moi-même  avec  tout 
ce  qui  m'appartient  à  votre  Cœur  sacré.  Je  m'engage  à 
l'aimer,  à  le  servir  de  toute  mon  âme,  de  tout  mon  cœur  et 
de  toutes  mes  forces  ;  je  veux,  chaque  jour,  unir  tous  mes 
désirs  aux  vôtres  et  rendre  miennes  toutes  vos  intentions, 
ô  Cœur  sacré  de  JÊSUS  !  '  ' 

Seccnde  résolution.  —  "  Mais,  puisque  j'appartiens  à  une 
(Buvre  tout  apostolique  dans  ses  fins,  quel  est,  après  votre 
Cœur,  ô  JÉSUS,  le  cœur  apostolique  par  excellence,  sinon  le 
très  Saint  Cœur  de  Marie;  ?  Notre-Dame  n'est-elle  pas  la 
Reine,  la  patronne  et  le  modèle  des  Apôtres  ?  Aussi  dési- 
reux d'obtenir  votre  secours,  ô  Marie,  dans  mes  entreprises 
pour  la  gloire  de  Dieu  et  le  salut  des  âmes,  je  me  ferai  un 
devoir  de  vous  offrir,  chaque  jour,  le  tribut  d'un  Pate> 
noste?  et  de  dix  Ave  Maria,  en  tâchant  d'imiter  la  ferveur 
de  votre  prière  au  Cénacle.  " 

Troisième  résolution.  —  *  '  Pour  vous  donner  une  marque 
publique  de  la  sincérité  de  cette  consécration,  je  déclare 
solennellement  devant  vous,  ô    mon  Dieu,  que  je  veux  à 
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l'avenir  honorer  votre  divin  Cœur  en  sanctifiant  les  diman- 
ches et  les  fêtes  de  précepte  par  l'assistance  aux  saints 
oflSces,  par  l'audition  de  la  divine  parole  et  par  la  réception 
de  l'Eucharistie,  aussi  fréquente  que  possible,  et  toujours 
accomplie  en  esprit  de  réparation  et  d'amour.  J'userai 
encore  de  toute  mon  autorité  pour  assurer  autour  de  moi 
l'observance  de  votre  sainte  loi  et  des  règles  de  l'Eglise." 

"  C'est  dans  votre  aimable  Cœur,  ô  Jésus,  que  je  dépose 
tous  ces  saints  désirs  et  les  résolutions  que  votre  grâce  m'a 
inspirées.  J'espère  par  là  compenser  en  quelque  manière 
les  injures  que  vous  recevez  de  l'ingratitude  des  hommes  et 
trouver  pour  mon  âme  et  les  âmes  de  tons  les  miens  la  féli- 
cité et  dans  cette  vie  et  dans  l'autre.    Ainsi  soit-il." 

I/'Apo8tolat  du  travail. 

Dans  l'offrande  quotidienne  de  l'Apostolat  entrent  for- 
mellement et  expressément  trois  éléments  :  la  prière^  les 
œuvres  et  les  sov^rances  ;  notre  Apostolat,  bien  pratiqué,  a 
donc  pour  effet  non  seulement  de  développer  en  nous  le  zèle 
pour  la  prière  selon  les  désirs  et  à  l'exemple  du  Sacré-Cœur 
de  JÉSUS  toujours  vivant  pour  intercéder  en  notre  faveui  ; 
mais  encore  de  transformer  en  prières   apostoliques  nos 
œuvres  et  nos  souffrances  du  jour  présent.  —  Et  d'abord 
n'oublions  pas  que,  dans  la  vie  chrétienne,  le  travail  ou  en 
d'autres  termes  les  œuvres,  et  surtout  ces  œuvres  simples, 
communes,  vulgaires  même,   qu'on  appelle   "les  actions 
ordinaires,"  tiennent  la  plus  large  part.     Nous  nous  effor- 
cerons donc,  en  faisant  de  ces  œuvres  des  œuvres  véritable- 
ment pleines,  c'est-à-dire  surnaturelles  et  ferventes,  de  don- 
ner au  travail  de  nos  mains,  de  notre  esprit,  de  notre  cœur, 
toute  sa  fécondité  apostolique  ;  et  ainsi  nous  pratiquerons 
réellement  l'Apostolat  du  travail. 

V Apostolat  de  la  soufirance. 

Une  souffrance  endurée  vec  Jêsus-Christ,  en  Jêsus- 
Christ  et  pour  Jésus-Christ,  est  de  tous  les  apostolats, 
disait  le  P.  Ramière,  "  le  plus  sanctifiant,  le  plus  fructueux, 
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le  plus  méritoire  pour  Tâme  qui  l'exerce,  le  plus  glorieux  à 
Dieu  et  le  plus  utile  à  l'Eglise,"  surtout  en  nos  jours  de 
relâchement  et  de  mollesse.  Il  est  donc  utile,  dans  l' offrande 
quotidienne  "  de  nos  prières,  de  nos  œuvres  et  de  nos  souf- 
frances au  divin  Cœur,"  d'accentuer  particulièrement  les 
souffrances  (i).  Il  est  bon  d'insister  aussi,  dans  le  Trésor 
du  Cœur  de  Jésus,  non  seulement  sur  les  souffrances  ou 
afflictions,  mais  sur  les  mortifications  volontaires.  Ce  sont 
surtout  ces  expiations  volontaires  qui,  unies  à  la  prière, 
peuvent  aujourd'hui  sauver  le  monde.  Comprises  dans 
toute  leur  étendue,  ces  expiations  renferment  tout  ce  qui 
est  de  nature  à  faire  souffrir  l'âme  ou  le  corps  :  privations 
spontanées  de  satisfactions  légitimes,  peines  affectives,  aus- 
térités, jeûnes,  abstinences,  flagellations,  etc.  Le  tout, 
répé  ons-le,  en  union  avec  la  sainte  victime  de  Gethsémani, 
du  Calvaire  et  de  l'Autel. 

I/'union  de  prières  dans  la  I/igue. 

Tous  savent  assez  bien  que  l'Apostolat  est  une  Ligue  de 
prières  et  de  zèle,  en  union  avec  le  Sacré-Cœur,  pour  le 
salut  des  âmes  et  le  triomphe  de  l'Eglise  ;  mais  tous  ne  con- 
naissent pas  et  beaucoup  ne  comprennent  pas  assez  l'admi- 
rable organisation,  grâce  à  laquelle  chaque  Associé  peut 
recommander  ses  intentions  particulières  à  tous  les  autres 
Associés  et  obtenir  l' assistance  de  leurs  prières.  Quand  on 
songe  au  grand  nombre  d'âmes  saintes  et  de  ferventes  com- 
munautés qui  unissent  leurs  prières  aux  nôtres,  on  ne  peut 
que  s'estimer  heureux  d'avoir  continuellement  à  son  service 
des  secours  aussi  puissants. 

Un  Associé  veut-il  recommander  aux  prières  de  tous  les  As- 
sociés du  pays  une  intention  particulière,  un  malade,  par 
exemple,  une  conversion,  une  vocation,  etc.  ?  Rien  de  plus 
simple  :  il  écrit  sa  recommandation  sur  une /euî'l/e  d'intention 
ou  sur  un  simple  morceau  de  papier,  qu'il  dépose  dans  le 


(l)  Lisez  V Apostolat  de  la  souffrance,  par  le  R.  P.  Lvonnard,  S.  J.  —  Ce 
ban  livre  "st  le  complôment  naturel  du  V  Apostolat  de  la  Prière  dvi  K.  P. 
Ratniôre.  Il  convient  &  tous  nos  Associés.  —  Prix  :  tW  c  mts,  aux  Bureaux 
du  Messager. 
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tronc  des  intentions.  A  la  fin  du  mois  le  secrétaire  local 
classe  toutes  ces  intentions,  les  additionne  et  envoie  ce 
relevé  sur  une  seule  feuille  au  Directeur  du  Mhssaghr. 
Celui-ci  dépose  les  feuilles  ainsi  venues  des  divers  centres 
sur  le  rétable  de  l'autel  du  Sacré-Cœur,  pour  la  lesse  qu'il 
y  célèbre  le  premier  vendredi  du  mois  ;  puis  il  en  fait 
faire  un  relevé  général  qui  est  inscrit  dans  le  calendrier  de 
VAimanackmensu€letduM.BSSAGnR.  Chaque  genre  de  re- 
commandations y  est  à  son  jour:  les  adio7is  de  grâces  sont  insé- 
rées au  premier  jour  du  mois,  les  affligés  au  deuxième,  les 
défunts  au  troisième,  et  ainsi  de  suite,  comme  on  peut  s'en 
rendre  compte  e*i  consultant  le  calendrier.  Chaque  inten- 
tion recommandée  devient  donc  ainsi  tour  à  tour  l'objet  des 
prières  de  tous  les  Associés,  de  leurs  Offrandes  à  Marie,  en 
particulier  Ainsi,  l'Associé  qui  a  recommandé  un  ma/ade 
sur  la  feuille  qu'il  a  déposée  dans  le  tronc  des  intentions  de 
sa  paroisse,  aura  la  consolation  de  savoir  que,  le  19  du  mois 
suivant,  plus  de  300,000  Associés  diront  un  Paier  et  10  Ave 
pour  la  guérison  sollicitée. 

Qui  pourra  dire  l'efiBcacité  d'une  telle  union  de  prière  ? 
Notre- Seigneur  ne  lui  a-t-il  pas  promis  une  espèce  d'infail- 
libilité quand  il  a  dit  :  "  De  plus,  je  vous  dis  que  si  deux 
d'entre  vous  s'accordent  ensemble  sur  la  terre  :  quoi  que  ce 
soit  qu'ils  demandent,  ils  l'obtiendront  de  mon  Père  qui  est 
dans  le  ciel."  (Math.,  XVIII,  19.)  Ici,  ce  ne  sont  plus 
seulement  deux,  mais  des  centaines  de  mille  personnes  qui 
s'  a( cordent  ensemble  pour  demander  une  même  chose  ;  ne  psu- 
vent-elles  pas  en  toute  sécurité  espérer  de  l'obtenir?  Aussi 
qu'elle  est  magnifique  la  chaîne  de  grâces  de  toutes  sortes 
ainsi  obtenues  par  les  prières  de  l' Apostolat  !  Chaque  mois 
nous  avons  le  bonheur  d'en  recevoir  à  nos  bureaux  des  mil- 
liers d'attestations,  comme  on  peut  le  voir  par  le  chiffre 
des  actions  de  grâces  publiées  chaque  mois  dans  le  Messa- 
ger. Il  faut  donc  considérer  cette  organisation  qui  facilite, 
entre  les  membres  de  la  Ligue,  la  réciprocité  des  prières, 
comme  très  fructueuse  et  très  consolante  ;  c'est  un  excellent 
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moyen  de  faire  prier  pour  soi  et  d'obtenir  plus  sûrement  les 
grâces  dont  on  a  besoin.  II  est  regrettable  qu'  un  certain 
nombre  de  personnes,  d'ailleurs  bien  intentionnées,  n'aient 
jamais  voulu  étudier  cette  organisation  de  la  prière  mutuelle 
dans  l'Apostolat  et  l'aient  même  qualifiée,  avant  de  l'a- 
voir comprise,  de  détails  trop  minutieux.  Quelquefois  même 
des  Directeurs  nous  ont  dit  :  **  J'aime  bien  la  lyigue,  mon 
Père  ;  mais  je  la  voudrais  plus  simple  et  sans  tout  ce  systè- 
me d'intentions,  etc."  Notre  réponse  était  bien  simple  : 
'  '  Ces  échanges  d' intentions  ne  sont  pas  essentiels  à  l'CEuvre  ; 
celle-ci  peut  fonctionner  sans  eux  et  faire  encore  beaucoup 
de  bien  ;  mais  elle  n'aura  pas  sans  eux  son  parfait  épanouis- 
sement dans  votre  paroisse  ;  vous  vous  priverez  de  l'un  des 
liens  principaux  qui  unissent  les  membres  entre  eux  ;  vos 
Associés  ne  seront  pas  dans  le  grand  courant  de  ces  flots  de 
prières  qui  renversent  tous  les  obstacles  et  nous  concilient  la 
divine  bienveillance." 

L'on  voit  aisément  la  relation  intime  qui  existe  entre  le 
Trésor  du  Cœur  de  JÊsus  et  les  Intentions  particulières  : 
nous  présentons  dans  le  Trésor  une  humble  ofiFrande  ;  par 
les  Intentions  nous  sollicitons  de  nouvelles  faveurs.  C'est 
la  conduite  indiquée  par  le  bon  Maître  lui-même  :  "  Donnez 
et  l'on  vous  donnera." 

Nous  terminons  en  nous  permettant  de  recommander  à 
tous  l'emploi  des  formules  imprimées  d'intentions  particu- 
lières ou  de  feuilles  du  même  genre,  pour  l'envoi  des  re- 
commandations à  nos  bureaux.  C'est  sur  ces  formules  im- 
primées que  les  Secrétaires  locaux  doivent  faire  chaque  mois 
le  relevé  des  Intentions  ;  ils  ne  devraient  jamais  nous  com- 
muniquer qu'une  seule  feuille  portant  le  résumé  de  toutes 
celles  qu'ils  trouvent  dans  le  tronc  des  Intentions.  Qu'ils 
veuillent  bien  aussi  avoir  soin  de  dater  ces  rapports  et  d'ins- 
crire en  tête  le  nom  du  bureau  de  poste,  celui  de  \2i  paroisse  ou 
de  V institution,  selon  le  cas,  afin  que  nous  puissions  en  faire 
mention,  comme  à  l'ordinaire,  sur  la  deuxième  p  ige  de  la 
couverture  du  Messager  :  c'est  là  notre  acusé  v.e  réception. 
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Xif' Apostolat  de  la  Prière  et  le  culte  de  la  sainte 

Eucharistie. 

I*' Apostolat  de  la  Prière  se  présente  à  nous  comme  une 
Ligue  d'union  avec  le  Cœur  de  JÊSUS,  Ligue  de  zèle  et 
Ligue  de  pri'ères.  Or,  à  ce  triple  point  de  vue,  l'extension 
de  ce  même  Apostolat  favorise  les  progrès  du  culte  de  l'Eu- 
charistie. 

Qu'est-ce  qui  constitue,  en  effet,  dans  notre  CEuvre,  le 
premier  Degré  —  le  seul  essentiel  —  si  ce  n'est  l'offrande  de 
nos  œuvres,  de  nos  prières  et  de  nos  souffrances,  faite  à 
Dieu,  en  union  avec  le  Cœur  très  saint  de  Jésus,  priant  et 
s' offrant  en  sacrifice  pour  nous?  {Statuts,  art.  2,)  Il  y  a 
donc,  pour  chacun  de  nos  Associés,  obligation  morale  de 
penser,  au  moins  une  fois  par  jour,  à  la  présence  réelle  et 
au  sacrifice  mystique  de  Jêsus-Christ  sur  nos  autels. 

D'ailleurs,  la  dévotion  au  Cœur  de  Jésus  attire  nécessai- 
rement l'attention  et  la  piété  des  fidèles  vers  la  divine  Eucha- 
ristie. Le  Cœur  du  bon  Maître  n'est-il  pas  un  des  organes 
principaux  de  ce  Corps  adorable,  qui  est  l'objet  propre  du 
culte  eucharistique  ?  Ne  trouvons- nous  pas  en  lui  la  source 
vivante  du  Sang  précieux  que  notre  foi  vénère  dans  le 
calice  du  salut? 

L'Apostolat,  avons- nous  dit,  est  une  Ligue  de  z'èle.  Mais 
le  zèle  n'est  que  la  flamme  de  l'amour.  Et  alors,  pour  allu- 
mer cette  flamme  au  cœur  de  tous  les  Associés,  où  devons- 
nous  les  conduire,  sinon  au  sacrement  de  l'amour  ? 

De  plus,  si  l'Apostolat  est  une  Ligue  de  prières,  le  Cœur 
do  JÉSUS  ne  se  manifeste-t-il  pas  à  nous,  dans  le  mystère  de 
son  Eucharistie,  comme  le  type  souverain,  comme  le  modèle 
accompli  de  la  prière  selon  Dieu  ?  C'est  donc  au  Cœur  de 
Jésus,  vivant  au  tabernacle  pour  intercéder  en  notre  faveur, 
que  l'Associé  de  l'Apostolat  doit  apprendre  cette  prière 
vitale,  cette  prière  de  tous  les  instants,  laquelle  -si  l'of- 
frande est  faite  dans  de  bonnes  conditions — change  nos 
œuvres  les  plus  communes  en  l'or  très  pur  de  la  charité. 
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IVa  Commuîiîon  réparatrice. 

Des  remarques  que  nous  venons  de  faire  ressort  l'affinité  de 
l'Apostolat  de  la  Prière  avec  le  culte  de  l' Eucharistie  eu 
général,  mais  surtout  avec  la  pratique  excellente  de  la  Com- 
munion réparatrice. 

Il  peut  arriver,  en  effet,  que  l'énormité  des  crimes  du 
genre  humain  et  nos  propres  fautes  rendent  nos  prières  en 
partie  stériles;  que  la  justice  divine  exige  de  légitimes 
satisfactions  avant  de  faire  place  à  la  miséricorde  ;  que  notre 
Apostolat,  venant  à  être  privé  de  l'intercession  du  Cœui 
Jésus  justement  irrité  par  les  péchés  des  hommes,  tombe 
dans  rimpuiss=itice  d'obtenir  sa  fin.  Il  importe  donc  de 
réparer.  Et  quelle  pratique  que  la  sainte  communion  offerte 
en  esprit  de  réparation  !  * 

Quelle  est  l'origiae  de  cette  pratique?  I^  désir  explicite 
du  Cœur  même  de  Jésus. 

La  Communion  réparatrice  a  pour  but,  en  effet,  de  réali- 
ser les  vœux  du  divin  Maître.  Apparaissant  un  jour  à  la 
B.  Marguerite-Marie,  il  lui  disait  : 

"  J'ai  une  soif  ardente  d'être  honoré  et  aimé  des  hommes 
dans  le  Saint  Sacrement,  et  cependant  je  ne  trouve  presque 
personne  qui  s'efforce,  selon  mon  désir,  de  me  désaltérer,  en 

usant  envers  moi  de  quelque  retour Ils  n'ont  que  de  la 

froideur  et  des  rebuts  pour  tous  mes  empressements  à  leur 
faire  du  bien.  Du  moins,  donne-moi  cette  consolation  de 
suppléer  à  leur  ingratitude  autant  que  tu  pourras.  Pour 
suppléer  à  cette  ingratitude,  tu  me  recevras  dans  le  Saint 
Sacrement  autant  que  l'cbèissance  le  voudra  permettre." 

"Je  t'ordonne  —  disait-il  une  autre  fois  à  sa  servante  — 
de  faire  la  communion,  tous  les  premiers  vendredis  de  cha- 
que mois,  pour  satisfaire  par  là  à  la  justice  divine  par  les 
mérites  de  mon  Sacré-Cœur,  en  m' offrant  à  Dieu  mon  Père 

éternel  pour  les  fautes  qui  se  commettent Je  veux  que 

ton  cœur  me  soit  un  asile,  où  je  me  retirerai  pour  y  prendre 
mon  plaisir  lorsque  les  pécheurs  me  persécuteront  et  me  rejet- 
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teront  des  leurs.  I^orsque  je  te  ferai  connaître  que  la  jus- 
tice divine  est  irritée  contre  eux,  tu  viendras  me  recevoir 
par  la  sainte  communion  ;  et,  m' ayant  mis  sur  le  trône  de 
ton  cœur,  tu  m'adoreras  en  te  prosternant  sous  mes  pieds. 
Tu  m'offriras  à  mon  Père  éternel,  comme  jeté  l'enseignerai, 
pour  apaiser  sa  juste  colère  et  fléchir  sa  miséricorde  à  leur 
pardonner." 

On  le  comprend,  dans  la  perst)nne  de  la  Bienheureuse, 
JÉSUS  s'adresse  à  tous  les  amis  de  son  Cœur.  D'ailleurs,  il 
invite  formellement  tous  ses  adorateurs  à  la  communion 
réparatrice  :  "Je  prends  tant  de  plaisir  à  voir  qu'on  désire 
me  recevoir  dans  le  Saint  Sacrement,  qu'autant  de  fois  qu'un 
œur  forme  ce  désir,  autant  de  fois  je  le  regarde  amoureu- 
fa  ment  pour  l'attirer  à  moi."  Et  encore  :  *'  Oue  les  adora- 
teurs de  mon  divin  Cœur  manifestent  leur  amour  en  se 
proposant  pour  un  de  le  dédommager  des  ingratitudes  dont 
il  est  abreuvé  dans  la  divine  Eucharistie."  Enfin,  lorsqu'il 
demande  qu'une  fête  soit  instituée  en  l'honneur  de  son 
Cœur  sacré,  il  désire  que  cette  fête  soit  célébrée  *  *  par  la 
communion  et  par  une  amende  honorable,  pour  réparer  le^ 
injures  qu'il  a  reçues  pendant  qu'il  a  été  exposé  sur  les 
autels." 

Ainsi  donc,  la  communion  réparatrice  a  pour  but  : 

1°  De  consoler  le  Cœur  de  Jésus  des  outrages  dont  il  est 
accablé,  particulièrement  du  mépris  et  de  la  froideur  que 
les  hommes  témoignent  de  toutes  parts  pour  le  sacrement 
de  son  amour  ; 

2°  De  repayer,  par  l'un  des  actes  les  plus  excellents  de  la 
vie  chrétienne,  les  crimes  qui  ont  attiré  de  si  grands  châ- 
timents sur  le  monde  ; 

3°  D'obtenir  la  conversion  des  pêcheurs  et  l'extension  de 
la  foi  dans  tout  l'univers. 

Car  JÉSUS  nous  dit  encore  par  la  B.  Marguerite- Marie  : 
"Si  j'ai  un  si  grand  désir  d'être  honoré,  c'est  afin  de  renou- 
veler dans  les  âmes  les  effets  de  la  Rédemption  et  d'établir 
mon  nouveau  règne  parmi  vous."  Et  encore  :  "  En  réve- 
il 
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lant  mon  Cœur,  je  veux  me  rendre  tout  de  nouveau  média- 
teur entre  Dieu  et  les  hommes." 

Mais  r  Apostolat  de  la  Prière  n'a-t-il  pas  pour  mission  de 
promouvoir  le  règne  de  Dieu  et  le  salut  des  âmes  ;  et,  pour 
écarter  les  obstacles  à  une  fin  si  sublime,  n'engage-t-il  pas 
tous  ses  membres  à  faire  la  communion  réparatrice,  afin 
d'apaiser  le  Cœur  sacré  de  JÊr.us  irrité  par  les  péchés  des 
hommes  et  de  le  rendre  favorable  à  nos  prières  ?  {Statuts^ 
art.  4.)  Et,  tous  les  jours,  ne  place-t-il  pas  aux  lèvies 
des  Associés  cette  touchante  prière  ;  "  Divin  Cœur  de  Jésus, 
je  vous  offre,  par  le  Cœur  immaculé  de  Marie,  les  prières, 
les  œuvres  et  les  souffrances  de  cette  journée,  en  réparation 
de  nos  offenses  et  à  toîttes  vos  autres  intentions  .^  " 

L'CEuvredela  Communion  réparatrice  a  été  fondée  par 
le  R.  P.  Dievon  SJ.  —  Elle  a  aujourd'hui  deux  centres 
principaux,  l'un  à  Paray-le-Monial,  au  Monastère  de  la 
Visitation,  l'autre  à  Rome,  dans  l'église  Saint-Charles  in 
CatinaH  ;  tous  deux  jouissent  d'ii^dulgences  spéciales. 

Mais  l'on  peut  dire  qu'il  y  a  autant  de  centres  de  l'GËuvre 
de  la  Communion  réparatrice  qu'il  y  a  de  centres  locaux  de 
l'Apostolat  de  la  Prière.  En  effet  l'article  4  des  Statuts  de 
l'Apostolat  s'exprime  ainsi  :  "  Tous  ceux  qui,  enrôlés  dans 
le  3e  Degré,  pratiquent  la  susdite  communion  selon  les  règles 
établies  pour  l'CEuvre  pie  de  la  Communion  réparatrice, 
sont  constitués  membres  de  cette  Association  et  en  gagnent 
les  indulgences." 

Cette  clause  est  générale  et  n'exprime  aucune  restriction, 
ni  de  temps,  ni  d'indulgences,  mais  accorde  indistinctement 
et  pour  toujours,  aux  Associés  de  l' Apostolat  de  la  Prière, 
les  indulgences  de  l' Œuvre  de  la  Communion  réparatrice, 
dont  ils  sont  constitués  membres,  par  le  fait  même  qu'ils  font 
la  communion  d'après  les  règles  prescrites  par  la  susdite 
Association. 

Il  n'est  donc  pas  nécessaire  que  ceux  qui  désirent  faire 
partie  de  l' Association  de  la  Communion  réparatrice  envoient 
leurs  noms  à  l'un  des  centres  principaux  de  l'CEuvre  ;  il 
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suffit  qu'ils  soient  enrôlés  dans  l'Apostolat  de  la  Prière  et 
qu'ils  acceptent  de  faire  la  Communion  réparatrice,  hebdo- 
madaire ou  mensuelle,  aux  intentions  précédemment  indi- 
quées. 

Les  Associés  de  la  Communion  réparatrice  gagnent  une 
indulgence  plénière  au  jour  de  la  semaine  ou  du  mois  qu'ils 
ont  adopté  pour  la  faire.  S' ils  sont  légitimement  empêchés 
de  faire  la  communion  au  jour  ainsi  choisi,  ils  peuvent  la 
faire,  sans  préjudice  pour  les  indulgences,  en  un  jour  quel- 
conque du  même  mois  ou  de  la  même  semaine. 

Ceux  qui  ne  peuvent  communier  que  le  dimanche,  peu- 
vent communier  par  groupes  chaque  dimanche,  ou  choisir 
tel  dimanche  du  mois  qu'ils  voudront. 

lycs  Communautés  religieuses  qui,  pour  rester  fidèles  à 
leurs  règles,  ne  peuvent  pas  non  plus  se  partager  les  jours 
de  la  semaine,  jouissent  des  indulgences  de  la  Communion 
réparatrice  le  jour  de  la  semaine  oh  elles  se  trouvent  grou- 
pées à  la  sainte  Table. 

Tous  p  uvent  gagner  encore  une  indulgence  plénière,  au 
temps  de  Pâques,  si,  après  avoir  rempli  le  devoir  pascal,  ils 
offrent  une  seconde  communion  pour  réparer  l'injure  faite  à 
Dieu  par  la  violation  trop  générale  de  ce  devoir  ;  une  autre, 
le  jour  de  chaque  mois,  désigné  par  les  Directeurs  locaux, 
où  les  Associés  s'approchent  ensemble  de  la  sainte  Table,  en 
esprit  de  réparation  ;  une  autre,  enfin,  à  l'article  de  la  mort, 
si,  vraiment  contrits,  s'étant  confessés  et  ayant  communié, 
ils  invoquent  dévotement  le  nom  de  JÊSUS,  de  bouche,  s'ils 
le  peuvent,  ou  du  moins  de  cœur. 

Toutes  ceu  indulgences  sont  applicables  aux  âmes  du  Pur- 
gatoire. 

Pour  organiser  la  Communion  réparatrice  par  sections  de 
semaine  ou  de  mois  dans  une  localité,  il  suffit  de  grouper  les 
Associés  par  sept  ou  par  trente  et  de  leur  assigner  un  jour 
de  communion  hebdomadaire  ou  mensuelle.  La  personne 
qui  entreprend  de  former  ainsi  une  section  est  Zélatrice  de 
l'Œuvre.  Aucune  inscription  sur  un  registre  n'est  requise  ; 
il  suffit  que  la  Zélatrice  inscrive  les  noms  sur  sa  liste  de  sec- 
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tion.     Le  jour  où  une  personne  se  fait  ainsi  inscrire  sur  la 
liste  d'une  Zélatrice,  elle  a  droit  à  une  indulgence  plénière. 

lya  Communion  réparatrice  constituant  officiellement  le  3e 
Degré  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  tous  les  Directeurs  de 
l'Apostolat  sont  investis,  par  le  seul  fait  de  leur  nomination, 
de  la  charge  de  Directeurs  de  la  Communion  réparatrice 
parmi  les  Associés  de  l' Apostolat,  mais  parmi  ceux-là  seu- 
lement. 

Il  est  grandement  à  souhaiter  que  la  Communion  répara- 
trice trouve  en  chacun  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices  de 
l'Apostolat  de  la  Prière  un  chef  de  section  plein  de  dévoue- 
ment pour  cette  pratique  salutaire.  Nos  Associés  étant 
régulièrement  distribués  en  trentaines  ou  en  quinzaines,  quoi 
de  plus  facile,  par  exemple,  que  de  former  une  ou  plusieurs 
sections  de  semaine  dans  chaque  trentaine,  ou  bien  des  sec- 
tions de  mois  avec  des  quinzaines  d'Associés? 

Déjà  un  très  grand  nombre  de  Zélateurs  et  de  Zélatrices 
du  Cœur  de  Jésus  ont  ainsi  organisé,  parmi  les  Associés,  des 
sections  de  semaine  ou  de  mois.  C'est  pour  faciliter  et 
(iicoura^cr  cette  organisation  que,  dans  les  billets- images, 
une  indication  spéciale  rappelle  chaque  mois  aux  Associés 
du  3e  Degré  le  jour  de  leur  Communioa  réparatrice. 

Espérons  que  la  plupart  de  nos  Associés  voudront  bien, 
pkis  que  jamais,  s' adonner  à  cette  pratique  de  la  Communion 
réparatrice,  si  ardemment  demandée  par  le  Sacré-Cœur  et  si 
fortement  recommandée  par  le  Saint-Siège. 

*' Assurément  —  disait  Pie  IX,  dans  son  Bref  du  7  juillet 
1864  —  ce  n'a  pas  été  pour  nous  un  médiocre  sujet  de  joie 
d'apprendre  que  le  pieux  exercice  de  la  Commtmion  répara 
trice  va  toujours  croissant.  Cette  nouvelle  Nous  a  cause 
une  très  grande  joie.  Nous  désirons  vivement  voir  tous  ks 
fidèles  s'enflammer  chaque  jour  d'un  amour  plus  ardent 
envers  notre  très  aimant  tt  divin  Rédempteur  le  Christ 
JÉSUS,  et  s'approcher  fréquemment  de  son  céleste  banquet 
avec  la  piété  et  les  dispositions  convenables.  Nous  souhai 
tons  très  ardemment  qu'un  exercice  si  pieux,  si  salutaire, 
s'étende  et  se  propage  de  plus  en  plus  chaque  jour  dans  tout 
l'univers." 
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Communion  réparatrice  générale. 

Indépendamment  de  l'indulgence  attaché  •  aux  commu- 
nions faites  par  sections  de  semaine  ou  de  mois,  les  Associés 
de  l'Apostolat  de  la  Prière  peuvent  gagner,  chaque  mois, 
comme  nous  l'avons  déjà  dit,  une  autre  indulgence  plénière, 
en  s'approchant  ensemble  de  la  sainte  Table,  nn  jour  fixé  par 
les  Directeurs  locaux.  (Rescrit  du  14  juin  1877.) 

Cette  pratique  est  trop  importante  pour  ne  pas  arrêter  un 
instant  notre  attention. 

Ces  communions  générales  réparatrices  sont,  en  effet, 
doublement  réparatrices,  précisé m-^ut  parce  qu'elles  sont 
irênérales.  I^es  amis  du  Cœur  de  Jésus  ne  se  contentent  pas 
de  réparer,  par  la  ferveur  avec  laquelle  ils  s'approchent  de 
la  sainte  Table,  les  sacrilèges  qui  profanent  trop  souvent  le 
sacrement  de  l'amour  :  ils  réparent  aussi,  grâce  à  l'édifica- 
tion de  leur  concours,  l'abandon  auquel  est  condamiié  Jésus, 
dans  ce  sacrement,  par  l' indifEérence  d'un  si  grand  uouibre 
de  chrétiens. 

Quand  on  le  peut,  le  jour  le  meilleur  pour  la  communion 
générale  réparatrice  est  assurément  le  premier  vendredi  de 
chaque  mois  ;  ce  jour  a  été  désigné  par  Notre  Seigneur  lui- 
même  à  la  bienheureuse  Marguerite- Marie.  I^a  communion 
du  premier  vendredi  du  mois  produit  d'admirables  fruits  de 
grâce,  et  il  n'est  pas  douteux  que  le  Cœur  de  JÊsuiî  ne  ré- 
compense, par  les  plus  précieuses  bénédictions,  une  dévotion 
qu'il  a  bien  voulu  suggérée  si  formellement  aux  âmes  fer- 
ventes. Dans  lei-  communautés  et  les  pensionnats  surtout,  il 
n'est  pas  moins  facile  qu'avantageux  de  choisir  le  premier 
vendredi  pour  la  communion  générale  réparatrice.  ' 

Dans  les  paroisses,  pour  plus  d'édification  et  de  facilité, 
les  Directeurs  locaux  désignent  d'ordinaire,  pour  le  jour  de 
communion  générale  réparatrice,  un  dimanche  ou  une  fête 
solennelle. 

Afin  de  rendre  ces  communions  générales  plus  solennelles 
et,  par  là,  plus  attrayantes,  on  peut  se  servir  des  industries 
suivantes  : 
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1.  —  On  annonce  huit  jours  à  l'avance  et  aux  messes  pa- 
roissiales, le  jour  et  l'heure  de  la  communion  générale  ;  les 
Zélateurs  et  les  Zélatrices  ont  dû  en  faire  mention  sur  les 
billets- images  qu'ils  ont  distribués  aux  Associés  à  la  fin  du 
mois  précédent. 

2.  —  La  veille  de  ce  jour,  la  statue  ou  le  tableau  du  Sacré- 
Cœur  de  JÉSUS  est  exposé  et  orné.  Le  soir,  on  sonne  les 
cloches  à  toute  volée  pour  V  Angélus. 

3.  —  Le  jour  venu,  que  l'autel  soit  bien  paré,  bien  illu 
miné,  et  qu'on  tâche  de  faire,  par  des  cantiques,  par  le  jeu 
des  orgues,  etc. ,  de  cette  communion  générale  une  vraie  fête 
de  paroisse. 

4.  —  Il  serait  bon  d'avoir,  quand  c'est  possible,  soit  avant 
"évangile,  soit  avant  la  communion,  une  courte  instruction. 

5.  —  En  certaines  paroisses,  avec  la  permission  de  l'Ordi- 
naire, on  termine  la  cérémonie  par  le  salut,  ou  mieux  encore, 
par  l'exposition  solennelle  du  Saint-Sacrement  pendant  le 
reste  du  jour.  Cette  exposition  qui  provoque,  chaque  mois, 
pendant  toute  une  journée,  Its  adorations  réparatrices  de  nos 
Associés  dans  la  paroisse  ou  la  communauté,  entretient  la 
piété  et  s'adapte  admirablement  au  but  de  la  communion 
réparatrice. 

6.  —  Le  jour  de  la  communion  générale,  les  Associés  por- 
tent leurs  insignes,  la  bannière  ou  le  drapeau  du  Sacré-Cœur 
est  placé  dans  le  sanctuaire,  et  le  matin  après  la  communion, 
ou  le  soir  pendant  le  salut,  on  lit  à  haute  voix  l'acte  de  ré- 
paration ou  de  consécration  au  Sacré-Cœur. 

Remarquons  ici  que  dans  les  paroisses  où,  à  cause  du  petit 
nombre  de  confesseurs,  il  sejrait  difficile  d'inviter  tous  les 
Associés  à  prendre  part  à  la  communion  réparatrice  géné- 
rale le  même  jour,  les  Directeurs  peuvent,  sans  préjudice 
pour  l'indulgence,  diviser  les  Associés  par  groupes,  inviter 
tel  groupe  pour  tel  jour,  et  tel  autre  groupe  pour  un  autre 
jour. 
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Commanion  mensuelle  et  générale  des  enfants  dans 

les  paroisses. 

S'il  est  important  d'avoir  chaque  mois  une  communion 
générale  réparatrice  pour  tous  nos  Associés  en  général,  il 
nous  semble  encore  plus  urgent  de  désigner,  chaque  mois, 
un  jour  spécial  pour  la  communion  générale  des  enfants. 

Sauvegarder  l'innocence  des  enfants  et  préparer  une  jeu- 
nesse vraiment  chrétienne,  enfin  ramener  à  la  pratique  des 
sacrements  les  paroisses  entières,  et  surtout  les  hommes  :  tel 
est,  en  deux  mots,  le  but  de  cette  pratique.  KUe  est  aussi 
facile  qu'efficace,  et  même  nécessaire  dans  nos  villages  et 
nos  cités. 

On  peut  choisir  un  dimanche  ordinaire  pour  la  communion 
générale,  mais  il  faut  en  bien  déterminer  la  date.  C'est  là  un 
point  important.  Le  dimanche  qui  précède,  c'est-à-dire  huit 
jours  à  l'avance,  il  faut  annoncer  à  toutes  les  messes  parois- 
siales le  jour  de  la  communion  mensuelle  et  l'heure  précise 
des  confessions  pour  la  veille.  Les  parents  et  les  maîtres, 
ainsi  avertis,  viendront  en  aide  au  confesseur. 

Pendant  la  messe  de  communion,  que  les  jeunes  commu- 
niants occupent  une  place  d'honneur  dans  la  nef  de  l'église  ; 
petits  garçons  à  droite,  jeunes  filles  à  gauche.  Ensuite, 
qu'un  petit  discours,  à  l'évangile  (dix  minutes  au  plus) 
excite  leur  ferveur  ;  que  des  cantiques  pieux  et  chantants 
intéressent  leur  âme,  de  l'Offertoire  au  Sandus,  de  la  Con- 
sécration au  Pater ^  et  puis  pendant  la  communion. 

Avant  et  après  la  communion,  qu'un  petit  garçon  et  une 
jeune  fille  en  disent  les  actes,  ou  mieux  encore,  tous  les 
enfants  ensemble;  que  le  prêtre  enfin  récite  lui-même  de- 
vant le  tabernacle,  la  prière  :  "  O  bon  et  très  doux  Jésus  !  '  ' 
et  quelques  autres  oraisons  en  harmonie  avec  les  besoins  de 
la  paroisse,  du  pays  et  de  l' Eglise. 

La  communion  mensuelle  et  générale  des  enfants  peut  se 
pratiquer  en  dehors  de  toute  Congrégation  ou  Association. 
C'est  une  excellente  industrie  pour  habituer  doucement  et 
sans  contrainte  tous  les  enfants  d'une  paroisse  à  la  fréquen- 
tation des  sacrements. 
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Mais  il  est  beaucoup  mieux  de  faire  de  cette  communion 
mensuelle  une  communion  réparatrice,  en  enrôlant  tous  les 
enfants  dans  l'Apostolat  de  la  Prière.  Cette  Ligue  si  simple 
et  néanmoins  si  féconde  en  fruits  de  salut,  est  à  la  portée  de 
tous  les  enfants  sans  exception,  et  ils  peuvent,  en  classe  et  à 
l'église,  pratiquer  en  commun  ses  trois  Degrés  :  en  classe, 
l'offrande  de  la  journée  aux  intentions  du  Cœur  de  JÉSUS  et 
l'offrande  à  Marie  d'un  Pater  et  de  dix  Ave  Maria;  à 
l'église,  la  communion  réparatrice  du  mois 

Cette  Ligue  donne  aux  communions  mensuelles  un  but 
sjiécial,  communique  aux  enfants  l'esprit  de  corps  si  recom- 
mandé par  Sa  Sainteté  Léon  XIII,  attire  sur  cette  jeunesse 
les  bénédictions  des  Cœurs  sacrés  de  JÊsus  et  de  Marie,  la 
met  à  môme  de  gagner  de  riches  indulgences,  la  fait  parti- 
ciper aux  bonnes  œuvres  de  tous  les  grands  Ordres  religieux 
et  d'un  très  grand  nombre  de  communautés  religieuses  ; 
enfin,  elle  assure  à  cette  pieuse  pratique  plus  de  stabilité  et 
de  vigueur.  L'Association,  en  effet,  est  un  excellent  moyen 
pour  agir  sur  les  anciens  élèves,  et  pour  permettre  de  les 
convoquer  encore,  de  vive  voix  ou  par  écrit,  à  la  communion 
du  mois,  en  vertu  de  leur  affiliation  à  l'Apostolat. 

'         La  communion  du  premier  vendredi  du  mois 

Grâce  à  Dieu,  le  premier  vendredi  de  chaque  mois  est 
devenu  comme  un  jour  de  fête  mensuelle  dans  le  plus  grand 
nombre  des  centres  de  l'Apostolat  de  la  Prière  :  messe  du 
Sacré-Cœur,  communion  réparatrice  nombreuse,  adoration 
pujjlique  du  vSaint  Sacrement,  sermon  et  salut  du  soir,  avec 
consécration  et  amende  honorable  ;  tels  sont  les  exercices 
par  lesquels  nos  Associés  aiment  à  célébrer  ce  jour  que  l'on 
peut  à  bon  droit  appeler  \ftjour  du  Sacré-Cœur. 

De  fait,  c'est  là  ce  que  Notre-Seigneur  a  demandé,  par 
l'entremise  de  la  B.  Marguerite-Marie,  de  tous  ceux  qui  lui 
sont  dévoués.  Nous  voyons  dans  ses  révélations  à  la  Bien- 
heureuse qu'il  réclame  pour  le  premier  vendredi  du  mois, 
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quoiqu'avec  une  solennité  moins  grande,  les  mêmes  hom- 
mages que  pour  la  fête  annuelle  du  vendredi  après  l'octave 
du  Saint  Sacrement. 

"  Une  fois  que  le  Saint  Sacrement  était  exposé,  raconte 
la  Bienheureuse,  Notre-Seigneur  Jêsus-Christ  se  présenta 
à  moi  tout  éclatant  de  gloire  et,  me  découvrant  son  tout 
aimable  Cœur,  il  me  dit  :  "  Sois  attentive  à  ce  que  je  te 
"  demande  :  tu  communieras,  tous  les  premiers  vendredis 
**  de  chaque  mois,  pour  réparer,  autant  qu'il  t'est  possible, 
**  les  outrages  que  j'ai  reçus  au  Très  Saint  Sacrement  pen- 

*  '  dant  le  mois.  '  ' 

Cette  pressante  invitation,  Jésus  la  fait  à  tous  ceux  qui 
désirent  pratiquer  la  dévotion  h  ;  on  divin  Cœur,  car  c'est  à 
tous  que  s'adresse  la  "  grande  promesse  ",  dont  voici  les 
termes  :  **  Je  te  promets,  dans  l'excès  de  la  miséricorde  de 
'  '  mon  Cœur,  que  son  amour  tout-puissant  accordera  à  tous 

*  '  ceux  qui  communieront  les  premiers  vendredis,  neuf  mois 
**  de  suite,  la  grâce  de  la  pénitence  :finale,  qu'ils  ne  mour- 

*  *  ront  point  dans  ma  disgrâce,  ni  sans  recevoir  leurs  sacre- 
**  ments,  et  qu'il  se  rendra  leur  asile  assuré  à  cette  dernière 
•'  heure." 

Ce  n'est  donc  rien  moins  que  la  persévérance  finale,  la 
plus  grande  de  toutes  les  grâces,  que  la  Sauveur  promet  à 
la  neuvaine  de  communions  des  premiers  vendredis. 

Il  est  vrai  que  nous  ne  pouvons  pas  inériter  cette  grande 
grâce,  mais  nous  pouvons  l'obtenir  par  nos  prières.  Or,  la 
sainte  communion,  reçue  dignement,  est  la  plus  efficace  des 
prières  pour  l'obtenir  et  ceci  doit  se  dire  surtout  de  la  com- 
munion des  premiers  vendredis,  puisque  Jésus-ChrisT  a 
bien  voulu  nous  en  donner  une  assurance  spéciale. 

Qu'on  ne  dise  pas  qu'il  est  téméraire  de  croire  à  cette 
promesse  de  Notre-Seigneur.  Il  est  clair  qu'elle  ne  forme 
pas  un  article  de  la  foi  catholique  ;  mais  elle  se  trouve  dans 
les  écrits  de  la  B.  Marguerite- Marie,  soumis  à  l'examen  du 
Saint-Siège,  lors  de  sa  béatification.  Or,  il  résulte  de  cette 
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action  de  l'Église  :  i**  qu'il  n'y  a  rien  dans  ces  révélations 
qui  soit  contraire  à  la  foi  catholique,  aux  bonnes  mœurs  ou 
à  la  discipline  chrétienne  ;  2^  qu'il  n'y  a  rien  en  elles  qui  ne 
nous  autorise  à  y  croire  (^Jide  humana),  comme  on  croit  aux 
faits  les  plus  authentiques  de  l'histoire,  et  qui  ne  puisse  être 
lu  avec  édification  par  les  fidèles.  (^Çf.  Card.  Franzelin,  de 
Tradit.  et  Script.  Thesis  XXII.  ) 

D'ailleurs,  la  promesse  de  la  vie  éternelle  comme  consé- 
quence et  récompense  de  la  sainte  communion,  est  aussi 
ancienne  que  le  christianisme  lui-même  :  elle  nous  a  été 
faite  par  Jésus  au  cours  de  ses  prédications  :  *  *  Celui  qui 
mange  ma  chair  et  boit  mon  sang  a  la  vie  étemelle  et  je  le 
ressusciterai  au  dernier  jour  —  Celui  qui  mange  ce  pain 
vivra  éternellement."  {Joan.   VI,  tf^,  5p.) 

On  ne  doit  pas  cependant  conclure  de  ces  paroles  de 
Notre-Seigneur  et  des  révélations  faites  à  la  B.  Marguerite- 
Marie  que  ceux  qui  communieront  les  premiers  vendredis, 
neuf  fois  de  suite,  pourront  pécher  impunément  et  être  sau- 
vés quand  même.  Non  ;  ce  serait  là,  on  le  comprend,  une 
coupable  présomption.  Dieu  ne  force  personne  à  aller  au 
ciel  et  n'a  pas  le  dessein  de  détruire  notre  libre  arbitre  ; 
cependant  il  peut  accorder  et  il  accordera  de  fait,  à  ceux  qui 
font  ces  communions,  des  grâces  abondantes  qui  leur  donne- 
ront la  force  de  surmonter  les  tentations.  Ce  sacrement,  dit 
saint  Bernard,  produit  deux  effets  en  nous  :  il  affaiblit  nos 
penchants  aux  fautes  légères  et  il  nous  empêche  de  consen- 
tir aux  péchés  mortels.  C'est  ainsi  que  le  Concile  de  Trente 
(SeKs.  XIII,  cil.  2)  nous  assure  que  la  communion  est  un 
antidote  par  lequel  nous  sommes  délivrés  de  nos  fautes  quo- 
tidiennes et  préservés  des  péchés  mortels,  ainsi  qu'un  g'ag-e 
de  notre  gloire  future  et  de  notre  éternelle  félicité. 

De  plus,  l'expérience  est  là  pour  démontrer  l'excellence 
de  la  pratique  de  la  communion  le  premier  vendredi  du  mois. 
Que  de  personnes  lui  doivent  leur  complète  conversion  ! 
Que  de  paroisses  renouvelées  ainsi    dans  la  pratique  du 


'^^mmm 


LA  COMMUNION  DU  PREMIER  VENDREDI   DU  MOIS      9I 

bien  et  dans  la  piété  !  ly'on  n'a  qu'à  ouvrir  le  Messager  du 
Sacré-Cœur  qX.  à  y  lire,  de  mois  en  mois,  la  chronique  de  la 
dévotion  au  Sacré-Cœur,  pour  s'en  convaincre. 

Au  reste,  par  son  rescrit  du  27  septembra  1897,  le  Saint- 
Siège  nous  montre  bien  en  quelle  estime  il  tient  cette  pieuse 
pratique,  puisqu'il  accorde  une  indulgence  plénière  à  tous 
les  fidèles  qui,  s' étant  confessés  et  ayant  communié  le  pre- 
mier vendredi  du  mois,  méditeront  un  peu  sur  la  bonté  in- 
finie du  Sacré-Cœur. 

Enfin,  un  autre  fruit  de  ces  communions  du  premier  ven- 
dredi, c'est  que  les  âmes  affligées  y  trouvent  la  force  et  la 
consolation. 

'  *  Un  des  sujets  .pour  lesquels  mon  divin  Maître  me  com- 
mande la  communion  du  premier  vendredi,  écrit  la  Bienheu- 
reuse, c'est  que  j'étais  accablée  sous  le  poids  de  toutes  sortes 
de  souffrances.  Il  me  semblait,  (il  est  vrai),  que  je  n'aurais 
pu  vivre  sans  souffrir  ;  mais,  hélas  !  j'y  aurais  succombé,  si 
mon  divin  Maître  ne  m'avait  soutenue  par  une  grâce  puis- 
sante." 

Que  d'autres  grâces  Marguerite- Marie  ne  reçut-elle  pas 
en  ces  jours  bénis  !  A  la  suite  de  l'une  de  ses  grandes 
visions  et  d'un  échange  mystérieux  de  cœur  avec  Notre- 
Seigneur,  elle  avait  commencé  d'éprouver  dans  la  région  du 
cœur  une  douleur  des  plus  vives.  **  Or,  raconte-t-elle,  ma 
douleur  de  côté  m'était  renouvelée,  tous  les  premiers  ven- 
dredis du  mois,  en  cette  manière  :  le  Sacré-Cœur  de  JÊsus 
m'était  représenté  comme  un  soleil  brillant  d'une  éclatante 
lumière.  C'était  particulier  jment  en  ce  temps  que  mon  divin 
Maître  m'enseignait  ce  qu'il  voulait  de  moi  et  me  décou- 
vrait les  secrets  de  son  Cœur.  '  ' 

Heureuses  donc  les  âmes  qui  seront  fidèles  à  sanctifier  le 
premier  vendredi  du  mois  !  Elles  obtiendront  la  force  pour 
se  soutenir  au  milieu  de  leurs  peines,  une  abondante  effusion 
de  toutes  sortes  de  biens,  surtout  la  plus  précieuse  de  toutes 
les  grâces  :  la  persévérance  finale. 
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Les  bulletins  mensuels  de  TApostolat 

Une  œuvre  aussi  vaste  que  celle  de  l'Apostolat  de  la 
Prière,  qui  compte  aujourd'hui  (1898)  plus  de  56,000  cen- 
tres et  dont  les  Associés  se  chiffrent  par  dizaines  de  millions, 
a  besoin  de  puissants  liens  d'union  pour  se  maintenir  dans 
son  esprit  primitif  et  pour  coUvServ'cr  dans  tous  les  pays  cette 
uniformité  de  pratiques  et  de  moyens  d'action  qui  fait  sa 
force.  Elle  doit  avoir  un  canal  facile  et  efficace  de  communi- 
cation entre  le  centre  général  et  les  centres  particuliers, 
entre  les  Directeurs  diocésains  et  les  Directeurs  locaux  ;  la 
direction  partie  des  quartiers  généraux,  doit  pouvoir  attein- 
dre, non  seulement  toutes  les  paroisses,  mais  encore  tous  les 
simples  Associés.  Or,  tout  cela  se  fait  admirablement  dans 
l'Apostolat  paj"  les  différentes  éditions  du  Messager  du 
Sacrê-Cceur  et  des  Billets  vieiisiiels  de  V  Œuvre. 

Commencé  au  Puy,  en  France,  en  1861,  par  le  regretté 
P.  Ramière,  le  Messager  du  Cceur  de  Jésus  n'a  cessé 
depuis  de  progresser.  Il  se  publie  aujourd'hui  en  vingt-neuf 
langues  différentes  et  est  lu  par  des  millions  d'Associés. 

Le  bulletin  principal  de  l'Œuvre,  le  Messager  du  Cceur 
DE  Jésus,  se  publie  aujourd'hui  à  Toulouse  en  brochure 
mensuelle  de  64  pages  grand  in-8°  ;  il  offre  une  lecture 
presque  indispensable  à  qui  veut  connaître  le  véritable  esprit 
de  l'Apostolat,  en  suivre  la  marche  générale  et  apprécier 
l'importance  des  intentions  recommandées.  On  s'y  abonne 
au  Bureau  central  du  Sacré-Cœur,  à  Montréal.  L'abonne- 
ment est  de  $1.25  par  an,  payable  d'avance. 

Le  Messager  canadien  du  Sacrê-Cceur,  publié  en 
français  et  en  anglais,  est  l'organe  officiel  de  l'Apostolat 
pour  le  Canada  et  pour  les  centres  français  des  États-Unis. 
11  paraît  tous  les  mois  par  brochure  de  48  pages  in-8°.  Le 
prix  de  l'abonnement  n'est  que  de  50  centins  par  an. 

Destinée,  comme  nous  venons  de  le  dire,  à  servir  de  lien 
aux  Associés  de  l'Apostolat,  cette  revue  va,  au  commence- 


I.ES  BULI.ETINS  MENSUELS  DE  L'APOSTOLAT  93 

ment  de  chaque  mois,  remettre  sous  leurs  yeux  les  grands 
intérêts  confiés  à  leur  zèle.  Elle  leur  présente  sous  tous  les 
aspects  cette  belle  dévotion  au  Cœur  de  Jésus,  unie  par  des 
liens  si  étroits  à  l'Apostolat  de  la  Prière,  dévotion  qui,  sui- 
vant la  parole  d'un  grand  Prélat,  renferme  nnabrâgê  substan- 
tiel de  la  religion.  lyes  principaux  sujets  qui  peuvent  servira 
développer  la  piété,  les  devoirs  de  la  perfection  chrétienne 
et  religieuse,  les  intérêts  de  l'Église  et  des  âmes,  la  doctrine 
catholique,  l'histoire  du  passé  et  plus  encore  les  événements 
présents  ;  en  un  mot,  tout  ce  qui  peut  intéresser  un  chrétien 
est  traité  successivement  dans  les  pages  du  Messager,  mais 
tout  y  est  ramené  au  Cœur  de  Jésus  comme  au  centre  de  la 
religion  et  de  l'humanité,  comme  au  principe  de  notre  véri- 
table régénération. 

C'est  encore  dans  le  Messager  que  les  membres  de  l' Apos- 
tolat trouvent  développée  l'Intention  générale  recommandée 
chaque  mois  à  leurs  prières,  et  qu'ils  peuvent  suivre  les  dé- 
veloppements de  la  sainte  Ligue  dans  le  pa^^s  et  dans  le 
monde  entier. 

Chaque  Zélateur  ou  Zélatrice  doit  recevoir  le  MESSAGER 
pour  l'usage  de  sa  Quinzaine,  et  le  faire  lire  à  tour  de  lôle 
par  chacun  des  membres  qui  la  composent.  Par  ce  moyen,  le 
Messager  devient  un  puissant  moyen  de  propagande  reli- 
gieuse. Il  pénètre  dans  la  plupart  des  maisons  de  la  paroisse, 
chez  le  pauvre  comme  chez  le  riche,  et  contribue  à  y  entre- 
tenir la  piété,  le  dévouement  à  JÊsus  et  à  la  sainte  Eglise  ; 
il  constitue  une  véritable  prédication  qui  atteint  même  ceux 
qui  ne  fréquentent  guère  les  églises  pour  y  entendre  les  ser- 
mons. Il  est  enfin  un  antidote  contre  la  lecture  des  romans 
et  des  feuilletons  dangereux,  qui,  de  nos  jours,  empoison- 
nent les  esprits  et  les  cœurs  de  tant  de  personnes. 

l^s  Billets  mensuels,  dont  nous  avons  déjà  dit  un  mot  plus 
haut  (voir  p.  22),  sont  aussi  de  la  plus  haute  importance 
pour  l'organisation  et  le  bon  fonctionnement  de  la  Ligue. 
Ils  paraissent  chaque  mois  en  français  et  en  anglais  sou^ 
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fotnne  de  brochure  intitulée  :  "  L'Almanach  mensuel  de 
B' Apostolat  de  la  Prière  ".  Chaque  livraison  contient  15 
Bilîeis-images  destinés  à  autant  d'Associés  de  la  I^igue. 

Chaque  billet  contient  :  1°  l'Intention  générale  du  mois  ; 
2®  urne  image  d'un  des  mystères  de  la  vie  de  Notre-Seigneur 
«di  de  la  sainte  Vierge,  proposé  à  la  méditation  de  chaque 
Aîjjtocié  :  3°  le  calendrier  du  mois  ;  4°  l'indication  du  Patron 
ptnofsotsé  à  chacun  pour  le  mois  ;  5°  la  livSte  des  intentions 
pjiijiîiculières  recommandées  par  les  Associés  des  Centres 
Ûwcainx  ;  6°  une  maxime  spirituelle  ;  y''  l'indication  des  jours 
ièt  *Do«mnunion  réparatrice  et  le  jour  et  l'heure  de  la  semaine 
fesé*  pour  r  Heure-sainte  en  commun  dans  chaque  centre  ; 
^^"^  î'îmdif  ation,  jour  par  jour,  des  indulgences  plénières  que 
p^rnenit  gagner  les  Zélateurs,  Zélatrices  et  Associés  de  la 
l/igT3Ê.  les  Congréganistes  de  Marie,  les  membres  de  TAr- 
dhiccmfrérie  romaine  du  Sacré-Cœur,  les  Associés  de  la 
Gardt:  d'honneur  du  Sacré-Cœur,  de  la  Congrégation  de  la 
Bonne-Mort,  de  la  confrérie  du  Cœur  Agonisant  de  Jésus  et 
du  Saint  Rosaire. 

Ces  billets  ainsi  distribués  chaque  mois  par  les  Zélateurs 
et  les  Zélatrices,  donnent  à  l'Apostolat  de  la  vie,  de  l'unité, 
du  mouvement  ;  les  intérêts  généraux  de  l'Église  et  parti- 
culiers des  Associés  avancent  du  même  pas,  et  la  vaste  lyigue 
de  l'Apostolat  de  la  Prière  est  comme  une  armée  toujours 
rangée  en  bataille  pour  combattre  les  ennemis  de  Dieu  et 
marcher  sans  cesse  à  la  conquête  des  âmes.  Attachons-nous 
donc  de  plus  en  plus  à  la  distribidmt  rêgulûre  des  billets 
mensuels  de  l'Apostolat  de  la  Prière. 

N'oublions  pas  le  privilège  insigne  que  Sa  Sainteté  Léon 
XIII  leur  a  accordé  par  son  Bref  du  30  mars  1886.  D'après 
ce  Rescrit,  en  effet,  tout  Associé  de  l'Apostolat  de  la  Prière 
qui  communie  le  jour  même  du  saint  Patron,  à  lui  assigné 
par  le  billet  de  l'CEuvre,  peut  gagner  une  indulgejice plênière. 
C'est  là  certes  une  faveur  exceptionnelle  qui  doit  nous  inspi- 
rer poui  ces  billets  eux-mêmes  une  profonde  estime,  et  pour 
leui  distribution  un  zèle  qui  ne  se  refroidisse  jamais. 
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Les  insignes  de  l'Apostolat 

Les  insignes  sont  des  marques  distinctives  des  grades, 
dignités,  confréries,  associations,  etc.  La  Ligue  a  aussi  les 
siens  :  i°  l'emblème  ou  scapulaire  du  Sacré-Cœur;  2°  les 
insignes  métalliques. 

L'emblème  ou  scapulaire  du  Sacré-Cœur  a  été  approuvé 
comme  insigne  officiel  de  l'Apostolat  et  comme  tel  enrichi 
d'indulgences  par  un  Rescrit  de  Pie  IX,  en  date  du  14  juin 

1877. 

C'est  une  petite  image  du  Sacré-Cœur  peinte  ou  brodée 
sur  un  morceau  d'étoffe  et  portant  l'inscription  :  "  Adveniat 
regnum  tuum  !  Que  votre  règne  arrive  !  C'est  la  devise  de 
l'Apostolat. 

Aucune  espèce  d'étoffe  n'est  déterminée  pour  sa  confec- 
tion ;  il  peut  être  fait  de  toile,  de  coton,  de  soie  ou  de  laine. 
L'emblème  en  usage  est  de  toile  doublée  de  flanelle  rouge 
ou  blanche  ;  mais  cette  doublure  n'est  pas  requise  ;  on  ne 
s'en  sert  que  pour  rendre  l'insigne  plus  durable. 

L'inscription  "  Que  votre  règne  arrive  "  est  essentielle  ; 
sans  elle  le  scapulaire  ne  jouirait  d'aucune  indulgence  spé- 
ciale. • 

Voici  les  indulgences  accordées  par  le  Saint-Siège  à  l'em- 
blème de  l'Apostolat  :  i"  une  indulgence  ào.  100  jours  à  tous 
les  Associés  qui  le  portent  sur  la  poitrine,  chaque  fois  que, 
de  bouche  ou  au  moins  de  cœur,  ils  font  pieusement  l'invo- 
cation "  Que  votre  règne  arrive  "  ;  2°  une  indulgence  de 
sept  ans  et  sept  quarantaities,  s'ils  le  portent  ostensiblement 
et  font  l'invocation  susdite,  soit  en  assistant  à  des  prières 
publiques,  soit  en  adorant  pendant  l'espace  d'une  demi- 
heure  le  Saint  Sacrement  expOvSé. 

L'emblème  de  l'Apostolat  n'étant  pas  un  scapulaire  pro- 
prement dit,  ne  requiert  ni  bénédiction,  ni  imposition,  ni 
inscription  spéciale.  Il  peut  cependant  être  bénî,  comme 
toute  autre  image.   C'est  pourquoi  il  est  d'usage  de  le  bénir 
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aux  jours  des  réceptions  solennelles  des  Associés  ;  mais  les 
indulgences  ne  dépendent  pas  de  cette  bénédiction  ;  il  est 
indulgencié  par  le  fait  même  qu'il  est  porté  par  un  Associé 
de  l'Apostolat  dûment  inscrit  sur  le  registre. 

I^es  insignes  métalliques  de  l'Apostolat  sont  des  croix, 
des  médailles  et  des  médaillons  de  formes  diverses,  adoptés 
comme  signes  de  ralliement  pour  les  diverses  catégories 
d'Associés,  ainsi  que  pour  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices.  Ils 
ne  sont  nullement  destinés  à  remplacer  l'emblème  de  l'Apos- 
tolat, dont  il  a  été  question  plus  haut.  Tous  les  Associés 
doivent  d'abord  être  munis  de  l'emblème  officiel  ;  puis,  ils 
feraient  bien  de  porter  aussi  extérieurement  l'insigne  métal- 
lique propre  à  leur  section. 

Les  insignes  métalliques  en  usage  sont  :  i^  La  croix- 
médaille  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices  ;  2°  la  croix  émaillée 
destinée  à  tous  les  Associés  généralement  ;  3*^  le  grand  mé- 
daillon-insigne de  la  Ligue  des  hommes  (  i  )  ;  4°'  l'insigne  des 
Cadets  du  Sacré-Cœur  ;  5*^  le  bouton-insigne  en  usage  dans 
les  collèges  et  parmi  les  jeunes  garçons. 

Ces  insignes  métalliques  ne  jouissent  pas  des  indulgences 
accordées  par  le  Saint-Siège  à  l'emblème  de  l'Apostolat,  que 
nous  avons  énumérées  plus  haut  ;  mais  les  Directeurs  locaux 
de  l'Apostolat  peuvent  les  enrichir  des  indulgences  aposto- 
liques (voir  plus  haut,  p.  32). 

Les  Associés  se  procurent  ces  insignes  chez  les  Trésoriers 
.  locaux  ;  ceux-ci  les  font  venir  du  Bureau  central  du  .  Sacro- 
Cœur,  à  Montréal. 

Les  indulgences  de  l'Apostolat 

Remarques   préliminaires 

Pour  gagner  une  indulgence  quelconque  il  faut  trois  choses  : 
1°  l'état  de  grâce  ;  2°  l'intention  de  la  gagner  ;  3^  l'accom- 
plissement fidèle  des  œuvres  prescrites. 

(r)  Dans  un  grand  nombre  de  centres,  les  l,igues  d'hommes  ont  adopté  la  croix 
émaïUée,  vu  que  les  Associés  peuvent  plus  facilement  la  porter  habituellement, 
tandis  que  le  grand  médaillcn-insigne  ne  peut  guère  être  porté  qu'aux  réunions  à 
l'église  ou  dans  les  processions. 
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ly'état  de  grâce  est  requis  au  moins  au  moment  où  l'on 
termine  la  dernière  action  prescrite  pour  gagner  l'indul- 
gence. Que  si  l'on  n'est  pas  en  état  de  grâce  pour  l'accom- 
plissement d'une  partie  de  ces  œuvres,  il  faut  au  moins  avoir 
un  cœur  contrit  et  le  ferme  propos  de  se  confesser. 

Par  l'expression  cœur  vraiment  contrit  que  l'on  trouve 
généralement  dans  les  actes  de  concession  d'indulgences,  on 
doit  entendre  qu'il  faut  être  exempt  de  toute  affection  volon- 
taire au  péché  même  véniel.  Nous  disons  affection  volontaire  ; 
car  il  ne  faut  pas  confondre  V  attachement  de  la  volonté  au 
péché  avec  \^  penchant  7iaturel  ç^m  nous  y  entraîne.  Je  puis 
fort  bien  avoir  la  volonté  de  ne  plus  pécher  et  pourtant  me 
sentir  tenté  de  le  faire.  Or,  il  n'est  pas  rare  que  l'on  se 
trouve  dans  cette  heureuse  disposition,  surtout  au  moment 
de  l'accomplissement  de  la  dernière  œuvre  prescrite,  de  la 
communion,  par  exemple. 

ly'  intention  virtuelle  suffit  pour  le  gain  des  indulgences. 
"  Il  est  nécessaire,  dit  la  Raccolta,  que  l'on  ait  au  moins 
en  général  l'intention  de  gagner  les  indulgences."  Saint 
Léonard  de  Port-Maurice  conseillait  aux  fidèles  de  former 
chaque  jour,  à  la  prière  du  matin,  le  dessein  de  gagner  toutes 
les  indulgences  attachées  aux  pratiques  de  piété  et  aux 
bonnes  œuvres  qu'ils  feraient  pendant  la  journée.  Cette 
intention,  si  elle  n'est  pas  révoquée,  suffit  certainement  pour 
gagner  ces  diverses  indulgences,  dit  le  P.  Beringer.  De 
même,  il  n'est  pas  nécessaire  de  savoir  d'une  manière  posi- 
tive quelle  est  l'indulgence  attachée  à  tel  ou  tel  acte  de  vertu 
ou  même  si  cette  indulgence  existe  réellement  ;  il  suffit 
d'avoir  la  volonté  ou  l'intention  de  la  gagner,  si  elle  existe, 
et  telle  qu'elle  existe. 

Quant  aux  œuvres  prescrites,  il  faut  les  accomplir  person- 
nellement et  intégralement,  au  temps  marqué,  et  sans  doute 
aussi  avec  piété  et  en  esprit  de  pénitence  ,  car  des  œuvres 
accomplies  sans  dévotion,  sans  recueillement,  par  vanité, 
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peut-être,  ne  répondraient  guère  aux  intentions  qu'a  eues  le 
Souverain  Pontife  en  accordant  l'indulgence.  (Voir  le  Décret 
du  21  mars  1820). 

"  Si  par  ignorance,  par  négligence,  par  impossibilité  ou 
pour  quelque  motif  que  ce  soit,  quelqu'un  omet,  en  totalité 
ou  en  grande  partie,  une  œuvre  prescrite  ou  une  des  condi- 
tions déterminées  de  temps,  de  lieu,  etc.,  il  ne  participera 
pas  à  l'indulgence,  à  moins  que  l'œuvre  qu'il  n'accomplit 
pas  n'ait  été  légitimement  commuée  pour  lui  en  une  autre. 
(Raccolta,  p.  XIII). 

Toutefois,  dit  le  P.  Beringer,  une  omission  très  légère 
relativement  aux  œuvres  ordonnées  n'empêcherait  pas  de 
gagner  l'indulgence  ;  comme,  par  exemple,  l'omission  par 
distraction  ou  négligence  d'un  ou  deux  Ave  Maria  dans  la 
récitation  du  Rosaire. 

Les  œuvres  à  accomplir  sont  déterminées  par  l'acte  de 
concession.  C'est  ordinairement,  pour  les  indulgences  plé- 
nière,  la  confession,  la  communion  et  la  récitation  de  quel- 
ques prières  aux  intentions  du  Souverain  Pontife  ;  c'est  là 
ce  que  l'on  entend  par  les  expressions  "  aux  intentions  ordi- 
naires ".  Quelquefois  aussi  la  visite  d'une  église  ou  d'une 
chapelle  publique  est  requise. 

lyorsque  la  confession  est  mentionnée  dans  l'acte  de  con- 
cession de  l'indulgence,  elle  est  obligatoire  pour  tous,  même 
pour  ceux  qui  ne  se  sentiraient  coupables  d'aucun  péché 
mortel  ;  cependant  l'absolution  des  péchés  véniels  n'est  pas 
nécessaire. 

On  peut  toujours  se  confesser  et  communier  la  veille  du 
jour  auquel  l'indulgence  est  fixée,  pourvu  qu'au  jour  même 
on  accomplisvse  les  autres  œuvres  prescrites. 

Pour  ce  qui  est  de  la  confession,  ceux  qui  ont  la  louable 
habitude  de  se  confesser  une  fois  la  semaine,  sauf  un  empê- 
chement légitime,  peuvent  gagner  toutes  les  indulgences 
plénières  qui  se  rencontrent  d'une  confession  à  l'autre  ;  elles 
ne  seraient  obligées  d'avoir  recours  de  nouveau  au  sacre- 
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ment  de  Pénitence  qu'au  cas  où  elles  se  reconnaîtraient  cou- 
pables d'un  péché  grave.  Il  faut  excepter  de  cette  règle  la 
confession  et  la  communion  de  jubilé,  lesquelles  doivent  être 
faites  dans  le  temps  fixé  pour  la  durée  du  jubilé. 

Par  îinefois  la  semame^  il  faut  entendre  la  durée  de  sept 
jours.  De  sorte  que,  par  exemple,  celui  qui  a  coutume  de  se 
confesser  chaque  samedi,  satisfait  sans  aucun  doute  à  l'obli- 
gation de  la  confession. 

Il  faut  ajouter  que  dans  certains  diocèses  qui  manquent 
de  prêtres,  les  évêques  ont  obtenu  que  l'on  puisse  gagner  les 
indulgences  en  se  confessant  toutes  les  deux  semaines  seule- 
ment. C'est  aux  fidèles  de  s'enquérir  si  ce  privilège  existe 
dans  leur  diocèse. 

Pour  ce  qui  est  des  prières  à  réciter  selon  les  intentions 
du  Souverain  Pontife,  la  plupart  des  auteurs  enseignent  que 
cinq  Pater  et  cinq  Ave,  ou  d'autres  prières  de  même  lon- 
gueur suffisent.  On  peut  aussi  faire  servir  à  cet  effet  les 
exercices  de  piété  prescrites  par  les  règles  des  communautés, 
par  les  confréries,  etc.  Il  faut  cependant  en  excepter  l'office 
canonial  pour  ceux  qui  sont  tenus  de  le  réciter. 

Si  l'on  désire  gagner  plusieurs  indulgences  plénières  le 
même  jour,  il  faut  prier  autant  de  fois  aux  intentions  du 
Souverain  Pontife  et  accomplir  autant  de  fois  les  autres 
œuvres  prescrites,  à  l'exception  de  la  confession  et  de  la. 
communion. 

Les  intentions  du  Souverain  Pontife  sont  ordinairement 
l'exaltation  de  l'Église  catholique,  la  propagation  de  la  foi, 
l'extirpation  des  hérésies  et  des  schismes,  la  conversion  des 
pécheurs,  la  paix  et  la  concorde  entre  les  princes  chrétiens, 
et  les  autres  besoins  de  la  chrétienté.  Mais  il  n'est  pas  néces- 
saire, pour  l'indulgence,  de  repasser  dans  sa  mémoire  toutes 
ces  fins  particulières  ;  il  suffit  de  penser  qu'on  va  prier  aux 
intentions  du  Chef  de  l'Église. 

Voici  quelques  remarques  utiles  à  propos  de  la  visite  d'une 
église  ou  d'un  oratoire  public,  quand  elle  est  requise  pour 
le  gain  d'une  indulgence  plénière  : 
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!<»  La  visite  doit  être  réelle  pour  chaque  indulgence  à 
gagner  ;  il  faut  réellement  sortir  de  l'église  et  y  rentrer  pour 
chacune  des  visites  indiquées  ; 

2*"  Un  oratoire  public  est  celui  qui  est  ouvert  à  tout  le 
monde,  et  où  l'on  peut  pénétrer  librement  par  la  rue  ; 

3°  Si,  dans  les  ternies  de  la  concession  il  i.'est  question 
que  du  jour  où  l'indulgence  est  fixée,  sans  détermination  de 
l'heure  à  laquelle  elle  commence,  les  œuvres  prescrites 
doivent  se  faire  de  minuit  à  minuit  ; 

4*^  Ceux  qui,  pour  cause  de  maladie  ou  d'infirmités,  sont 
empêchés  de  sortir  de  leur  maison,  peuvent  obtenir  du  con- 
fesseur qu'il  change  la  visite  de  l'église  en  une  œuvre  pie. 
Même  concession  en  faveur  des  malades  et  des  personnes 
affaiblies  par  l'âge,  vivant  dans  les  communautés  religieuses  ; 

5*^  La  visite  de  la  chapelle  de  l'établissement  suffit  pour  les 
personnes  vivant  dans  des  couvents  de  religieuses,  dans  les 
hôpitaux,  les  prisons,  les  pensionnats,  d'où  elles  ne  peuvent 
pas  sortir  à  leur  gré  ; 

6^  C'est  pendant  ces  visites  à  l'église,  quand  elles  sont 
requises,  qu'il  faut  faire  les  prières  aux  intentions  du  Pape. 

Citons,  enfin,  quelques-unes  des  règles  qui  régissent  la 
translation  des  indulgences. 

i*^  Si  la  solennité  d'une  fête  est  transférée,  l'indulgence 
l'est  aussi,  quoique  l'on  ne  transfère  pas  l'office  et  la  messe 
de  cette  fête  ;  mais  si  l'on  ne  transfère  que  l'office  et  la  messe, 
sans  la  solennité,  l'indulgence  n'est  pas  censée  transférée  : 
l'indulgence  suit  donc  la  solennité  ; 

2^  S'il  s'agît  d'une  fête  qui  n'a  pas  de  solennité  et  qui  est 
transférée,  soit  par  un  décret  spécial,  soit  par  la  prescription 
de  la  Rubrique,  l'indulgence  ne  peut  se  gagner  que  le  jour 
où  l'on  en  fait  l'office  et  où  l'on  en  dit  la  messe. 

Tableau  classifié  des  indulgences  de  l'Apostolat  de  la  Prière 
et  de  r  Archiconfrét  le  romaine  du  Sacré-Cœur 

Quoique  nous  ayons  déjà  fait  connaître  les  principales 
indulgences  de  l'Apostolat,  notamment  à  la  page  55,  nous 
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croyons  devoir  en  donner  ici  un  tableau  classifié  aussi  com- 
plet que  possible,  en  y  ajoutant  celle  de  l'Archiconfrérie 
romaine  du  Sacré-Cœur,  dans  laquelle  il  est  d'habitude  d'en- 
rôler les  fidèles  en  même  temps  que  dans  l'Apostolat.  Cette 
classification  permettra  à  nos  Associés  de  se  rendre  mieux 
compte  des  riches  trésors  qui  leur  sont  offerts  et  de  se  les 
approprier  plus  efficacement. 

Afin  de  donner  à  ce  tableau  une  forme  plus  concise,  nous 
nous  sommes  servi,  comme  nous  le  faisons  chaque  mois  pour 
le  calendrier  de  l'Œuvre,  des  lettres  de  l'alphabet  pour  dési- 
gner chaque  classe  d'indulgences,  comme  suit  : 

(A),  désigne  le  premier  Degré  de  l'Apostolat;  (B),  le 
deuxième  ;  (C),  le  troisième  ;  (D),  les  indulgences  aposto- 
liques ;  (G),  l'Archiconfrérie  romaine  du  Sacré-Cœur  ;  (Z), 
les  Zélateurs  ou  les  Zélatrices. 

Chacune  de  ces  lettres  indique  par  elle-même  qu'il  y  a 
mdulgence plênïèrc,  pour  la  classe  qu'elle  sert  à  désigner, 
aux  conditions  ordinaires  de  la  confession,  de  la  communion 
et  des  prières  pour  le  Pape. 

Lorsqu'il  y  a  en  outre  une  visite  d'une  église  à  faire,  nous 
avons  fait  suivre  la  lettre  d'un  (v).  Ce  (v)  est  muni  d'un 
apostrophe,  lorsque  la  visite  doit  se  faire  à  l'église  même  de 
la  confrérie. 

Pour  les  indulgences  partielles,  nous  avons  indiqué  le 
nombre  à  la  suite  de  la  lettre  susdite. 

I  —  INDULGENCES  X  GAGNER  EN  CERTAINES  OCCASIONS 


IvC  jour  de  l'agrégation  ov;  de  la 
réception  :  A  ;  G  ;  Z. 

Le  jour  où  l'on  fait  inscrire  son 
nom  sur  une  liste  de  section  de 
semaine  ou  de  mois  de  la  commu- 
nion réparatrice  :  C. 

II  —  INDULGENCES  X  GAGNER  CHAQUE  JOUR 

leur  au  commencement  de  chaque 


A  l'article  de  la  mort  :  A,  C,  D 
et  G,  si,  étant  au  moins  contrits, 
ils  invoquent  dévotement  le  nom 
de  JÉSUS,  de  bouche,  s'ils  le  peu- 
vent, ou  du  moins  de  cœur. 


A,  ICO  j.  pour  chaque  prière  ou 
bonne  œuvre  offerte  aux  inten- 
tions recommandées  par  le  Dire  t - 


mois  ;  loo  j,  chaque  fois  que  les 
Associés  qui  portent  sur  la  poi- 


ir 
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tri  ne  l'emblème  de  l'Apostolat, 
font  pieusement,  de  bouche,  ou 
au  moins  de  cœur,  l'invoca'  ion  : 
Que  votre  règne  arrive  !  ;  7  a.  et 
7  q.  aux  Associés  qui,  portant  os- 
tensiblement cet  emblème,  assis- 
tent à  des  prières  publiques  ou 
adorent,  au  inoins  pendant  une 
demi-heure,  le  Saint  Sacrement 
exposé. 
B,  100  j.  ^o\xxV  offrande  à  Marie. 
D,  100  j.  chaque  jour,  v.  (i) 
G,  pour  l'exercice  du  Culte  per- 
pétuel du  Sacré-Cœur  de  JÊSUS. 
Ils  doivent,  ce  jour-là,  employer 
une  heure  environ  en  exercices  de 
piété,  renouveler  les  promesses  :1e 
leur  baptême  et  leurs  autres  enga- 


gements, et  prier  dans  une  église 
publique  aux  intentions  du  Sou- 
verain Pontife. 

G,  60  j.  pour  toute  œuvre  pie,  à 
condition  que  l'on  dise  chaque 
jour  la  prière  de  l'Archiconfrérie, 
à  savoir  :  le  Pater,  VAve,  le  Credo 
et  l'aspiration  :  Doux  Cœur  de 
vton  Jésus,  faites  que  je  vous  aime 
toujours  de  plus  en  plus.  Cette 
même  prière  quotidienne  de  l'Ar- 
chiconfrérie est  requise  pour  le 
plus  grand  nombre  des  indul- 
gences accordées  à  cette  Pieuse- 
Union.  Comme  tous  les  Associés 
.sont  censés  la  dire  chaque  jour  à 
leur  prière  du  matin,  il  n'y  a  pas 
lieu  de  spécifier  ici  les  exceptions. 


III  —  INDULGENCES  X  GAGNER  CHAQUE  SEMAINE 


A,  pour  les  Associés  qui  font 
l'Heure-sainte,  c'est-à-dire  qui,  à 
partir  du  moment  où  l'on  peut  ré- 
citer les  Matines  du  vendredi, 
emploient  une  heure  à  méditer  sur 
la  Passion. 

La  même  indulgence  peut  être 
gagnée,  chaque  semaine,  par  les 
Associés    qui    font    en    commun 


l'exercice  de  l'Heure-sainte  dans 
une  église  ou  chapelle,  au  jour  et 
à  l'heure  où  les  Directeurs  locaux 
les  auront  convoqués. 

C,  le  jour  désigné  à  chacun  des 
membres  d'une  section  de  semaine 
de  la  communion  réparatrice. 

D,  5  a.  et  5  q.  chaque  dimanche 
et  chaque  autre  jour  de  fête,  v. 


IV  —  INDULGENCES  X  GAGNER  CHAQUE  MOIS 


A,  Le  premier  vendredi  (cette 
ind,  est  commune  à  tous  les  fidè- 
les) ;  un  autre  vendredi,  au  choix, 
V.  ;  le  jour  du  Patron  du  mois  as- 


signé à  chacun  sur   son   billet- 
image. 

C,  le  jour  de  la  communion  ré- 
paratrice générale,  fixé  par  le  Di- 


(i)  Disons  une  fois  pour  toutes  les  conditions  à  remplir  pour  gagner  les  fndul- 
geuces  apostoliques,  désignées  par  la  lettre  D  : 

1°  Il  faut  être  muni  d'un  objet  (chapelet,  médaille,  etc.,)  indulgencié.  Les 
Directeurs  de  l'Apostolat  jouissent,  à  certaines  conditions  indiquées  plus  haut,  p. 
32,  du  pouvoir  d'indulgencier  ces  objets. 

2°  On  a  le  choix  entre  diverses  pratiques  qu'il  serait  trop  long  d'exposer  ici. 
L'une  d'elles  est  de  réciter,  au  moins  une  fois  par  semaine,  le  chapelet  de  cinq 
dizaines.  Voir  Beringer,  t.  I,  p.  2,  .s.  3,  ou  le  Catéchisme  du  Sacré-Cœur,  p.  68. 
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recteur  local  ;  le  jour  désigné  à 
chacun  des  membres  d'une  section 
mensuelle  de  communion  répara- 
trice. 


G.  Le  premier  vendredi  ou  le 
premier  dimanche  ;  un  autre  jour 
au  choix  des  confrères. 


V  —  INDULGENCES  X  GAGNER  TOUS  LES  ANS 


C,  au  temps  de  Pâques,  pour  les 
Associés  qui,  après  avoir  rempli  le 
devoir  pascal,  offrent  une  -:econde 
communion  pour  réparer  l'injure 
faite  à  Dieu  par  la  violation  trop 
générale  de  ce  devoir. 

Z,  deux  fois  l'année,  pour  les 
Zélateurs  et  les  Zélatrices  qui, 
portant  ostensiblement  la  croix 
propre  à  leur  dignité,  renouvel- 
lent leur  consécration  au  Sacré- 
Cœur. 

B,  une  fois  par  an,  au  jour  qu'ils 
choisiront,  aux  Associés  qui  disent 


tous  les  jours  cinq  dizaines,  tout 
d'un  trait,  d'un  chapelet  enrichi 
des  indulgences  dites  de  Sainte- 
Brigitte.  Les  Directeurs  locaux  de 
l'Apostolat  ont  le  pouvoir,  sous 
certaines  conditions  (voir  p.  32), 
de  communiquer  ces  indulgences 
aux  chapelets  ordinaires. 

Remarquons,  en  passant,  que 
chaque  dizaine  du  chapelet  de 
Sainte-Brigitte  se  compose  d'un 
Pafer,  de  dix  y4ve  Maria  et  d'un 
Credo. 


VI  —  PROPRE  DU  TEMPS  :  FÊTES  MOBfLES 


Le  ier,2e  et  4e  dim.  de  l' Avent  : 
G,  10  a.  et  10  q.,  v. 

Le  3e  dim.  de  l' Avent  :  G,  15  a. 
et  15  q.,  V. 

Septuagésime,  Sexagésime  et 
Quinquagésime  :  G,  30  a.  et  30 
q.,  V. 

Le  mardi  de  la  Septuagésime, 
la  fête  de  l'Oraison  de  N.-S.  :  B. 

Mercredi  des  Cendres  :  G,  15  a. 
et  15  q.,  V. 

Le  mercredi,  le  vendredi  et  le 
samedi  de  tous  les  Quatre-Tenips 
(à  l'exception  des  Quatre-Temps 
de  la  Pentecôte,  dont  il  sera  fait 
mention  plus  bas)  :  G,  10  a.  et  10 
q.,  V. 

Le  4e  dim.  du  Carême  :  G,  15 
a.  et  15  q.,  v, 


Le  dim.  des  Rameaux  :  G,  25 
a.  et  25  q.,  v. 

Le  Jeudi  saint  :  G,  v'. 

Le  Vendredi  et  le  Samedi 
saint  :  G,  30  a.  et  30  q.,  v. 

Tous  les  jours  du  Carême  non 
encore  mentionnés  :  G,  10  a.  et  10 
q.,  V. 

Dim.  de  Pâques  :  D  ;  G,  v'. 

Tous  les  jours  de  l'oct.,  y  com- 
pris la  Quasimodo  :  G,  30  a.  et  30 
q.,  V. 

3e  dim.  ap.  Pâques,  Patronage 
de  S.  Joseph  :  B. 

Les  3  j.  des  Rogations  :  G,  30  a. 
et  3oq.,  V. 

Ascension  :  D  ;  G,  v'. 

Pentecôte  :  G  (plén.)  v',  et  30 
a.  et  30  q.,  v. 
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Tous  les  j.  de  l'octave  jusqu'au 
samedi  inclus.  :  G,   30  a.   et  30 
q.,  V. 
Sainte-Trinité  :  D. 

Fête-Dieu  :  D. 

Les  six  vendredis  ou  les  six  di- 
manches qui  précèdent  la  fête  du 
Sacré-Cœur  :  G,  v'. 


Les  quatre  dim.  qui  précèdent 
la  même  fête  :  G,  7  a.  et  7  q.,  v. 

Chaque  jour  de  la  neuvaine  ou 
du  triduum  ;  7  a.  et  7  q.,  v. 

La  fête  du  Sacré-Cœur  :  A.  — 
Le  même  jour  ou  le  dim.  sui- 
vant :  G. 


VI  —  PROPRE  DU  TEMPS  :  FÊTES  FIXES 


JANVIER 

I.  Circoncision  :  G,  30  a.  et  30 
q.,  V. 

3.  Ste  Geneviève  :  Z. 
6.  Epiphanie  :  D  ;  G,  30  q.,  v. 
29.  S.  François  de  Sales  :  Z. 

FÉVRIER 

1.  S.  Ignace,  E.  M.  :  Z. 

2,  Purification  :  D  ;  G,  v'.  ;  7 
a.  et  7  q.,  v. 

13.  Ste  Catherine  de  Ricci, 
V.  :Z. 

MARS 

9.  Ste  Françoise  :  Z. 

12.  S.  Grégoire  le  Grand,  P.  : 
G,  v'. 

19.  S.  Joseph  :  G,  v'.  Z. 

25.  Annonciation  :  D  ;  G,  v'.  ;  7 
a.  et  7  q.,  v. 

AVRII, 

5.  S.  Vincent  Ferrier,  C.  :  Z. 
25.  S.  Marc  ;  G,  30  a.  et  30  q.,  v. 
30.  Ste  Catherine  de  Sienne  :  Z. 

MAI 

I.  SS.  Philippe  et  Jacques  :  D. 
4.  Ste  Monique  :  Z. 


5.  S.  Pie  V  :  G,  v'. 
25.  S.  Grégoire  VII  :  Z. 

JUIN 

3.  SteClotilde  :  Z.  ^ 

24.  S.  Jean-Baptiste  :  D. 

29.  SS.  Pierre  et  Paul  :  D  ;  G  ; 
G,  v' ;  Z. 

JUII<I.ET 

2.  Visitation  :  G,  7  a.  et  7  q. ,  v. 
22.  Ste  Marie-Madeleine  ,  Z. 

25.  S.  Jacques  le  Majeur  ;  D  ; 
G,  7  a.  et  7q.,  v. 

31.  S.  Ignace  de  Loyola  :  Z. 

AOUT 

4.  S.  Dominique  :  Z. 

15.  Assomption  :  D  ;  G,  v.  ; 
G,  v'. 

Dim.  dans  1  'oct.  de  l'Assomp- 
tion, S.  Cœur  de  Marie  :  B. 

21.  Ste  Françoise  de  Chantai  :  Z. 

SEPTEMBRE 

8.  Nativité  B.  V.  M.  :  D  ;  G,  v' 
7  a.  et  7  q.,  v. 

15.  Ste  Catherine  de  Gênes, 
V.  ;Z. 

21.  S.  Mathieu  :  D  ;  G,  7  a.  et  7 
q.,  V. 


(I) 
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V. 


:Z. 


OCTOBRE 

4.  S.  François  d'Assise  :  Z. 

8.  Ste  Brigitte  :  B. 
15.  Ste  Thérèse  :  Z. 
28.  SS.  Simon  et  Jude  :  D  ;  G,  7 
a.  et  7  q.,  v. 

NOVEMBRE 

1.  Iva  Toussaint  :  D  ;  G,  v'. 

2.  Ivcs  Morts  :  G,  v'. 
II.  S.  Martin  :  Z. 

19.  Ste  Elizabeth  de  Hongrie  : 
Z. 

21.  I^a  Présentation  de  Marie  : 
G,  v',  7  a.  et  7  q.,  v. 

30.  S.  André  :  D  ;  G,  7  a.  et  7 
q.,  V. 


DECEMBRE 

8.  Immaculée  Conception  :  A  ; 
D  ;  G,  v'. 

13.  Ste  Lucie  :  Z. 

21.  S.  Thomas  D  ;  G,  7  a.  et  7 
q.,  V. 

24.  Veille  de  Noël  :  G,  15  a.  et 
15  q.,  V.  Même  indulgence  pour 
la  nuit  de  Noël  à  la  première 
messe  et  à  la  messe  de  l'aurore. 

25.  Noël  :  D  ;  G,  v'.  G,  v. 

26.  S.  Etienne  :  G,  30  a.  et  3c 
q.,  V. 

27.  S.  Jean  :  D  ;  G,  30  a.  et  3c 
q.»  V. 

28.  SS.  Innocents  :  G,  30  a.  et 
30  q.,  V. 


Les  Zélatrices  du  Cœur  de  Jésus  (i) 

Nous  ne  pouvons  clore  ce  travail  sans  consacrer  tout  un 
chapitre  aux  Zélatrices  du  Cœur  de  Jésus  dont  le  concours 
est  d'une  importance  exceptionnelle  pour  l'organisation  et 
le  maintien  de  l'CEuvre  de  l'Apostolat  de  la  Prière. 

Voici  r  article  VI  des  nouveaux  Statuts  qui  les  concerne  : 
*  *  Ceux  des  fidèles  admis  dans  cette  pieuse  Association  qui, 
plus  adonnés  que  les  autres  à  la  piété,  brûlent  d'un  zèle  plus 
ardent  pour  les  âmes  et  portent  par  suite  le  nom  de  Zéla- 
teurs ou  de  Zélatrices,  doivent  faire  tous  leurs  efforts  pour 
promouvoir  toujours  de  plus  en  plus  la  gloire  de  Dieu,  le 
salut  des  âmes  et  le  culte  du  Sacré-Cœur  de  JÊSJS,  confor- 
mément aux  Statuts  de  l'Apostolat. 

"  C'est  pourquoi  ils  doivent  se  réunir  à  des  époques  fixes 
pour  statuer  sur  les  moyens  qui  paraissent  les  plus  aptes  à 
obtenir  ce  but.  '  ' 

(i)  Ce  que  nous  disons  ici  des  Zélatrices  de  l'Apostolat  s'applique  aussi  bien 
4UX  Zélateurs,  dans  les  paroisses  où  la  Ligtte  des  hommes  n'est  pas  organisée.  I<à 
où  cette  l<igue  existe,  les  Zélateurs  ont  des  fonctions  spéciales  que  nous  avons 
ait  connaître  plus  haut,  p.  53. 
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I>s  Zélatrices  du  Cœur  de  JÊsus  forment  donc,  dans 
l'Apostolat,  un  bataillon  d'élite,  armé  de  toutes  pièces,  et 
animé  de  l'unique  ambition  de  réaliser  pleinement  les  désirs 
du  Cœur  de  leur  Dieu. 

Leur  fonction  principale,  comme  leur  titre  l'indique,  est 
de  propager  la  dévotion  au  Sacré-Cœur  par  la  diffusion  pru- 
dente, mais  constante,  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  Ligue  de 
prière  et  de  zèle  en  union  avec  le  Cœur  de  JÊSUS,  qui  nous 
est  proposée  par  le  Saint- Père  comme  l'une  des  formes  les 
plus  simples  et  les  plus  fécondes  de  cette  dévotion  bénie. 

Cette  mission  officielle  des  Zélatrices  les  oblige  à  trois 
choses  principales  vis-à-vis  de  la  sainte  I/igue,  savoir  :  à 
V étudier,  à  \2i  propager,  et  à  la  soutenir.  - 

I.  ÉTUDE  DE  l'ceuvre  —  Elles  doivent  la  connaître  pour 
la  propager  ;  or,  pour  cela,  il  faut  qu'elles  l' étudient  conscien- 
cieusement ;  qu'elles  en  sachent  bien  le  but^  la  nafia^e,  les 
pratiques,  les  coiiditions  d'admission,  les  avantages ^  les  indul- 
gences. Elles  doivent  être  en  état  de  répondre  d'une  manière 
satisfaisante  aux  questions  qu'on  pourra  leur  faire  sur  tout 
cela,  comme  aussi  sur  les  pratiques  complémentaires  de 
l'CEuvre,  telles  que  les  intentions  générales  ^X.particuli'èrcs,  le 
Trésor  du  Cœtir  de  ]^SVS,  \ Heure- sainte,  V  Archiconfrérie  du 
Sacré-Cœur,  le  Culte  perpétuel  du  Sacré-Cœur,  etc. 

C'est  dans  le  présent  Manuel  de  l'Apostolat,  d'abord, 
qu'elles  puiseront  ces  connaissances  ;  elles  devront  donc  se 
le  procurer  et  le  lire  avec  soin. 

C'est  ensuite  dans  le  Messager  du  Sacré-Cœur  qu'elles 
trouveront  de  plus  amples  explications  sur  ces  différents 
sujets  ;  qu'elles  le  lisent  donc  chaque  mois,  avant  de  le  faire 
circuler  parmi  leurs  Associés. 

Plus  elles  comprendront  notre  belle  CEuvre,  plus  elles  l'ap- 
précieront et  plus  elles  pourront  l'expliquer  avec  grâce  et 
persuasion. 

II.  PROPAGATION  DE  I.' CEUVRE  —  EUcs  la  feront  prudem- 
ment connaître  aux  personnes  avec  qui  elles  sont  en  rapport 
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et  les  y  enrôleront,  avec  leur  consentement.  Voici  comment 
elles  pourront  procéder  : 

1.  Dès  qu'elles  auront  été  approuvées  par  le  Directeur, 
pour  agir  en  qualité  de  Zélatrices  (cette  approbation  est 
nécessaire  pour  la  validité  de  l'admission),  elles  se  muniront 
de  ce  qu'il  faut  pour  l'enrôlement  des  Associés,  savoir  : 
ZzV/*?^  pour  l'inscription  des  noms,  Billets  d'admission^  Sca- 
pulaires  du  Sacré-Cœur^  et  elles  se  mettront  chacune  en  rap- 
port avec  les  personnes  du  district  qu'on  lui  aura  départi. 
Qu'elles  ne  craignent  pas  d' aller  à  domicile  faire  part  aux 
gens  de  la  mission  qui  leur  a  été  confiée  et  leur  demander 
aimablement  de  s' unir  à  nous  dans  la  sainte  croisade  du 
dévouement  au  Cœur  de  Jésus  et  du  salut  des  âmes. 

2.  Elles  leur  feront  d'abord  connaître  la  nature  et  le  but 
de  l'CEuvre,  puis  elles  leur  proposeront  \q:  premier  Degré ^ 
dont  elles  feront  adroitement  ressortir  la  facilité,  comme 
moyen  de  pratiquer  la  dévotion  au  Sacré-Cœur  ;  l'efficacité, 
comme  moyen  de  sanctification  personnelle  et  de  conversion 
des  pauvres  pécheurs  ;  la  richesse,  comme  source  d'indul- 
gences si  nombreuses. 

3.  Elles  leur  montreront  le  Scapulaire  du  Sacré-Cœur, 
insigne  officiel  de  la  lyigue  ;  leur  parleront  de  son  origine, 
de  la  protection  promise  à  ceux  qui  portent  cette  sainte 
image,  des  indulgences  qui  y  sont  attachées  et  des  faveurs 
extraordinaires  obtenues  de  Notre-Seigneur  par  son  entre- 
mise. ' 

4.  Elles  en  viendront  ensuite  au  deuxi'ème  Degré,  c'est-à- 
dire  à  l'Offrande  quotidienne  à  Marik  de  i  Pater  et  de  10 
Ave  Maria,  qu'elles  leur  proposeront  de  faire  chaque  jour 
aux  intentions  de  Notre  Saint-Père  le  Pape  et  de  nos  Asso- 
ciés. Elles  ne  manqueront  pas  d'attirer  leur  attention  sur  la 
beauté  de  l'union  de  prières  créée  au  sein  de  la  Ligue  par 
cette  simple  pratique  dont  tant  de  millions  d'Associés  s'ac- 
quittent chaque  jour  les  uns  pour  les  autres.  Elles  pourront 
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leur  faire  remarquer  que,  s'ils  ont  l'habitude  de  dire  leur 
chapelet  chaque  jour,  il  leur  suffira  d'en  offrir  une  dizaine 
pour  les  intentions  ci- dessus  mentionnées. 

5.  Elles  leur  parleront  des  Billets  mensuels  qu'elles  dis- 
tribuent chaque  mois  aux  Associés  et  leur  expliqueront  le 
Calendrier  de  V Apostolat,  leur  faisant  voir  comment  les 
Patrons  du  mois,  les  recommandations  aux  prières,  les  indul- 
gences plénières,  etc. ,  y  sont  marqués  jour  par  jour. 

6.  Elles  pourront  leur  faire  voir  le  Messager  Canadien  du 
Sacré-Cœur  de  JÉSUS,  dont  la  lecture  est  si  pieuse  et  si  con- 
solante et  qui  apporte  chaque  mois  à  tant  de  personnes  les 
messages  du  Sacré-Cœur,  de  Notre  Saint-Père  le  Pape,  et 
toute  une  série  de  lectures  très  intéressantes  :'elles  leur  offri- 
ront de  le  leur  donner  à  lire  chaque  mois  à  tour  de  rôle. 

7.  Elles  leur  feront  aussi  remarquer  que  la  sainte  Eigue 
n'est  pas  une  affaire  d'argent,  puisqu'on  ne  demande  aux 
Associés  q}XQ  cinq  ce7tti7is par  a7i,  pour  couvrir  les  dépenses 
de  E'dlets,  de  Messagers,  de  Scapulaires,  etc.      '•     " 

8.  Si  ces  personnes  consentent  volontiers  à  s'enrôler  dans 
la  sainte  Ligue,  elles  prendront  leurs  noms,  s*  ance  tenante, 
les  inscriront  sur  leur  liste  d'enrôlement  ec  donneront  à 
chacun  un  Billet  d'admission  et  un  Scapulaire  du  Sacré- 
Cœur.  :  '        i: 

Qu'elles  n'oublient  pas  de  prendre  les  noms  de  baptême, 
comme  ceux  de  famille.  S'il  s'agit  d'une  femme  mariée,  elles 
inscriront  son  nom  propre  de  baptême  et  le  nom  de  famille 
de  son  mari. 

9.  Elles  inviteront  ces  nouveaux  Associés  à  se  présenter 
à  l'église  ou  à  la  chapelle  avec  leurs  insignes  et  leurs  cha- 
pelets lorsque  le  Directeur  local  fera  une  réception  solen- 
nelle, afin  de  faire  bénir  ces  objets  pour  la  Eigue. 

Elles  devront  cependant  leur  faire  bien  comprendre  que 
la  réception  solennelle  n'est  pas  essentielle  pour  gagner  les 
indulgences  de  l'CEuvre,  mais  qu'ils  sont  validement  reçus 
par  l'inscription  faite  par  le  Zélateur  ou  la  Zélatrice  et  par 
la  tradition  du  Billet  d'admission  de  sa  part. 
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Il  ne  faudra  pas  omettre  de  leur  dire  qu'ils  auront  une 
indulgence  plénière  à  gagner  à  l'occasion  de  leur  admission, 
et  qu'ils  pourront  eux-mêmes  choisir  le  jour  où  ils  désirent 
gagner  cette  indulgence  en  s' approchant  des  sacrements  de 
Pénitence  et  d'Eucharistie. 

10.  Elles  pourront  enrôler  tous  les  membres  de  la  famille, 
même  les  enfants  qui  n'ont  pas  encore  fait  leur  première 
communion,  pourvu  qu'ils  aient  assez  de  discernement  pour 
faire  l'Offrande  au  Sacré-Coeur  et  l'Offrande  à  Marie  chaque 
jour. 

11.  Aussitôt  que  leurs  Listes  seront  remplies  ou,  au  moins, 
qu'elles  auront  enrôlé  toutes  les  personnes  qu'elles  auront 
pu  gagner  à  l'CEuvre,  elles  les  remettront  à  la  Trésorière 
avec  les  cotisations  qu'elles  auront  perçues  de  leurs  Associés, 

Ea  Trésorière  entrera  alors  leurs  noms  sur  la  liste  des 
abonnés  2iM  Messager  Canadien  et  à  V  Almanach  me?ist,,el  pour 
autant  de  livraisons  mensuelles  qu'elles  auront  formé  de 
Quinzaines. 

12.  Si,  quelques  mois  après  la  formation  d'une  Quinzaine, 
celle-ci  ne  se  trouvait  plus  au  complet,  à  cause  du  départ  ou 
de  la  fnort  de  quelques  Associés,  la  Zélatrice  ferait  bien  de 
les  remplacer,  si  elle  le  peut  facilement  ;  sinon  qu'elle  ne  s'en 
mette  pas  en  peine,  vu  que  ces  vides  ne  font  pas  perdre  les 
indulgences  aux  autres  Associés  de  la  même  Quinzaine,  qui 
sont  fidèles  à  leurs  pratiques.  .        ,-     . 

13.  Chaque  année,  elles  devront  refaire  leur  Quinzaine. 
Elles  auront  soin  de  faire  précéder  d'une  croix  (f),  sur  cette 
nouvelle  liste,  les  noms  des  nouveaux  Associés  non  encore 
inscrits  sur  le  registre.  Elles  pourront  profiter  de  l'occasion 
du  renouvellement  des  cotisations  annuelles  pour  se  choisir 
des  Associés  plus  à  proximité,  afin  de  pouvoir  plus  facile- 
ment leur  distribuer  leurs  Billets  mensuels  et  leur  donner  le 
A fessag-er  à.  lire. .      .     •     >  •....  ■ 

14.  Ee  zèle  èïen  enietidu  devant  être  le  caractère  distinctif 
des  Zélatrices,  elles  doivent  avoir  à  cœur  de  ne  laisser  aucune 
personne  de  leur  district  privée  de  la  connaissance  de  la  sainte 
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T^igue.  Qu'elles  voient  donc  en  temps  opportun  les  nouveaux 
arrivés  dans  la  paroisse,  afin  de  les  gagner  au  Sacré-Cœur. 

III.  Maintip:n  de  l'oeuvre  —  C'est  par  leur  visite  men- 
suelle à  leurs  Associés  que  les  Zélatrices  parviendront  à  sou- 
tenir leur  ferveur  et,  par  là,  à  maintenir  la  sainte  Ligue  dans 
la  paroisse. 

Elles  devront  donc  être  très  fidèles  à  leur  porter  leurs 
Billets  mensuels  avant  le  commencement  de  chaque  mois. 

Elles  profiteront  de  ces  visites  mensuelles  pour  communi- 
quer aux  Associés  les  messag-es  du  Directeur  local  ;  pour  les 
encourager  dans  les  pratiques  de  la  sainte  Ivigue  ;  pour  leur 
indiquer  le  jour  et  l'heure  de  la  communion  générale  men- 
suelle là  où  elle  est  instituée  ;  pour  recueillir,  si  besoin  il  y 
a,  leurs  intentions  particulières,  etc. 

Elles  doivent  comprendre  que  leur  principal  devoir  est  de 
faire  circuler  le  Messager  du  Sacré-Cœur  parmi  les  Associés 
de  leurs  Quinzaines,  puisque  sa  lecture  régulière  est  le  prin- 
cipal soutien  de  la  Ligue. 

Elles  feraient  l)ien  de  s'efforcer  de  persuader  à  ceux  qui 
en  ont  le  moyen,  de  s'abonner  personnellement  2in  Messager, 
afin  qu'ils  puissent  le  lire  plus  à  loisir  et  le  conserver  dans 
leurs  familles. 

On  ne  saurait  exagérer  l'importance  de  ces  visites  men- 
vSuelles  des  Zélatrices  à  leurs  Associés  ;  elles  leur  offrent  une 
précieuse  occasion  d'exercer  leur  zèle  et  de  faire  beaucoup 
de  bien. 

Aussi,  ne  pouvons-nous  pas  bien  comprendre  comment 
certaines  Zélatrices  se  contentent  habituellement  d'envoyer 
leurs  Billets  mensuels  par  la  poste  ou  par  leurs  enfants,  quand 
elles  pourraient  facilement  profiter  de  cette  occasion  pour 
faire  une  visite  de  zèle  et  de  charité. 

IV.  CONDUITE  QUE  LES  ZÉLATRICES  DOIVENT  TENIR  AU 

SUJET  DE  LA  COMMUNION  RÊPARA'iRiCE  —  C'est  à  desscin 
que  nous  n'avons  pas,  à  l'article  II  ci-dessus,  suggéré  aux 
Zélatrices  de  parler  aussi  de  la  Communion  réparatrice  à  ceux 
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que  nous  leur  proposions  d'enrôler  dans  la  sainte  Ligue. 
C'est  qu'il  vaut  mieux,  en  règle  générale,  ne  leur  faire  con- 
naître ce  troisième  Degré  de  l'CEuvre  qu'un  peu  plus  tard, 
vu  qu'un  certain  nonibre  de  personnes,  bonnes  du  refete, 
mais  peu  habituées  à  communier  souvent,  refuseraient  tout 
d'abord  d'entendre  pairler  de  l'Apostolat,  si  on  leur  propo- 
sait de  suite-  la  Communioii  réparatrice  hebdon^adaire  ou  ' 
mensuelle.  Il  est  mieux  d'attendre  le  moment  favorable,  qui  ' 
se  présentera  souvent  plus  tôt  qu'on  ne  pense  ;  car  la  pre- 
mière pratique  de  la  Ligue  a  vite  transformé  une  personne 
et  il  en  est  peu  qui,  dès  qu'elles  ont  pris  l'habitude  de  se 
consacrer  chaque«jour  au  Sacré-Cœur,  ne  se  sentent  bientôt 
fortement  attirées  vers  la  sainte  Eucharistie,  où  le  Sacré- 
Cœur  réside  pour  se  communiquer  aux  âmes. 

Elles  profiteront  donc  de  l'annonce,  par  exemple,  d'une 
communion  générale,  de  l'approche  du  premier  vendredi  du 
mois,  et^.,  pour  inviter  leurs  nouveaux  Associés  à  se  joindre 
aux  autres  dans  cet  acte  solennel  de  réparation. 

Elles  devront  cependant  leur  dire  qu'ils  ne  sont  pas  obri-  • 
gés  le  moins  du  monde  d'accepter,  la  Communion  réparatrice 
générale  du  mois,  mais  qu'ils  en, retireraient  de  forts  grands 
avantages,  s'ils  y  prenaient  part. 

Avec  les  personnes  pieuses,  cependant,  il  faut  y  aller  plus 
rondement  ;  car  l'excellence  et  les  avantages  de  la  Commu- 
nion réparatrice  seront  pour  elles  un  nouveau  motif  de  s'en- 
rôler dans  la  Ligue. 

Au  reste,  les  Zélatrices  ne  doivent  pas  oublier  que  les  Sec- 
tions de  la  Communion  réparatrice  peuvent  être  et  sont 
ordinairement  formées  sans  relation  aux  Quinzaines  du 
deuxième  Degré  ;  c'est-à-dire  qu'une  Zélatrice  peut  admettre 
dans  une  section  de  Communion  réparatrice  une  personne 
qui  ne  serait  pas  dans  sa  Quinzaine,  pourvu  qu'elle  appar- 
tienne au  premier  Degré  de  l'Apostolat. 

En  effet,  une  personne  peut  même  être  Zélatrice  de  la 
Communion  réparatrice  sans  l'être  du  deuxième  Degré  et 


112 


I<ES  NOUVEAUX  STATUTS  DE  I,' APOSTOLAT 


avoir,  par  là,  droit  à  son  Diplôme  et  à  sa  Croix-médaille,  tout 
comme  les  Zélatrices  du  deuxième  Degré.  De  même  que, 
rigoureusement  parlant,  un  Associé  peut  être  du  troisième 
Degré  sans  appartenir  au  deuxième,  pourvu  toutefois  qu'il 
soit  du  premier,  le  seul  essentiel.  Nous  avons  dit  rigoureu- 
sement parlatit,  car,  en  pratique,  il  n'est  pas  expédient  de 
laisser  de  côté  le  deuxième  Drgré,  qui  seul,  à  cause  de  ses 
rapports  avec  la  réception  du  Messager  et  des  Billets  men- 
suel f,  peut  assurer  à  l'CËuvre  entière  sa  vitalité  et  sa  per- 
manence. 

Si  les  Associés  ne  peuvent  pas  être  facilement  amenés  à 
faire  la  Communion  réparatrice  quotidienne,  à  tour  de  rôle, 
que  les  Zélatrices,  au  moins,  tâchent  de  s'organiser  ensemble 
pour  former  une  ou  deux  sections  dans  la  paroisse,  afin  qu'il 
y  ait  chaque  matin  une  ou  deux  personnes  qui  s'approchent 
de  la  sainte  Table,  l'insigne  du  Sacré-Cœur  sur  la  poitrine, 
afin  de  consoler  Notre-Seigneur  de  l'indifférence  d'un  si 
grand  nombre  d'hommes  et  pour  détourner  de  la  paroisse 
les  fléaux  de  la  juste  colère  de  Dieu  si  indignement  outragé 
par  les  pécheurs.  ,' 

Le  Conseil  de  l'Apostolat 

I^e  corps  des  Zélatrices  constitue,  dans  chaque  centre,  le 
Conseil  de  l'Gfîuvre.  C'est  partout,  et  jusque  dans  les  plus 
humbles  localités,  qu'on  devrait  instituer  de  ces  Conseils  ; 
car  l'organisation  —  nous  l'avons  expliqué  plus  haut,  p.  45 
—  est  la  vie  de  i  Couvre  ;  c'est  par  elle  que  les  Associés 
s'unissent  et  que,  par  là,  la  puissance  de  la  lyigue  s'accroît. 

Nous  avons  déjà  fait  connaître  (p.  43)  la  méthode  à  suivre 
pour  la  formation  de  ce  Conseil  de  T' Apostolat  et  pour  l'élec- 
tion des  dignitaires  qui  forment  le  Bureau  du  Conseil.  Il  ne 
nous  reste  qu'à  donner  quelques  détails  pratiques  sur  les 
fonctions  de  ces  dignitaires  et  sur  les  réunions  du  Conseil. 

I.  FONCTIONS  DES  PRÉSIDENTES  —  I.  EUcs  sout  Spéciale- 
ment chargées  des  Zélatrices  ;  elles  doivent  donc  s'efforcer 
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de  trouver  de  bonnes  et  dévouées  Zélatrices,  pour  l'arron- 
dissement dont  elles  sont  respectivement  chargées  ;  les  ins- 
truire de  leurs  devoirs,  sur  la  nature  et  l'organisation  de  la 
sainte  Ligue  ;  leur  fournir  les  Billets  d'admission  et  les 
Scapulaires  requis  pour  l'enrôlement  des  Associés.  Elles  se 
pourvoieront  elles-mêmes  de  ces  choses  chez  la  Trésorière. 

2.  Elles  devront  prudemment  s'assurer  que  la  distribution 
des  Billets  mensuels  se  fait  régulièrement  et  que  tous  les 
Associés  de  leur  arrondissement  sont  à  même  de  lire  à  leur 
tour  le  Messager.  '•      ■ 

3.  Elles  doivent  s'efforcer  de  remplir  les  vides  qui  peuvent 
se  faire  dans  les  rangs  des  Zélatrices  en  proposant  au  Direc- 
teur d'autres  personnes  compétentes  pour  les  combler. 

4.  Il  est  bien  entendu  qu'elles  doivent  être  entièrement 
sous  le  contrôle  du  Directeur  local,  en  qui  réside  radicale- 
ment toute  autorité  en  matière  de  direction  et  d'administra- 
tion ;  aussi  doivent-elles  agir  toujours  d'après  ses  avis,  selon' 
qu'elles  comprendront  qu'il  le  désire. 

5.  Chaque  année  on  fera  l'élection  des  Présidentes  au 
scrutin  secret,  de  la  même  manière  qu'on  l'a  faite  lors  de 
rétablissement  de  la  sainte  Ligue.  Les  dignitaires  sortant 
de  charge  sont  rééligibles. 

II.  FONCTIONS  DE  LA  SECRÉTAIRE  —  I.  Elle  fait  les  pro- 
cès-verbaux, compte- rendus  des  réunions,  des  fêtes  de  la 
Ligue,  etc. ,  et  en  donne  lecture  à  la  réunion  mensuelle  du 
Conseil  général.  C'est  elle  aussi  qui  fait  la  correspondance 
officielle  avec  le  Bureau  central  de  l'CEuvre,  excepté,  cepen- 
dant, la  correspondance  d'affaires,  qui  appartient  de  droit  à 
la  Trésorière. 

2.  Elle  communique  au  directeur  du  Messager  Canadien 
du  Sacré-Cœur  les  notes  et  rapports  propres  à  être  publiés, 
de  l'avis  du  Directeur  local. 

3.  Elle  fait,  chaque  mois,  la  somme  des  Intentions  parti- 
culières et  des  œuvres  du  Trésor  du  Cœur  de  JÊSUS  :  elle  en 
remet  une  copie  au  Directeur  local  qui  en  fait  lecture  à  l'as- 
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semblée  mensuelle  des  Associés,  s'il  le  juge  à  propos,  et 
elle  en  envoie  une  autre  au  Directeur  Ju  Messager  pour  la 
faire  insérer  dans  les  Calendriers  mensuels  de  l'Apostolat. 
Il  faut  qu'elle  envoie  ce  rapport  avant  le  premier  de  chaque 
mois,  sans  quoi  sa  publication  en  serait  retardée  d'un  m'ois. 

4.  Elle  tient  le  Registre  de  l'Apostolat,  le  Livre  des  Quin- 
zaines du  deuxihne  Degré  et  des  Sections  de  la  Communion 
répiratrice,  s'il  y  en  a.  Qu'elle  ait  bien  soin  de  ne  jamais 
omettre  les  710ms  de  baptême^  quand  elle  fait  l' inscription  sur 
le  Registre. 

Elle  ferait  mieux  de  se  procurer  au  Bureau  central  du 
Sacré-Cœur,  à  Montréal,  des  cahiers  préparés  à  cet  effet  : 
c'est  la Trésorière  qui  en  fera  les  frais  aux  dépens  du  Centre 
local.   . 

Si  le  lyivre  des  Quinzaines  est  bien  tenu,  il  sera  facile,  à 
un  moment  donné,  de  remplacer  une  Zélatrice  par  une  autre. 

Le  Livre  des  Quinzaines  doit  être  renouvelé  chaque  année 
au  temps  des  cotisations.  La  Secrétaire  doit  alors  distribuer 
aux  Zélatrices  des  listes  d'inscription,  selon  le  nombre  de 
leurs  Quinzain  is  complètes  ou  incomplètes.  Quand  ces  listes 
lui  auront  été  remises  par  la  Trésorière,  elle  les  inscrira 
dans  le  Livre  des  Quinzaines  pour  la  nouvelle  année,  ou 
bien,  elles  les  reliera  ensemble  par  ordre  alphabétique  et  for- 
mera ainsi  le  Livre  des  Quinzaines  de  l'année,  ce  qui  lui 
épargnera  le  travail  de  les  copier. 

5.  Les  fonctions  de  Secrétaire  donnent  droit  à  celle  qui  en 
est  chargée  au  Diplôme  et  à  lu  Croix-médaille  de  Zélatrice. 

6.  Dans  les  grands  Centres  de  l'Œuvre,  où  Une  Secrétaire 
ne  suffirait  pas,  voici  comment  on  pourrait  distribuer  le  tra- 
vail du  Secrétariat  : 

Une  première  Secrétaire  pourrait  s'acquitter  des  fonctions 
indiquées  aux  numéros  i  et  2  ;  une  deuxième,  de  celles  du 
numéro  3  ;  et  une  troisième  aurait  charge  des  Registres. 

III.  FONCTIONS  DE  LA  TRÉSORIÈRE  —  I.  Elle  doit  tenir 
fidèlement  les  comptes  du  Centre  local  et,  pour  cela,  elle 
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aura  un  Journal,  dans  lequel  elle  entrera,  jour  par  jour, 
comme  elles  se  présentent  —  i°  les  recettes  provenant  :  a) 
des  contributions  annuelles  recueillies  par  les  Zélatrices  de 
leurs  Associés  ;  b)  des  ventes  d'objets  en  rapport  avec  la  dé- 
votion au  Sacré-Cœur,  qu'elle  doit  tenir  pour  la  comn  dite 
des  Associés  qui  désirent  s' en  procurer,  etc  ;  2°  les  payements 
qu'elle  fera,  soit  pour  solder  ses  comptes  avec  le  Bureau  du 
Sacré-Cœur,  soit  pour  tout  autre  objet. 

2.  Elle  devra  s'entendre  avec  le  Directeur  sur  la  manière 
de  déposer  l'argent  qui  peut  lui  rester  en  main  après  qu'elle 
aura  soldé  tous  les  comptes.  Dans  tous  les  cas,  qu'il  soit  bien 
entendu  qu'elle  doit  toujours  tenir  l'argent  de  la  lyigiie  com- 
plètement séparé  du  sien  propre,  afin  de  pouvoir  l'avoir  tou- 
jours à  la  disposition  du  Bureau  du  Conseil. 

3.  C'est  la  Trésorière  qui  est  chargée  de  demander  au 
Bureau  central  du  Sacré-Cœur,  à  Montréal,  tous  les  mrté- 
riaux  de  la  Ligue  :  Billets  d'admission,  Scapulaires,  Messa- 
gers, Almanachs  mensuels.  Manuels,  Feuilles  d'intentions, 
Médailles,  Insignes,  Images,  etc.  Les  petits  profits  qu'elle 
fera  sur  les  ventes  seront  la  propriété  de  l' Couvre  locale  :  le 
Bureau  du  Conseil  seul  pourra  en  disposer,  avec  l'approba- 
tion explicite  du  Directeur,  pour  des  fins  en  rapports  avec  la 
dévotion  au  Sacré-Cœur,  mais  seulement  après  que  toutes 
les  dettes  auront  été  payées. 

4.  La  Trésorière  n'a  pas  besoin  d'autorisation  spéciale 
pour  régler  les  comptes  courants  avec  le  Bureau  central  du 
Sacré-Cœur  :  car  c'est  pour  gérer  ces  sortes  d'affaires  cou- 
rantes qu'elle  est  en  charge.  Mais  elle  ne  pourra  faire  aucune 
transaction  extraordinaire  sans  y  être  autorisé  par  un  ordre 
en  Conseil,  approuvé  par  le  Directeur. 

5.  Elle  aura  une  liste  exacte  des  abonnés  au  Messager 
Canadien  du  Sacré-Cœur  et  à  V  Almanach  mensuel:  cette  liste 
pourra  être  divisée  en  15  colonnes  verticales  :  la  première, 
pour  indiquer  les  noms  et  les  adresses  des  abonnés  ;  la 
deuxième,  le  nombre  de  livraisons  auxquelles  chacun  a 
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droit;  la  troisième,  la  date  de  chaque  abonnement  ;  les  12 
autres,  correspondant  aux  douze  mois  de  l'année,  serviront 
à  indiquer  que  la  distribution  de  ces  publications  a  été  faite 
chaque  mois. 

Elle  devra  voir  à  ce  que  les  Zélatrices  renouvellent  leurs 
abonnements  chaque  année,  à  l'époque  déterminée  par  le 
Bureau  du  Conseil. 

lya  Trésorière  pourra  avoir  une  ou  deux  Assistantes  pour 
partager  son  travail  ;  elle  a  droit,  ainsi  que  ses  Assistantes, 
au  Diplôme  et  à  la  Croix-médaille  de  Zélatrice. 

IV.  Commissions  spéciales  —  On  peut  nommer  une  Maî- 
tresse de  chapelle  pour  s'ocuper  du  chant  et  de  la  musique  ; 
une  Sacristine  pour  la  décoration  de  l'autel  ou  de  la  statue 
du  Sacré-Cœur  et  pour  préparer  la  salle  des  assemblées  ;  une 
troisième  commission  pourrait  s'occuper  du  Culte  perpétuel 
du  Sacré-Cœur^  de  V  Adoration  du  Saint- Sacrement  ;  enfin, 
une  quatrième,  de  la  visite  des  pauvres,  des  malades. 

Il  n'est  pas  nécessaire  que  le  personnel  de  ces  commissions 
spéciales  soit  composé  de  personnes  différentes  ;  les  mêmes 
peuvent  cumuler  plusieurs  charges.  ly' essentiel  est  de  choisir 
toujours  les  personnes  les  plus  aptes  à  s'acquitter  de  telle 
ou  telle  charge. 

V  RÉUNIONS  DU  CONSEIL  —  D'après  les  Statuts  (art.  6), 
les  Zélatrices  doivent  se  réunir  en  Conseil  à  des  époques 
déterminées,  afin  de  prendre  toutes  les  mesures  qui  leur 
paraîtront  opportunes  pour  la  prospérité  de  l'CEuvre. 

Cette  réunion  doit  se  faire  à  la  fin  de  chaque  mois,  ordi- 
nairement le  quatrième  dimanche  ;  voici  l'ordre  qu'on  peut 
y  suivre  : 

I .  L<a  Sacristine  préparera  a  avance  la  salle  de  réunion, 
qui  est  ordinairement  la  sacristie,  la  chapelle  de  la  lyigue 
ou  une  des  salles  du  couvent. 

Elle  disposera  trois  tables  en  face  des  sièges  destinés  aux 
Zélatrices  et  mettra  devant  ces  tables  des  sièges  pour  le 
Directeur  et  les  dignitaires. 
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2.  lya  Trésorière  garnira  sa  table  des  matériaux  de  l'CEu- 
vre  :  listes,  scapulaires,  billets  d'admission,  manuels  de 
l'Apostolat,  insignes,  médailles,  etc.  Elle  aura  aussi  les  Mes- 
sagers et  les  Almanachs  destinés  aux  Zélatrices  ;  elle  devrait 
avoir  préparé,  en  un  seul  paquet,  ce  qui  doit  être  remis  à 
chacune,  le  tout  portant  l'adresse  de  qui  de  droit. 

3.  I^' heure  de  la  réunion  arrivée,  les  Officières  prendront 
leurs  places  à  leurs  tables  respectives. 

lye  Directeur  fera  la  prière,  qui  pourra  n'être  qu'un  Ave 
Maria,  avec  quelques  invocations  aux  sacrés  Cœurs  de  JÉSUS 
et  de  Marie.  Si  le  Directeur  est  absent  ou  n'est  pas  encore 
arrivé,  ce  sera  la  Présidente  ou,  à  son  défaut,  celle  qui  la 
suit  en  dignité,  qui  ouvrira  la  séance  par  la  prière  susdite. 

4.  La  Secrétaire  fera  ensuite  lecture  des  minutes  des  déli- 
bérations de  la  dernière  séance,  puis  le  Directeur  donnera  les 
avis  qu'il  jugera  opportuns,  lesquels  seront  soigneusement 
annotés  par  la  Secrétaire  pour  son  prochain  rapport. 

Si  le  Directeur  est  absent,  la  Présidente  lira  ou  fera  lire 
une  page  ou  deux  du  présent  Manuel. 

Suivront  ensuite  les  délibérations  :  chacune  des  personnes 
présentes  pourra,  sur  l'invitation  du  Directeur  ou  de  celle 
qui  préside  en  son  absence,  suggérer  les  mesures  qui  lui 
paraîtront  de  nature  à  faire  progresser  la  sainte  L^igue,  ou 
raconter  quelque  fait  édifiant  qui  se  serait  passé  dans  le 
cours  du  mois,  etc. 

lycs  motions  seront  adoptées  à  la  pluralité  des  voix  et  avec 
la  sanction  du  Directeur.  La  Secrétaire  fera  acte  de  toutes 
les  délibérations  dans  le  livre  des  minutes. 

Après  ^es  délibérations,  la  séance  se  terminera  par  la 
prière,  comme  au  commencement. 

5.  Ce  n'est  qu'alors  que  les  affaires  des  bureaux  et  des 
commissions  spéciales  seront  transigées. 

La  Présidente  et  la  Vice-Présidente  verront  les  nouvelles 
Zélatrices  ;  la  Secrétaire  corrigera  le  livre  des  Quinzaines  et 
des  Sections  de  Communion  réparatrice,  recevra  les  nou- 
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velles  listes  à  enregistrer,  etc.  Celle  qui  est  chargée  des 
Intentions  distribuera  des  feuilles  aux  Zélatrices  qui  en 
demanderont  ;  la  Trésorière  distribuera  les  Messagers  et  les 
Billets  mensuels,  recevra  les  cotisations  recueillies  par  les 
Zélatrices,  s'il  y  a  lieu,  et  procurera  des  objets  de  piété  à 
celles  qui  voudront  en  acheter  ;  les  Zélatrices  donneront  avis 
à  la  Secrétaire  des  changements  survenus  dans  leurs  Quin- 
zaines depuis  la  dernière  réunion,  s'il  y  en  a  eu,  etc. 

Ce  sera  aussi  le  temps  de  voir  le  Directeur.  Celui-ci  fera 
bien  de  s'assurer  par  lui-même  que  tout  y  est  conduit  selon 
l'esprit  de  l'CEuvre. 

VI.  RÉUNION  DU  BUREAU  DU  coNSEiiv  —  Le  Directeur 
convoquera  de  temps  en  temps  le  Buieau  du  Conseil  pour  se 
faire  rendre  compte  de  l'état  de  l'Œuvre,  pour  décider  quelles 
sont  les  Zélatrices  qui  ont  mérité  leurs  Diplômes  et  leurs 
Croix-médailles,  etc. 

VII.  Conseils  privés  —  Outre  les  réunions  publiques  du 
Conseil,  il  est  à  souhaiter  que  les  Zélatrices  .se  réuî  issent  de 
temps  en  temps,  en  Conseils  privés,  comme  le  porte  le  Res- 
crit  pontifical,  "  pour  s'avertir  mutuellement  et  s'excitera 
promouvoir  plus  efficacement  la  gloire  divine." 

•   Privilèges  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices 

I.  Avantages  généraux  —  i.  Le  bonhair  de  pouvoir  tra- 
vailler ati  ministh'e  apostolique.  Le  Zélateur  ou  la  Zélatrice 
est  à  même,  et  cela  d'une  manière  reconnue  par  l'Église, 
de  remplir  une  partie  notable  du  ministère  du  prêtre,  savoir  : 
la  prédication.  Sans  doute,  il  ne  peut  monter  en  chaire  pour 
instruire  le  peuple,  mais  il  est  désigné  pour  instruire  les 
fidèles,  dans  de  pieuses  conversations,  sur  la  dévotion  qu'ils 
doivent  avoir  envers  le  Sacré-Cocar  ;  pour  les  induire  à  s'a- 
donner à  la  prière  apostolique,  à  la  fréquentation  des  sacre- 
ments ;  pour  leur  procurer  les  instructions  écrites  publiées 
dans  le  Messager  et  leur  communiquer  les  messages  des 
Directeurs  locaux. 
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Un  Zélateur  ou  une  Zélatrice  réussit  quelquefois  à  opérer 
certaines  conversions  plus  facilement  que  le  prêtre  lui-même, 
vu  qu'il  peut  pénétrer  dans  des  maisons  où  le  prêtre  ne 
serait  pas  reçu,  ou  ne  le  serait  qu'avec  de  telles  préventions, 
qu'il  ne  pourrait  faire  aucun  bien. 

2.  La  récompense  promise  atix  Zélateurs  et  aux  Zélatrices, 
D'abord  celle  promise  à  tous  ceux  qui  font  du  bien  aux  âmes 
rachetées  par  Jêsus-Christ,  puisque  le  bon  Maître  a  pro- 
mis que  même  un  verre  d'eau  donné  en  son  nom  à  un 
pauvre  ne  perdrait  pas  sa  récompense  ;  à  plus  forte  raison 
récompensera-t-il  le  travail  pour  les  âmes.  Puis  les  pro- 
messes faites  par  Jésus  à  la  B.  Marguerite- Marie  en  faveur 
de  ceux  qui  propageraient  la  dévotion  envers  son  Sacré- 
Cœur,  savoir,  **  que  leurs  noms  seraient  inscrits  dans  ce 
divin  Cœur  pour  n'en  être  jamais  effacés  ;  "  que  "  des 
trésors  incompréhensibles  de  grâces  leur  étaient  réservés  ;  '* 

etc. 

II,  Indulgences  spéciales  accordées  aux  zélateurs 
ET  AUX  zélatrices  —  I .  Indulgences  plênieres  —  En  vertu 
de  la  Concession  apostolique  du  13  avril  1861,  les  Zélateurs 
et  les  Zélatrices  du  Cccur  de  Jésus  et  de  l'Apostolat  de  la 
Prière,  qui  "  se  dévouent  tout  entiers  au  service  de  Dieu, 
de  son  Église  et  du  Saint-Siège  de  Rome,"  gagnent,  potcrvu 
qu''  ils  fassent  de  concert  la  commiinioyi  pour  le  Souverain  Pon- 
tife ^  V Église  de  Dieu  et  les  nécessités  des  âmes,  une  indulgence 
pléni'ère  les  jours  de  fêtes  dont  les  noms  suivent  : 

Sainte  Geneviève 3  janvier  ; 

Saint  François  de  Sales 29      " 

,  !  _    Saint  Ignace,  martyr. i^*"  février  ; 

Sainte  Catherine  de  Ricci 13         " 

Sainte  Françoise 9  mars  ; 

Saint  Joseph 19     " 

Saint  Vincent  Ferricr 5  avril  ; 

Sainte  Catherine  de  Sienne 30     " 

Sainte  Monique 4  mai  ;  ' 
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Saint  Grégoire  VII 25    " 

Sainte  Clotilde 3  juin  ; 

'      Saint  Pierre  et  saint  Paul 29     " 

Sainte  Marie-Madeleine 22  juillet  ; 

'      Saint  Ignace  de  I^oyola 31       "  • 

Saint  Dominique 4  août  ;  '         '     '.• 

Sainte  Jeanne-Franc,  de  Chantai  . .  21     " 

Sainte  Catherine  de  Gênes 15  septembre  ; 

Saint  Michel 29  " 

Saint  François  d'Assise 4  octobre  ;    ■  ^  ' 

'•     Sainte  Thérèse 15       "  •     '. 

Saint  Martin 11  novembre  ; 

Sainte  Elizabeth 19         " 

Sainte  Lucie 13  décembre  ;     .     ' 

Saint  Jean  l'Évangéliste 27         "  '  • 

De  plus,  en  vertu  du  Rescrit  du  14  juin  1877,  les  Zéla- 
teurs et  les  Zélatrices  qui  portent  oste7isiblemeni  la  Croix 
propre  à  leur  Degré,  ornée  de  l'image  du  Coeur  de  JÊsus, 
peuvent  gagner  une  iiididgence  plênilre  la  première  fois  qu'  ils 
reçoivent  cet  insigne  et  se  consacrent  au  Cœur  de  JÊSUS,  et 
lorsque,  deux  fois  l'année,  il^^  renouvellent  la  même  consé- 
cration. ^ 

2.  Indulgejices  partielles  —  Une  indulgence  de  joo  jours ^ 
*  *  chaque  fois  que  les  Zélateurs  ou  les  Zélatrices  se  réunis- 
sent, soit  tous  ensemble  (Conseil  général),  soit  deux  à  deux 
ou  trois  à  trois  (Conseil  privé),  pour  s'avertir  mutuelle- 
ment et  s'exciter  à  promouvoir  plus  efficacement  la  divine 
gloire." 

III.  Remarques  X  propos  de  ces  indulgences  —  i.  Il 
est  clair  que  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices  ne  peuvent  gagner 
ces  indulgences  qu'à  la  condition  qu'ils  soient  vraiment 
Zélateurs  ou  Zélatrices  de  l'Apostolat  de  la  Prière,  c'est-à- 
dire  qu'après  avoir  été  nommés  par  un  Directeur  pour  s'oc- 
cuper de  la  sainte  Ligue,  ils  aient  reçu  de  lui  leurs  Diplômes 
ou  quelque  chose  d'équivalent,  une  lettre,. par  exemple. 
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2.  Il  est  aussi  à  remarquer  que  pour  gagner  les  indul- 
gences plénières  mensuelles,  il  faut  qu'ils  fassent  la  commu- 
nion de  concert^  c'  est-à-dire  que  ce  doit  être  une  espèce  de 
communion  générale  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices. 

Cela  ne  veut  pas  dire  que  si  quelques-uns  manquent  à 
r  appel,  les  autres  qui  y  sont  fidèles,  perdront  leurs  indul- 
gences ;  mais  c'est  un  signe  que  tous  devraient  avoir  la 
volonté  et  s'efforcer  de  prendre  part  à  ces  communions, 
autant  qu'ils  le  peuvent. 

3.  N'oublions  pas,  non  plus,  que  ces  communions  que  les 
Zélateurs  et  les  Zélatrices  sont  invités  à  faire  de  concert  deux 
fois  le  moîs^  doivent  être  offertes  aux  intentions  marquées, 
c'est-à-dire  '*  pour  le  Souverain  Pontife,  l'Église  de  Dieu  et 
les  nécessités  des  âmes,"  quoique  ces  intentions  spéciales 
n'excluent  pas  les  autres  soit  de  règle,  soit  de  dévotion  que 
l'on  peut  avoir,  et  que  ces  communions  puissent  être  en 
même  temps  réparatrices. 

4.  Il  faut  aussi  se  souvenir  que  les  indulgences  accordées 
en  considération  de  la  Croix-médaille  requièrent  que  les 
Zélateurs  et  les  Zélatrices  portent  ostensiblement  cet  insigne 
de  leur  grade. 

Sanctification  personnelle  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices  du 

Sacré-Cœur 

I.EUR  RÈGLEMENT 


I<e  grand  principe  que  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices  du 
Cœui  de  JÊsus  doivent  avoir  constamment  devant  les  yeux, 
c'est  que,  dans  la  connaissance  de  ce  divin  Cœur  et  dans  son 
saint  amour,  ils  trouveront  tout  à  la  fois  les  lumières  les 
plus  vives  et  les  secours  les  plus  puissants  pour  arriver  à  la 
sainteté.  Ce  qui  a  été  dit  de  l' Homme-Dieu,  ou  peut  le 
dire  plus  spécialement  de  son  Cœur  :  il  est  pour  nous  la  voie^ 
la  vérité  et  la  vie^  et  il  nous  a  été  donné  de  Dieu  pour  être 
notre  sagesse  et  notre  sanctification. 

16 
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Toute  leur  spiritualité  se  réduira  donc  à  ce  seul  point  : 
bien  coiinaitre  le  Cœur  de  Jésus,  V aimer  ardemment,  V imiter 
fidèlement,  s'unir  à  lui  en  toutes  choses  et  agir  constam- 
ment sous  l'influence  de  sa  grâce.  S'ils  comprennent  bien  ce 
grand  principe,  il  est  impossible  qu'ils  ne  saisissent  pas  les 
conséquences  pratiques  qui  en  découlent. 

Leur  dévotion  sera  infailliblement  une  dévotion  bien  en- 
tendue, sage  et  selon  Dieu.  Le  devoir  avant  tout,  telle  sera 
leur  devise.  * 

Sans  lier  en  aucune  manière  la  conscience,  le  Règlement 
qui  lui  est  présenté  le  jour  de  la  réception  résume  les  devoirs 
qu'impose,  à  un  vrai  Zélateur  ou  à  une  vraie  Zélatrice  du 
Cœur  de  JÊSUS,  le  dévouement  à  ce  divin  Cœur. 

Il  doit  servir  aussi  à  nos  Directeurs  de  l'Apostolat  de  la 
Prière  comme  de  pierre  de  touche  pour  discerner,  entre  les 
personnes  qui  travaillent  à  la  diffusion  de  l'CEuvre,  les  âmes 
propres  à  faire  partie  de  ce  corps  d'élite. 

Cérémonial  des  réceptions  solennelles 


I.  BÉNÉDICTION  DU  DRAPEAU  OU  DE  lyA  BANNIÈRE 

V.  Adjutorium  nostrum  in  nomine  Domini. 
R.  Qui  fecit  cœlum  et  terram. 
V.  Dominus  vobiscum. 
R.  Et  cum  spiritu  tuo. 


ORBMUS 


ù'  '■ 


Domine  Jesu  Christe,  cujus  Ecclesia  est  veluti  castrorum 

acies  ordinata  ;  benefdic  hoc  vexillum,  ut  omnes  sub  eo  tibi 

Domino  Deo  excrcituum  militantes,  inimicos  suos  invisibiles 

n  hoc  sœculo  superare  et  post  victoriam  in  cœlis  triumphare 

nereantur.   Per  te,  Jesu  Christe,  qui  vivis  et  régnas  cum 

Deo  Pâtre  et  Spiritu  sancto  in  sœcula  saeculorum.  Amen. 

Vcxilhim  aspcrgat  aqua  benedida. 


Direc 
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'   2.  BÉNÉDICTION  DES  INSIGNES,  CROIX,  MÊDAII^LES,  etC. 

V.  Adjutorium  nostrum  in  nomine  Domini. 
R.  Qui  fecit  cœlum  et  terram. 
V.  Dominus  vobiscum. 
R.  Et  cuni  spiritu  tuo. 

ORBMUS 

Omnipotens  sempiterne  Deus,  qui  sanctorum  tuorum 
imagines  {szve  effigies)  sculpi  aut  pingi  non  reprobas,  ut 
quoties  illas  oculis  corporis  intuemur,  toties  eorum  actus  et 
sanctitatem  ad  imitandum  mémorise  oculis  meditemur  :  has, 
qusesumus,  imagines  {seu  sculpturas)  in  honorem  et  memo- 
riam  sacratissimi  Cordis  unigeniti  Filii  tui  adaptatas  bene- 
fdicere  et  sanctif ficare  digneris  ;  et  prsesta,  ut  quicumque 
eas  gestando  unigenitum  Filium  tuum  suppliciter  colère  et 
honorare  studuerit,  illius  meritis  et  obtentu,  a  te  gratiam 
in  praesenti  et  seternam  gloriam  obtineat  in  futurum  !  Per 
eumdem  Christum  Dominum  nostrum.  Amen. 

Aspergat  Insignia^  etc.^  aqua  benedida,       ;  t 


3.  RÉCEPTION  SOLENNEI.I.E  DES  ASSOCIÉS  DE  L' APOSTOIyAT 

Le  jour  et  l'heure  de  la  réception  sont  annoncés  d'avance  par  le 
Directeur  ;  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices  l'annoncent  aussi,  au  besoin, 
aux  Associés  de  leurs  cercles  lors  de  la  distribution  mensuelle  des 
billets-images.  :     - 

L'heure  de  la  réception  arrivée,  l'on  chante  un  cantique  au  Sacré- 
Cœur,  puis  Is  Directeur  ou  un  autre  prêtre  fait  une  allocution  fervente 
sur  l'Apostolat,  son  excellence,  ses  pratiques  et  ses  avantages. 

Le  Directeur  bénit  ensuite  les  insignes  et  chacun,  tenant  le  sien  en 
main,  s'approchede  la  table  de  communion  et  le  présente  au  Direc- 
teur. Celui-ci  le  lui  fait  baiser  et  le  lui  remeten  disant  :  Accipe  imagi- 
nent Cordis  JESU  ;  sit  proiedio  tua  in  vitaetsaltts  in  vtorte.  (Recevez 
l'insigne  du  Cœur  de  JÉSUS  ;  qu'il  soit  votre  protection  pendant  votre 
vie  et  votre  salut  à  l'heure  de  votre  mort.) 
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La  cérémonie  se  termine  par  le  salut  du  Saint -Sacrement,  au  cours 
duquel  on  fait  l'acte  de  consécration  suivant  au  Sacré-Cœur  : 

Adorable  JÊsus,  mon  Sauveur  et  mon  Dieu,  humblement 
prosterné  en  votre  présence,  je  viens  me  consacrer  à  votre 
Sacré-Cœur,  en  reconnaissance  de  tous  les  bienfaits  que  vous 
avez  accordés  aux  hommes,  et  particulièrement  de  la  grâce 
inestimable  que  vous  nous  faites  en  demeurant  dans  le  Sacre- 
ment de  l'autel.  Je  me  consacre  encore  à  votre  Cœur  pour 
réparer,  autant  qu'il  est  en  moi,  les  outrages  qu'on  vous  a 
faits  et  qu'on  vous  fera  jusqu'à  la  fin  des  siècles.  Je  veux 
m' acquitter  désormais  de  toutes  mes  actions  dans  cet  esprit 
de  reconnaissance  et  de  réparation. 

Recevez,  ô  Cœur  sacré  !  toutes  mes  pensées,  mes  désirs, 
ma  liberté,  ma  mémoire,  ma  volonté,  mes  actions,  ma  vie. 
Recevez  mes  souffrances  et  mes  peines  ;  je  me  donne  tout  à 
vous  et  pour  toujours.  Que  ne  puis-je  vous  offrir  davantage  ! 
Que  ne  suis- je  maître  des  cœurs  de  tous  les  hommes  pour 
vous  en  faire  hommage  !  Seigneur,  tous  les  instants  de  ma 
vie  vous  appartiennent,  toutes  mes  actions  sont  à  vous  ;  ne 
permettez  pas  qu'il  s'y  glisse  rien  qui  les  rende  indignes  de 
votre  Cœur  ;  mais  faites  que  je  les  commence,  que  je  les 
continue  et  que  je  les  finisse  par  votre  grâce,  et  uniquement 
dans  la  vue  de  vous  plaire  et  de  vous  servir.  Pour  cela,  je 
les  unis  aux  vôtres,  et  je  désire  entrer  dans  les  dispositions 
saintes  et  divines  dont  votre  Cœur  fut  animé.  O  mon  JÊSUS  ! 
rcr^nez  absolument  sur  moi  ;  que  je  dépende  entièrement  de 
vous,  et  que  tout  mon  soin  soit  d'imiter  votre  Cœur  ado- 
rable, dans  lequel  je  trouve  le  modèle  parfait  de  toute  sain- 
teté, ma  force  et  mon  asile,  ma  consolation  et  mon  espérance. 
Ainsi  soit-il.  (  i  ) 


à 

u 


4.  RECEPTION  SOLENNELLE  DES  ZELATRICES 

Les  Directeurs  de  l'Apostolat  de  la  Prière  sont  invités  à  observer, 
autant  que  possible,  les  formes  suivantes,  en  conférant  aux  personnes 


(  I  )  Le  cérémonial  de  la  réception  dans  la  Ligue  des  hommes  se  trouve  ci-dessus, 
p.  50.  Vo'r  aussi  page  58  pour  la  réception  des  Cadets  du  Sacré-Cœur. 
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qui  en  Eliraient  été  jugées  dignes,  leurs  Diplômes  et  leurs  Croix- 
médailles  de  Zélatrices  du  Cœur  de  Jésus.  Ils  peuvent,  au  besoin, 
déléguer  un  autre  prêtre  pour  faire  la  cérémonie,  dont  voici  l'ordre  : 

Le  Directeur  convoquera  le  Bureau  du  Conseil,  s'il  le  juge  à  propos, 
pour  décider  quelles  sont  les  personnes  dignes  d'être  reçues. 

Il  faudra,  en  règle  générale,  qu'elles  aient  été  approbanistes  pen- 
dant environ  six  mois,  à  commencer  du  jour  de  leur  nomination,  et 
que,  pendant  ce  temps,  elles  aient  donné  des  preuves  non  équivoques 
de  leur  bonne  conduite,  de  leur  zèle  et  de  leur  prudence.  Il  faut  se 
montrer  plus  sévère  qu'indulgent  en  cette  matière,  afin  de  ne  pas 
admettre  des  personnes  dont  la  légèreté  de  conduite  ou  la  négligence 
de  leurs  devoirs  religieux  serait  de  nature  à  jeter  du  discrédit  sur  tout 
le  corps  des  Zélatrices. 

I^a  Secrétaire  demandera  au  Bureau  central  du  Sacré-Cœur  (  144, 
rue  Bleury,  Montréal)  les  Diplômes  requis,  les  fera  signer  par  le  Direc- 
teur local,  après  y  avoir  inscrit  les  noms  des  destinataires  et  la  date  de 
la  réception. 

I^a  Trésoriêre,  de  son  côté,  se  procurera  les  Règlements  et  les  Croix- 
médailles,  afin  d'en  pourvoir  chacune  des  récipiendaires. 

On  choisit  d'ordinaire,  tous  les  six  mois,  pour  le  jour  de  la  céré- 
monie de  réception,  la  fête  du  Sacré-Cœur  de  JÉSUS  et  celle  de  l'Im- 
maculée Conception,  ou  l'un  des  jours  de  leurs  octaves. 
-  Souvent  on  aime,  surtout  pour  la  première  réception,  à  la  faire  faire 
par  le  Directeur  diocésain  ;  c'est  là  une  excellente  chose,  quand  on 
peut  le  faire  ;  car  rien  ne  contribue  tant  à  réchauffer  la  ferveur  des 
Associés  et  à  encourager  les  Zélateurs  et  les  Zélatrices  eux-mêmes, 
qi;e  ces  visites  da  ceux  qui  sont  le  plus  eu  état  de*donner  des  explica- 
tions solides  et  pratiques  sur  l'CEuvre.  Ces  démonstrations  religieuses 
produisent  généralement  le  plus  grand  effet. 

Il  faut  tâclier  de  choisir  un  jour  où  toute  la  paroisse  puisse  assister 
à  la  cérémonie  :  dans  les  paroisses  de  campagne,  le  meilleur  temps  est 
ordinairement  à  la  suite  de  la  messe  de  paroisse  ;  dans  les  villes,  c'est 
le  soir  d'un  dimanche  ou  d'une  fête  ou  du  premier  vendredi  du  mois 
qui  serait  le  mieux. 

Si  on  ne  peut  faire  la  réception  dans  l'église,  elle  peut  avoir  lieu 
dans  la  salle  ordinaire  des  réunions,  devant  une  statue  ou  une  image 
du  Sacré-Cœur.  Qu'on  y  fasse  une  aussi  belle  illumination  que  pos- 
sible. 

L'heure  de  la  réception  arrivée,  on  dépose  les  Diplômes  et  les  Règle- 
ments sur  une  petite  table,  près  de  la  Table  de  communion  ;  on  y  met 
aussi  les  Croix-médailles,  si  elles  sont  fournies  par  le  Conseil  ;  autre- 
ment, chaque  récipiendaire  tiendra  la  sienne  dans  la  main. 
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On  poiirra  commencer  par  le  chant  d'un  cantique  au  Sacré-Cœur, 
puis  le  Directeur  ou  celui  qui  le  remplace,  fera  une  courte  allocution 
sur  la  sainte  Ligue  et  sur  l'objet  de  la  pieuse  cérémonie,  s'il  ne  l'a  pas 
faite  auparavant,  pendant  la  messe,  pai  exemple. 

Les  récipiendaires  viendront  alors,  sur  l'invitation  du  Directeur,  se 
mettre  en  rang  le  long  de  la  sainte  Table  ;  les  Officières  tiennent  le 
premier  rang,  si  elles  doivent  être  reçues  elles-mêmes  ;  si  non,  elles  se 
mettent  en  arrière  des  récipiendaires,  pour  les  accompagner  et  être 
témoins  de  leur  consécration. 

L'une  des  récipiendaires  ou  la  Présidente,  au  nom  de  toutes,  pronon- 
cera alors  l'Acte  de  consécration  suivant  : 


ACTE  DE  CONSECRATION  DES  ZELATRICES 
AU  CCËUR  DE  JÉSUS 

Très  doux  Jésus,  source  inépuisable  d'amour,  Père  des 
miséricordes  et  Dieu  de  toute  consolation,  ô  vous,  qui,  mal- 
gré notre  misère  et  notre  indignité,  avez  daigné  nous  décou- 
vrir les  richesses  ineffables  de  votre  Cœur  ;  —  en  action  de 
grâces  des  bienfaits  sans  nombre  que  vous  avez  répandus 
sur  nous  et  sur  les  autres  hommes  ;  en  reconnaissance  surtout 
de  l'institution  de  la  divine  Eucharistie,  et  de  l'amour  infini 
qi:i  vous  porte  à  vous  immoler,  chaque  jour,  pour  le  salut 
du  monde  ;  en  i^^aratiûiLâê§J9L\Ë!"^§^s  dont  nous  et  les  autres 
hommes  avons  abreuvé  votre  Cœur  très  aimant,  dans  ce  mys- 
tère de  votre  immen&e  charité  ;  et  en  union  du  divin  aposto- 
lat que  vous  exercez  au  saint  Tabernacle  pouT_.la-glQire  de 
votre  Père  céleste,  pour  le  triomphe  de  votre  Eglise,  pour  le 
progrès  des  justes  et  pour  la  conversion  des  pauvres  pécheurs  ; 
—  nous  nous  vouons  tout  entières  à  votre  Sacré-Cœur,  pour 
le  salut  de  ces  âmes,  nous  lui  consacrons,  dans  ce  but,  tout 
ce  qui  nous  appartient  ;  tous  nos  biens,  tous  les  mérites  que 
nous  avons  acquis  ou  que  nous  pourrons  acquérir  par  votre 
grâce  ;  et  nous  promettons  d'exercer  l'Apostolat  de  votre 
divin  Cœur,  autant  que  notre  faiblesse  pourra  nous  le  per- 
mettre. 

De  plus,  nous  choisissons  la  bienheureuse  Vierge  Marie, 
reine  des  Apôtres  et  refuge  des  pécheurs,  pour  qu'elle  soit 
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notre  Mère, d'une  manière  toute  spéciale.  Nous  nous  consa- 
crons et  nous  vouons  aussi,  avec  tout  ce  qui  nous  appar- 
tient, à  son  Cœur  très  pur,  nous  proposant  spécialement 
d'imiter  son  amour  si  tendre  pour  les  pécheurs  ;  et,  afin  de 
les  secourir  plus  efficacement,  nous  promettons  de  répandre, 
de  tout  notre  pouvoir,  le  culte  de  son  Cœur  immaculé  et  très 
compatissant. 

Nous  supplions  donc,  très  doux  JÉSUS,  votre  bonté  infinie 
qu'il  vous  plaise  de  recevoir  cet  holocauste  en  odeur  de  sua- 
vité ;  et,  comme  vous  nous  avez  inspiré  le  désir  de  vous  l'of- 
frir, accordez-nous  encore  une  grâce  abondante  p3ur  l'ac- 
complir. 

lycs  Souverains  Pontifes  ayant  plusieurs  fois  condamné  la 
Franc-Maçonnerie  et  les  autres  sociétés  secrètes,  nous,  obéis- 
sant avec  un  filial  amour  à  l'autorité  du  Vicaire  de  Jésus- 
Christ,  prenons  la  résolution  et  l'engagement  de  ne  jamais 
nous  affilier,  sous  quelque  dénomination  que  ce  soit,  à 
aucune  de  ces  sectes,  mais  au  contraire  de  combattre  coura- 
geusement, partout  et  toujours,  leur  influence,  leurs  doctrines 
et  leurs  menées.  Ainsi  soit-il.  '  • 

Chacune  des  récipiendaires  dit,  à  son  tour,  cette  formule 
abrégée  : 

Divin  Cœur  de  Jésus,  je  me  consacre  entièrement  à  vous. 
Ainsi  soit-il. 

Le  Directeur  bénit  ensuite  les  Croix-médailles  et  les  remet 
aux  Zélatrices,  en  disant  à  chacmie  : 

Recevez  cet  insigne  et  portez-le  sur  votre  cœur,  afin  qu'il 
vous  rappelle  sans  cesse  l' amour  dont  le  Cœur  de  votre  Dieu 
VwUS  a  prévenue,  et  le  dévouement  dont  vous  lui  êtes  rede- 
vable. 

Pîùs  il  prescrite  à  chacime  son  Diplôme  et  le  Règlement  des 
Zélatrices,  en  disant  une  seule  fois  : 

Recevez  le  Diplôme  en  vertu  duquel  vous  serez  désormais 
Zélatrices  du  Cœur  de  JÉSUS  et  de  l'Apostolat  de  la  Prière. 
Notre  Saint- Père  le  Pape  vous  accorde,  à  ce  titre,  24  indul- 
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gences  pléniêres  chaque  année  aux  jours  marqués  sur  vos 
Diplômes  ;  une  indulgence  plénière  deux  fois  l'an  aux  jours 
de  rénovation  de  votre  consécration,  et,  de  plus,  une  indul- 
gence de  300  jours  chaque  fois  que  vous  vous  réunirez  plu- 
sieurs ensemble  ou  deux  à  deux,  *'  pour  vous  avertir 
mutuellement,  et  vous  exciter  à  promouvoir  plus  efficace- 
ment la  gloire  divine." 

Recevez,  en  même  temps,  le  Règlement  qui  vous  est  pro- 
posé, et  dont  l'observation  fidèle  vous  rendra  plus  dignes, 
de  jour  en  jour,  de  porter  le  titre  si  glorieux  et  si  consolant 
de  Zélatrices  du  Cœur  de  JÉSUS  et  de  son  Apostolat. 

Le  Dirtcteur  bénit  alors  les  nouvelles  Zélatrices^  en  disant  : 

Seigneur  Jésus,  daignez  admettre  sous  la  bannière  de 
votre  divin  Cœur  ces  âmes,  qui  désirent  se  dévouer  à  la 
défense  de  vos  intérêts  et  à  la  propagation  de  votre  gloire. 
Que  l'insigne  dont  vous  venez  de  les  décorer  soit,  pour  elles, 
un  encouragement  dans  la  lutte  contre  vos  ennemis  visibles 
et  invisibles,  et  un  gage  d'éternel  triomphe. 

t  Au  nom  du  Père  et  du  Fils  et  du  Saint-Esprit.  Ainsi 
soit-il. 

La  cérémonie  se  termine  par  le  chant  du  Magnificat,  et  y  si 
on  le  peut,  par  le  salut  du  Saint- Sacrement. 

N.  B.  —  Pour  les  personnes  antérieurement  munies  d'un  Diplôme, 
on  omettra  simplement  la  partie  de  la  cérémonie  qui  se  rapporte  à  la 
remise  du  Diplôme, 

Les  personnes  appartenant  à  des  Communautés  religieuses  sont  dis- 
pensées, en  tout  ou  en  partie,  si  les  Supérieures  le  désirent,  des  rites 
ci-dessus.  Il  en  est  de  même  des  autres  personnes  pour  lesquelles  les 
Directeurs  de  l'Apostolat  jugeraient  utile  d'omettre  ces  rites. 

MAQNIPICAT 

Magnificat,  *  anima  mea  Dominum. 

Et  exultavit  spiritus  meus  *  in  Deo  salutari  meo. 

Quia  respexit  humilitatem  ancillse  suse,  *  ecce  enim  ex 
hoc  beatam  me  dicent  omnes  generationes. 

Quia  fecit  mihi  magna  qui  potens  est,  *  et  sanctum  nomen 
ejus.  ■     ^    .. 
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Kt  misericordia  ejus  a  progenie  in  progenies,  *  timentibus 
€um. 

Fecit  potentiam  in  brachio  suo  *  :  dispendt  superbos  mente 
cordis  sui. 

Deposuit  potentes  de  scdc,  *  et  exaltavit  humiles. 

Esurientes  implevit  bonis  *  et  divites  dimisit  inanes. 

Suscepit  Israël  puerum  suum,  *  lecordatus  misericordiae 
suœ. 

Sicut  locutus  est  ad  patres  nostros,  *  Abraham  et  semini 
ejus  in  saecula.         • 

Gloria  Patri  et  Filio  *  et  Spiritui  Sancto. 

Sicut  erat  in  principio  et  nunc  et  semper,  *  et  in  saecula 
sseculorum.  Amen. 


RENOVATION  DE  LA  CONSECRATION  DES  ZEI.ATRICES 

La  rénovation  solennelle  de  la  Consécration  des  Zélatrices  se  fait 
deux  fois  l'an,  aux  fêtes  du  Cœur  de  JÉSUS  et  de  l'Immaculée  Concep- 
tion, ou,  s'il  y  a  empêchement,  dans  les  octaves  de  ces  fêtes. 

Le  jour  indiqué,  toutes  assistent  à  la  messe  et  se  préparent  pour  la 
sainte  communion  ;  immédiatement  avant  de  recevoir  le  Corps  de 
Notre-Seigneur,  la  Présidente  ou,  en  son  absence,  celle  qui  la  suit  en 
dignité,  lit,  au  nom  de  toutes  l'Acte  de  Consécration  précédent  ;  celles 
qui  sont  absentes  ou  empêchées,  choisissent  un  autre  jour  pour  le  réci- 
ter, en  particulier,  avant  la  communion.  Dans  la  réunion  précédente, 
on  annonce  le  jour  de  la  Rénovation  et  les  moyens  à  prendre  pour 
sanctifier  les  jours  qui  précèdent.  (  i) 

Les  Zélatrices  se  font  une  joie  et  un  honneur  de  porter  toujours  leur.î 
Croix-médailles,  qui  sont  l'insigne  de  leur  office.  Elles  aiment  à  redire 
fréquemment,  particulièrement  à  la  sainte  messe,  l'Acte  de  Consécra- 
tion qu'elles  ont  prononcé,  devant  les  autels,  au  jour  de  leur  réception. 

Réception  solennelle  des  Zélateurs 

(  Foir  ci-dessus,  p.  ^4) 

Voici  l'ordre  de  la  cérémonie  qui  se  fait  à  l'église  en  présence  des 
Ligueurs  : 

Les  diplômes  ont  été  remplis  d'avance  et  signés  par  le  Directeur 
local.    Chacun  des   récipiendaires  tient  en    main  la    croix-médaille 

(i)  lya  Rénovation  pourrait  avoir  lieu  de  la  même  manière  pendant  le  salut  du 
Saint-Sacrement  ou  simplement  devant  l'image  du  Sacré-Cœur. 
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qu'il  s'est  procurée  chez  le  Trésorier  ;  le  Directeur,  revêtu  d'un  surplis 
et  d'une  étole,  adresse  d'abord  quelques  paroles  à  l'assistance  sur  l'ob- 
jet de  la  pieuse  cérémonie,  puis  les  récipiendaires  viennent  s'agenouil- 
ler à  la  sainte  Table,  et  l'un  d'eux,  au  nom  de  tous  les  autres,  pro- 
nonce l'Acte  de  Consécration  suivant  : 


ACTE  DE  CONSÉCRATION  DES  ZELATEURS 
AU  CCEUR  DE  JÉSUS 

O  JÉSUS,  de  tous  les  bienfaiteurs  le  plus  généreux  et  le  plus 
indignement  trahi  ;  vous  qui,  ne  devant  aux  hommes  que  des 
châtiments,  avez  fait  pour  eux  ce  que  jamais  ami  ne  fit  pour 
son  ami  ;  et  qui,  après  avoir  versé  pour  eux  tout  votre  sang, 
après  vous  être  immolé  poux  eux  chaque  jour,  depuis  dix- 
neuf  siècles,  trouvez  encore  parmi  eux  beaucoup  plus  d'en- 
nemis e+  de  traîtres  que  de  véritables  amis,  agréez  l'offrande 
sans  réserve  que  nous  venons  vous  faire  de  notre  dévoue- 
ment, pour  dédommager  votre  Cœur  de  tant  d'ingratitude. 

Puisque  votre  Passion  douloureuse  se  renouvelle  dans  votre 
Eglise,  nous  ne  voulons  pas,  ô  JÉSUs,  que  vous  ayez  lieu  de 
vous  plaindre,  comme  à  Gethsémani,  d'avoir  cherché  un  con- 
solateur et  de  ne  l'avoir  point  trouvé.  C  xs^  nous  qui  voulons 
être  vos  consolateurs  et  vos  défenseurs.  Trop  heureux  que 
vous  vouliez  bien  nous  remettre  le  soin  de  vos  intérêts,  nous 
ne  voulons  plus  séparer  ces  intérêts  divins  des  nôtres. 

Désormais  donc,  ô  JÉSUS,  nous  n'aurons  plus  d'autre  am- 
bition que  de  réaliser  pleinement  les  désirs  de  votre  divin 
Cœur,  de  nous  pénétrer  de  ses  sentiments,  de  suivre  son 
impulsion,  de  vivre  de  sa  vie.  Et  puisque  l'Eucharistie  est 
le  canal  par  où  cette  vie  se  répand  dans  les  âmes,  c'est  là 
que  nous  irons  fréquemment  la  puiser.  Nous  emploierons 
toute  notre  influence  pour  amener  à  la  Table  sainte  de  nom- 
breux convives,  pour  vous  recruter,  ô  Jésus,  de  vrais  amis, 
déterminés  à  défendre  avec  nous  votre  cause,  à  professer 
hautement  votre  doctrine,  à  se  soumettre  fièrement  à  votre 
loi,  et  à  travailler  de  toutes  leurs  forces  à  l'établissement  de 
votre  règne. 
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Vous  nous  aiderez,  ô  Jésus,  de  la  toute  puissante  charité 
de  votre  divin  Cœur.  C'est  lui  qui  sera  notre  guide,  notre 
appui,  notre  force,  le  lien  de  notre  union,  l'inspirateur  de 
nos  résolutions,  le  principe  et  la  fin  de  notre  action,  lasomce 
de  notre  consolation  et  de  notre  joie  sur  la  terre,  comme  son 
amour  doit  être  notre  récompense  et  notre  félicité  dans  le 
ciel.  Ainsi  soit-il. 

Le  Directeur  bénit  les  insignes,  et  remet  à  chaque  Zélateur  le  sien 
en  disant  : 

.  Recevez  cet  insigne  et  portez-le  sur  votre  cœur,  afin 
qu'il  vous  rappelle  sans  cesse  l'amour  dont  le  Cœur  de  votre 
Dieu  vous  a  prévenu  et  le  dévouement  dont  vous  lui  êtes 
redevable. 

Le  Directeur  remet  ensuite  à  chaque  Zélateur  son  Diplôme,  après 
avoir  dit  une  seule  fois  la  formule  suivante  : 

Recevez  le  Diplôme  en  vertu  duquel  vous  serez  désor- 
mais Zélateurs  du  Cœur  de  JÉSUS  et  de  l'Apostolat  de  la 
Prière  et  vous  pourrez  jouir  des  nombreuses  indulgences 
propres  à  votre  grade,  indiquées  sur  ce  Diplôme. 

Le  Directeur  bénit  alors  les  nouveaux  Zélateurs  en  disant  : 

Seigneur  Jésus,  daignez  admettre  sous  la  bannière  de 
votre  divin  Cœur  ces  chrétiens  qui  désirent  se  dévouer  à  la 
défense  de  vos  intérêts  et  à  la  propagation  de  votre  gloire. 
Que  l'insigne  dont  vous  venez  de  les  décorer  soit,  pour  eux, 
un  encouragement  dans  la  lutte  contre  vos  ennemis  visibles 
et  invisibles,  et  un  gage  d' éternel  triomphe. 

t  Au  nom  du  Père  et   du  Fils  et  du  Saint-Esprit.  Ainsi 

soit-il. 

On  procède  ensuite  à  la  réception  des  Associés,  s'il  y  a  lieu. 
'  La  cérémonie  se  termine  par  le  salut  du  Saint-Sacrement  ou  par  le 
chant  du  Magnificat, 


Amendes  honorables  au  Sacré-Cœur  de  Jésus 

I 

O  mon  Dieu  et  mon  aimable  Rédempteur,  quelle  a  dû  être 
la  tristesse  de  votre  Cœur  à  la  vue  des  ingratitudes  innom- 
brables des  chrétiens  à  l'égard  de  votre  divin  Sacrement  1 
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Quelle  a  été  l'amertume  où  tant  de  sacrilèges  et  tant  d'ou- 
trages ont  plongé  votre  Cœur  !  Touché  d'un  extrême  regret 
de  toutes  ces  indignités,  me  voici  prosterné  et  anéanti  devant 
vous  pour  vous  faire  amende  honorable  aux  yeux  du  ciel  et 
de  la  terre,  pour  toutes  les  irrévérences  et  les  outrages  que 
vous  avez  reçus  sur  nos  autels  depuis  l'institution  de  l' Eu- 
charistie.  C'est  avec  un  cœur  humilié  et  brisé  de  douleur 
que  je  vous  demande  mille  et  mille  fois  pardon  de  toutes  ces 
indignités.  Que  ne  puis-je,  ô  mon  Dieu,  arroser  de  mes  larmes 
et  laver  de  mon  sang,  tous  les  lieux  où  votre  Sacré-Cœur  à 
été  horriblement  outragé,  et  où  les  marques  de  votre  divin 
amour  ont  été  reçues  avec  un  mépris  si  étrange  !  Que  ne 
puis-je,  pour  un  moment,  disposer  du  cœur  de  tous  les 
hommes  pour  réparer,  en  quelque  manière,  l'oubli  et  l'in- 
sensibilité de  tous  ceux  qui  n'ont  pas  voulu  vous  connaître, 
ou  qui  vous  ayant  connu,  vous  ont  si  peu  aimé  ! 

Mais,  ô  mon  aimable  Sauveur,  ce  qui  me  couvre  encore 
plus  de  confusion,  ce  qui  me  fait  gémir  davantage,  c'est  que 
j'ai  été  du  nombre  de  ces  ingrats.  Mon  Dieu,  qui  voyez  le 
fond  de  mon  cœur,  vous  savez  la  douleur  que  je  ressens  de 
ces  ingratitudes  ;  recevez,  Père  éternel,  l'amende  honorable 
que  je  vous  en  fais,  en  union  avec  celle  que  ce  Sacré-Cœur 
vous  présenta  sur  le  Calvaire.  C'est  dans  ce  même  Cœur  que 
je  veux  passer  le  reste  de  ma  vie.  Ainsi  soit-il.  (B.  Margue- 
rite-Marie.) 

II 


Cœur  sacré  de  J  ESUS,  humblement  prosternés  devant  vous, 
nous  venons  vous  renouveler  notre  consécration,  avec  la 
résolution  de  réparer  les  outrages  des  hommes  par  un  accrois- 
sement de  fidélité  et  d' amour  envers  vous. 

Oui,  nous  le  jurons,  plus  on  blasphémera  vos  mystères, 
plus  nous  les  croirons,  ô  Cœur  sacré  de  JÊsus. 

Plus  l'impiété  s'efforcera  de  nous  enlever  nos  immortelles 
espérances,  plus  nous  espérerons  en  vous,  ô  Cœur,  unique 
espoir  des  mortels  ! 
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Plus  les  cœurs  ingrats  résisteront  à  vos  divins  attraits, 
,plus  nous  vous  aimerons,  ô  Cœur  infiniment  aimable  de 

JÉSUS. 

Plus  on  attaquera  votre  divinité,  plus  nous  l'adorerons,  6 
divin  Cœur  de  Jésus. 

Plus  vos  saintes  lois  seront  oubliées  et  transgressées,  plus 
nous  les  observerons,  ô  Cœur  très  saint  de  JÉSUs  ! 

Plus  vos  sacrements  seront  méprisés  et  abandonnés,  plus 
nous  les  recevrons  avec  amour  et  respect,  ô  Cœur  libéral  de 

JÉSUS. 

Plus  vos  adorables  vertus  seront  méconnues,  plus  nous 
nous  efforcerons  de  les  pratiquer,  ô  Cœur,  modèle  de  toutes 
les  vertus.  • 

Plus  l'enfer  travaillera  à  la  perte  des  âmes,  plus  nous  nous 
enflammerons  du  désir  de  les  sauver,  ô  Cœur  de  Jésus,  zéla- 
teur des  âmes  !  :  ' 

Plus  le  sensualisme  et  l'orgueil  tendront  à  détruire  l'ab- 
négation et  l'amour  du  devoir,  plus  nous  nous  attacherons 
au  renoncement  et  à  l'esprit  de  sacrifice,  ô  Cœur  de  Jésus 
rassasié  d'opprobres  !  Cœur  de  notre  Dieu  !  donnez-nous  une 
grâce  si  grande  et  si  efficace  que  nous  puissions  être  vos  dis- 
ciples et  vos  apôtres  au  milieu  du  monde,  et  que  vous  soyez 
notre  couronne  dans  la  bienheureuse  éternité.  Ainsi  soit-il. 

.    ■    ■      ■    ,  III 


Nous  voici  prosternés  devant  vous  ;  nous  croyons  que  dans 
la  sainte  Hostie  vous  êtes  réellement  présent,  Verbe  incarné, 
vrai  Dieu  et  vrai  homme,  notre  Créateur,  notre  Sauveur, 
notre  fin  dernière.  Au  souvenir  de  vos  bienfaits,  au  souvenir 
de  nos  devoirs,  au  souvenir  de  nos  ingratitudes,  nous  sommes 
saisis  de  confusion,  navrés  de  douleur. 

C'est  pourquoi,  en  présence  de  votre  Sacrement  adorable, 
nous  poussons  vers  vous  un  cri  de  repentir  :  Seigneur,  par- 
donnez-nous I 
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Pour  nos  propres  péchés,  pour  ceux  de  nos  parents,  de 
nos  frères,  de  nos  amis,  de  notre  pays  tout  entier  :  Pardon, 
Seigneur,  pardon  ! 

Pour  les  blasphèmes,  pour  la  profanation  du  dimanche  : 
Pardon,  etc. 

Pour  les  impuretés,  pour  les  scandales  :  Pardon,  etc. 

Pour  les  haines  et  les  rancunes  :  Pardon,  etc. 

Pour  les  rapines  et  les  injustices  :  Pardon,  etc. 

Pour  la  désobéissance  à  la  sainte  Église,  pour  la  violation 
de  l'abstinence  :  Pardon,  etc. 
.     Pour  les  lâchetés  et  le  respect  humain  :  Pardon,  etc. 

Pour  les  crimes  des  époux,  pour  les  négligences  des  pères 
et  des  mères,  pour  les  fautes  des  enfants  :  Pardon,  etc. 

Pour  tous  les  attentats  commis  contre  votre  représentant 
le  Pontife  romain  :  Pardon,  etc. 

Pour  les  persécutions  excitées  contre  vos  évêques,  vos 
prêtres,  vos  religieux  et  vos  vierges  :  Purdon,  etc. 

Pour  les  insultes  faites  à  vos  images,  la  violation  de  vos 
sanctuaires,  les  outrages  au  saint  Tabernacle  :  Pardon,  Sei- 
gneur, mille  fois  pardon  ! 

Regardez-nous  du  trône  où  vous  reposez  ;  voyez-nous 
humiliés,  repentants,  attendant  de  votre  bonté  une  parole 
de  miséricorde  ;  pour  l'obtenir,  Seigneur,  nous  voulons  tout 
expier,  tout  réparer,  vous  servir  désormais. 

Nous  vous  honorerons  dans  l'auguste  Sacrement,  nous 
vous  visiterons,  nous  vous  recevrons,  nous  vous  ferons  con- 
naître, respecter  et  aimer. 

Bénissez-nous  donc  Seigneur  ;  bénissez  cette  paroisse  ; 
bénissez  nos  familles.  Bénissez-nous  tous,  parents  et  enfants, 
frères  et  sœurs,  maîtres  et  serviteurs,  afin  que  tous,  unis  les 
uns  aux  autres  par  la  dévotion  à  votre  sacré  Cœur,  nourris 
de  votre  chair,  soutenus  par  votre  grâce,  nous  triomphions 
des  épreuves  de  la  vie,  pour  vous  contempler  sans  voile,  vous 
posséder  sans  partage,  vous  célébrer  tous  ensemble  dans  les 
splendeurs  de  l'éternité.  Ainsi  soit-il.  ■ 
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IV 

Cœur  sacré  de  Jésus,  agenouillés  devant  vous,  nous  répon- 
dotis  à  l'appel  que  vous  avez  fait,  un  jour,  en  vous  plaignant 
de  l'indifférence  et  de  l'ingratitude  des  hommes.  Recevez,  ô 
JÊSXfS,  nos  cœurs  et  nos  vies  ;  imprégnez- les  si  bien  de  votre 
amour  qu'ils  soient  dignes  de  vous  être  offerts  en  compensa- 
tion pour  les  outrages  que  vous  avez  endurés. 

Le  monde  vous  oublie,  vous  haït,  vous  blasphème  ;  nous 
voulons  pour  toujours  vous  bénir,  vous  aimer  et  vivre  en 
union  avec  vous.  I,' impiété  ne  veut  plus  de  vous  ;  nous  vous 
promettons,  avez  votre  grâce,  de  travailler  à  assurer  votre 
îègne  social,  et  à  l'affermir  dans  nos  foyers  et  sur  nos  enfants. 

Agréez  cette  consécration  et  ces  promesses,  6  Jésus,  et 
gardez-nous  pour  la  vie,  gardez-nous  pour  l'éternité  dans 
votre  sacré  Cœur.  Ainsi  soit-il. 

JVous  accordons  quarante  jours  d' indulgence  à  ceux  qui  réci- 
teront pieusement  cette  prière.  —  t  Paui,,  Arch.  de  Montréal. 

Montréal,  i"  janvier  1898. 

V 

C'est  pour  vous  faire  amende  honorable,  ô  mon  JÉSUS, 
que  nous  sommes  ici  réunis  à  vos  pieds.  C'est  pour  répondre 
à  un  désir  spécial  de  votre  divin  Cœur,  manifesté  à  la  B. 
Marguerite-Marie,  que  nous  sommes  venus  en  ce  premier 
vendredi  du  mois  assister  à  la  sainte  messe,  faire  la  sainte 
communion,  mettre  en  commun  pour  vous  les  offrir  nos  pro- 
testations d'amour  et  de  dévouement. 

Nous  vous  offrons  aussi  l'expression  publique  de  nos  vifs 
regrets,  nos  actes  de  réparation  comme  dédommagement  et 
expiation  pour  les  indifférences  et  les  outrages  dont  vous 
êtes  l'objet,  principalement  dans  le  sacrement  de  votre 
amour. 

Malgré  vos  promesses  et  vos  menaces,  malgré  vos  com- 
mandements et  les  pressantes  exhortations  de  votre  sainte 
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Église,  bien  des  chrétiens  négligent  de  communier,  et  même 
d'assister  à  l'auguste  sacrifice.  Ils  vous  abandonnent,  mé- 
connaissant votre  autorité  autant  que  votre  amour.  Ne  les 
abandonnez  pas,  divin  Rédempteur  de  tous  les  hommes. 
Ramenez-les  dans  nos  temples,  afin  que  vous  puissiez  les 
instruire,  les  bénir  et  les  sauver.  Nous  vous  offrons  comme 
dédommagement  à  cet  abandon  la  résolution  que  nous  pre- 
nons d'assister  à  la  sainte  messe  et  de  faire  la  sainte  com- 
munion aussi  vSouvent  que  nous  le  pourrçns. 

Quelques-uns  en  viennent  jusqu'à  vous  attaquer  et  à  se 
répandre  en  injures  et  en  blasphèmes  contre  votre  auguste 
Personne.  lueurs  criminels  attentats,  leurs  impiétés  sacri- 
lèges s'était  t  ;  .  at  au  grand  jour,  provoquant  votre  jus- 
tice et  appelan:  t..^  v^s  têtes  les  coups  de  votre  colère.  Sei- 
gneur, éclairez  ^es  aveug-les  ;  ils  ne  savent  pas  ce  qu'ils  font. 
S'ils  savaient  que  .  us  ,■  le  Fils  de  Dieu  vivant,  descendu 
à  notre  niveau  pour  noLi.>>  crever  au  vôtre,  ils  s'uniraient  à 
nous  pour  vous  adorer,  vous  obéir  et  vous  aimer. 

Nous,  du  moins,  nous  prenons  la  résolution  de  vous  faire 
connaître,  de  publier  vos  gloires  et  vos  bontés  par  tous  les 
moyens  en  notre  pouvoir. 

.  Seigneur,  si  parmi  ces  grands  coupables,  il  se  trouve  quel- 
ques-uns de  nos  parents,  de  nos  amis,  c'est  surtout  pour  eux 
que  nous  vous  adressons  nos  supplications,  nos  désaveux  et 
nos  réparations.  /    .         ■       ,       -  - 

,  Acceptez-les  et  bénissez-nous  tous  absents  et  présents,  ne 
vous  souvenant  que  de  votre  miséricorde.  Ainsi  soit-il. 


VI 


vôt 


Cœur  adorable  de  JÉSUS,  pour  qui  les  hommes  ingrats 
n'ont  que  de  l'oubli,  de  l'indifférence  et  du  mépris  !...  per- 
mettez à  vos  enfants  de  venir,  en  ce  jour,  crier  miséricorde 
à  vos  pieds  et  vous  faire  amende  honorable  pour  les  trahi- 
sons et  les  sacrilèges  dont  vous  êtes  l'adorable  victime  dans 
votre  Sacrement  d'amour.        .    t  ' 


qui 
fore 
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Oui,  amende  honorable,  ô  Jésus  !  pour  les  blasphèmes 
dont  la  terre  retentit  en  tremblant. . . 

Amende  honorable  pour  les  profanations  de  vos  sacre- 
ments et  du  saint  Jour  qui  vous  est  consacré. 

Amende  honorable  pour  les  irrévérences  et  les  immodes- 
ties commises  dans  le  lyieu  saint. 

Amende  honorable  pour  l'indifférence  qui  éloigne  de  vous 
tant  de  lâches  chrétiens. 

Amende  honorable  enfin  pour  tous  les  crimes  !...  Grâce  et 
pardon  pour  tous  les  hommes  ! 

Et  vous,  Père  saint  !  Majesté  souveraine  et  si  profondé- 
ment outragée,  épargnez-nous  en  considération  du  Cœur 
adorable  de  votre  divin  Fils  qui  veille  dans  tous  les  sanc- 
tuaires du  monde,  Victime  permanente  pour  nos  péchés  ! 

Nous  vous  offrons  ses  adorations  infinies  et  ses  immola- 
tions incessantes  !...  Nous  nous  présentons  à  vous  couverts 
de  ses  mérites,  de  son  sang  et  de  son  amour. . .  Ah  !  que  la 
voix  de  son  sang  soit  exaucée  en  notre  faveur  ;  que  les 
offenses  cessent  ;  que  votre  an  our  s'établisse  ;  qu'il  règne 
dans  le  cœur  de  tous  les  hommes  et  que  tous  les  hommes 
régnent  un  jour  avec  vous  dans  le  ciel.  Ainsi  soit-il. 


ne 


;rats 
per- 

lorde 
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Idans 


Actes  de  consécration  au  3acré-Cœur 

O  Jésus  !  je  vous  consacre  mon  cœur,  placez-le  dans  le 
vôtre.  C'est  dans  votre  Cœur  que  je  veux  habiter,  et  par 
votre  Cœur  que  je  veux  aimer  ;  c'est  dans  votre  Cœur  que 
je  veux  vivre  inconnu  du  monde  et  connu  de  vous  seul  ; 
c'est  dans  ce  Cœur  que  je  puiserai  les  ardeurs  du  seul  amour 
qui  doit  consumer  le  mien  ;  c'est  en  lui  que  je  trouverai  la 
force,  la  lumière,  le  courage,  la  véritable  consolation.  Quand 
je  serai  languissant,  il  m'animera;  triste,  il  me  réjouira  ; 
inquiet  et  troublé,  il  me  rassurera. 

18 
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O  Cœur  de  Jésus  !  que  mon  cœur  soit  l'autel  de  votre 
amour,  que  ma  langue  publie  votre  bontc  ;  que  mes  yeux 
soient  sans  ceSvSe  fixés  sur  votre  plaie  ;  que  mon  esprit  médite 
vos  perfections  adorables  ;  que  ma  mémoire  conserve  à  jamais 
le  précieux  souvenir  de  vos  miséricordes  ;  que  tout  en  moi 
exprime  mon  amour  pour  votre  Cœur,  6  JÉSUS  !  et  que  mon 
cœur  soit  prêt  pour  vous  à  tous  les  sacrifices. 

O  Cœur  de  Marie  !  après  le  Cœur  de  JÊsus  le  plus 
aimable,  le  plus  compatissant,  le  plus  miséricordieux  de  tous 
les  cœurs,  présentez  au  Cœur  de  votre  Fils  notre  consécra- 
tion, notre  amour,  nos  résolutions.  Il  s'attendrira  sur  nos 
misères,  il  nous  en  délivrera,  et,  après  avoir  été  notre  pro- 
tectrice sur  la  terre,  ô  Mère  de  Jésus,  vous  serez  x  otre  Reine 
dans  les  cieux.  Ainsi  soit-il. 


Je,  N...  N...,  me  donne  et  consacre  au  Cœur  de  Notre- 
Seigneur  Jésus-Christ,  ma  personne  et  ma  vie,  mes  actions, 
peines  et  souffrances,  pour  ne  plus  vouloir  me  servir  d'au- 
cune partie  de  mon  être  que  pour  l' honorer,  aimer  et  glorifier. 

C'est  ici  ma  volonté  irrévocable  d'être  toute  à  lui  et  faire 
tout  pour  son  amour,  en  renonçant  de  tout  mon  cœur  à  tout 
ce  qui  lui  pourrait  déplaire. 

Je  vous  prends  donc,  ô  Sacré-Cœur,  pour  l'unique  objet 
de  mon  amour,  le  protecteur  de  ma  vie,  l'assurance  de  mon 
salut,  le  remède  de  ma  fragilité  et  de  mon  inconstance,  le 
réparateur  de  tous  les  défauts  de  ma  vie  et  mon  asile  assuré 
à  l'heure  de  ma  mort. 

Soyez  donc,  ô  Cœur  de  bonté,  ma  justification  envers 
Dieu  votre  Père,  et  détournez  de  moi  les  traits  de  sa  juste 
colère.  O  Cœur  d'amour  !  je  mets  toute  ma  confiance  en  vous, 
car  je  crains  tout  de  ma  malice  et  de  ma  faiblesse,  mais  j'es- 
père tout  de  votre  bonté.  , 

Consumez  donc  en  moi  tout  ce  qui  vous  peut  déplaire  ou 
résister  !  Que  votre  pur  amour  vous  imprime  si  avant  dans 
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mon  cœur  que  jamais  je  ne  vous  puisse  oublier  ni  être  sépa- 
rée de  vous  que  je  conjure,  par  toute  vos  bontés,  que  mon 
nom  soit  écrit  en  vous,  puisque  je  veux  faire  consister  tout 
mon  bonheur  et  toute  ma  gloire  à  vivre  et  à  mourir  en  qua- 
lité de  votre  esclave.  {B.  Marguerite- Marie.^ 

Par  un  rescrit  de  Sa  Sainteté  Léon  XIII,  ler  juin  1897,  cette  prière 
a  été  enrichie  de  300  jours  d'indulgences  appHcables  aux  âmes  du  Pur- 
gatoire. 

III 

Cœur  sacré  de  Jésus  !  vous  êtes  le  plus  beau,  le  plus  par- 
fait de  tous  les  cœurs  ;  je  veux  m' appliquer  à  vous  étudier 
et  à  vous  connaître. 

Cœur  sacré  de  Jésus  !  vous  êtes  le  plus  aimant,  le  plus 
aimable  de  tous  les  cœurs  ;  je  veux  vous  aimer  et  vous  faire 
aimer. 

Cœur  sacré  de  Jésus  !  vous  êtes  le  plus  miséricordieux 
des  cœurs  ;  je  veux  placer  en  vous  toute  ma  confiance,  et 
recourir  à  vous  dans  toutes  les  circonstances  de  ma  vie. 

Cœur  sacré  de  Jésus  !  vous  êtes  le  plus  délaissé,  le  plus 
outragé  des  cœurs,  payé  presque  partout  de  votre  amour,  de 
votre  dévouement,  de  vos  bienfaits  par  la  plus  noire  ingra- 
titude ;  je  veux  vous  consoler.  Je  ne  le  sais  que  trop,  hélas  ! 
je  suis  faible,  bien  faible  !  Des  ennemis  nombreux  me  font 
la  guerre.  J'ai  besoin  d'un  puissant  secours  pour  ne  pas  me 
laisser  séduire  aux  perfides  attraits  du  mal.  J'ai  besoin  d'un 
puissant  secours  pour  vaincre  les  difficultés  que  je  rencontre 
trop  souvent  dans  la  pratique  des  vertus  que  vous  aimez.  Ce 
secours  qui  me  conservera  fidèle  dans  la  voie  du  devoir,  ce 
sera,  avec  votre  grâce  toute-puissante,  le  souvenir  sans  cesse 
renouvelé  dans  mon  cœur  de  ce  que  je  vous  dois,  ô  divin 
Cœur  ! 

Quand  le  mauvais  esprit  me  sollicitera  à  quelque  chose 
qui  pourrait  vous  déplaire,  cette  pensée  :  I2  Cœur  de  JÉsus 
en  serait  affligé,  me  retiendra.  Quand  votre  divin  esprit  me 
sollicitera  au  bien,  cette  pensée  :  le  Cœur  de  JÉsus  en  sera 
consolé,  me  soutiendra  et  m'animera. 
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O  divin  Cœur  !  telle  est  ma  résolution.  Je  veux  vous  aimer, 
je  veux  vous  consoler,  je  veux  vous  plaire,  je  veux,  ô  JÊSUS, 
que  mon  cœur,  que  vous  avez  comblé  de  tant  de  bienfaits, 
ne  le  cède  à  aucun  autre  en  hommages  respectueux,  en 
tendre  et  généreux  amour,  en  vive  et  profonde  reconnais- 
sance envers  votre  Cœur  adorable, 

O  JÉSUS  !  qu'il  en  soit  donc  ainsi  !  Agréez  cette  résolu- 
tion, bénissez-la,  conservez-la  à  jamais  dans  mon  cœur,  afin 
qu'elle  me  confirme  dans  l'amour  de  vo.tre  divin  Cœur  et 
pour  le  temps  et  pour  l'éternité.  Ainsi  soit-il. 

IV  .. 


CONSECRATION  DES  FAMILLES 

Divin  Cœur  de  JÊSUS,  nous  voici  prosternés  devant  votre 
sainte  image,  dans  les  sentiments  de  la  reconnaissance  la 
plus  vive  pour  tous  vos  bienfaits  et  de  l'amour  le  plus  ardent 
pour  votre  ineffable  bonté. 

Afin  de  répondre  à  votre  appel  du  17  juin  1689,  afin  de 
hâter  dans  notre  patrie  le  règne  social  de  votre  Cœur  ado- 
rable, ô  JÉSUS,  nous  vous  consacrons,  sous  les  auspices  du 
Cœur  immaculé  de  Marie  et  sous  le  patronage  de  saint 
Joseph,  notre  famille  tout  entière.  Que  notre  foyer,  comme 
celui  de  Nazareth,  soit  le  séjour  inviolable  de  l'honneur,  de 
la  foi,  de  la  charité,  du  travail,  de  la  prière,  de  l'ordre  et  de 
la  paix  domestique.  Soyez-y  vous-même  la  règle  souveraine 
de  toute  notre  conduite  et  le  vigilant  protecteur  de  tous  nos 
intérêts. 

Nous  vous  consacrons,  aimable  Jésus,  toutes  les  épreuves, 
toutes  les  joies,  tous  les  événements  de  notre  vie  de  famille, 
et  nous  vous  supplions  de  répandre  vos  meilleures  bénédic- 
tions sur  tous  ses  membres  absents  et  présents,  vivants  et 
décédés.  Nous  les  confions  pour  toujours  à  la  garde  de  votre 
divin  Cœur  ;  et,  si  quelqu'un  parmi  eux  a  jamais  eu  le  mal- 
heur de  contrister  votre  saint  amour,  nous  faisons  amende 
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honorable  pour  son  péché.  Au  nom  de  votre  Cœur  sacré,  ô 
JÉSUS,  acceptez  notre  réparation  et  faites-lui  miséricorde. 

Nous  vous  prions  aussi  pour  toutes  les  familles  de  l'uni- 
vers :  protégez  le  berceau  des  nouveaux-nés,  l'école  des  ado- 
lescents, la  vocation  des  jeunes  gens  ;  soyez  la  force  des 
infirmes,  le  soutien  des  veillards,  l'appui  des  veuves,  le  père 
des  orphelins  ;  veillez  vous-même  dans  chaque  demeure  au 
chevet  des  malades  et  des  agonisants. 

Mais,  ô  JÉSUS,  océan  de  miséricorde  et  d'amour,  nous 
vous  supplions  surtout  de  nous  secourir  au  moment  de  la 
mort  ;  unissez-nous  alors  plus  étroitement  que  jamais  à  votre 
divin  Cœur  et  au  Cœur  immaculé  de  votre  auguste  Mère  ; 
devenez  notre  asile,  notre  refuge,  notre  lit  de  repos  ;  et, 
après  nous  être  tour  à  tour  endormis  sur  votre  sein  béni,  ô 
JÉSUS,  que  chacun  de  nous  en  paradis  retrouve  sa  famille 
toute  entière  dans  votre  Cœur  sacré.  Ainsi  soit-il. 

V  —  Consécration  des  enfants 

lyE  PRÊTRE  —  Divin  Cœur  de  Jésus,  nous  voici  proster- 
nés devant  votre  sainte  image,  afin  de  vous  rendre  nos  hom- 
mages et  de  nous  consacrer  à  vous  pour  toujours.  Au  nom 
de  Marie,  notre  Mère  du  ciel,  doux  Cœur  de  Jésus,  ayez 
pitié  de  nous. 

Tous  I.ES  ENFANTS  —  Au  uom  de  Marie,  notre  Mère  du 
ciel,  doux  Cœur  de  Jésus,  ayez  pitié  de  nous. 

IvE  PRÊTRE  —  O  bon  et  très  aimable  Jésus,  pendant  les 
jours  de  votre  vie  mortelle,  en  Judée,  vous  vous  plaisiez  à 
bénir  les  enfants,  vous  daigniez  les  presser  sur  votre  Cœur 
divin  et  vous  disiez  en  souriant  :  "  I^aissez,  laissez  les  enfants 
venir  à  moi  et  ne  les  repoussez  pas."  Merci,  ô  bon  JÉSUS,  de 
nous  avoir  si  grandement  chéris  ;  nous  vous  offrons  en  retour 
tout  notre  cœur,  tout  notre  amour. 

Tous  I.ES  ENFANTS  —  Merci,  ô  bon  Jésus,  de  nous  avoir 
si  grandement  chéris  ;  nous  vous  offrons  en  retour  tout  notre 
cœur,  tout  notre  amour. 
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Le  prêtre  —  O  bon  et  très  aimable  JÊsus,  on  nous  a  dit 
encore  qu'autrefois,  sur  votre  passage  béni,  les  enfants  de  la 
Judée  chantaient  :  '  '  Hosannajilio  David  !  Gloire  au  fils  de 
David  !  "  Vos  ennemis  jaloux  voulaient  imposer  silence  à. 
ces  hommages  ;  mais  vous,  prenant  notre  défense,  vous  ré- 
pondiez :  *  '  Ignorez-vous  que  la  louange  parfaite  sort  de  la 
bouche  des  petits  enfants?  "  O  doux  Jésus,  aujourd'hui 
donc,  unissant  nos  voix  aux  voix  des  ei^fants  de  la  Judée, 
nous  redisons  avec  amour,  avec  transport  :  *  '  Gloir<e  au  Cœur 
sacré  de  JÊsus  !" 

Tous  LES  ENFANTS  —  Gloire  au  Cœur  sacré  de  JÊSUs  ! 

lyE  PRÊTRE  — .  O  bon  et  très  aimable  Jésus,  vous  aimez 
les  prières  des  enfants,  vous  exaucez  leurs  innocents  désirs  ; 
en  ce  beau  jour,  plus  que  jamais,  écoutez  leurs  vœux  et 
leurs  demandes.  Tous  ensemble,  nous  vous  disons  :  Cœur 
sacré  de  JÊSUS,  bénissez  notre  père,  bénissez  notre  mère, 
bénissez  tous  nos  parents.  *       •         ..-, . 

Tous  LES  ENFANTS  —  Cœur  sacré  de  Jésus,  bénissez 
notre  père,  bénissez  notre  mère,  bénissez  tous  nos  parents. 

I^E  PRÊTRE  —  Cœur  sacré  de  JÊsuS,  bénissez  les  Prêtres, 
bénissez  les  Maîtres,  qui  se  dévouent  à  notre  éducation. 

Tous  LES  ENFANTS  —  Cœur  sacré  de  Jésus,  bénissez  les 
Prêtres,  bénissez  les  Maîtres,  qui  se  dévouent  à  notre  édu- 
cation. 

lyE  PRÊTRE  —  Cœur  sacré  de  Jésus,  bénissez  tous  les 
enfants  de  notre  patrie  et  pardon  pour  les  pauvres  pécheurs. 

Tous  LES  ENFANTS  —  CœUr  de  Jésus,  bénissez  tous  les 
enfants  de  notre  patrie  et  pardon  pour  les  pauvres  pécheurs. 

lyE  PRÊTRE  —  Cœur  sacré  de  JÉSUS,  nous  vous  prions 
aussi  pour  tous  les  enfants  de  l'univers  :  protégez  le  berceau 
des  nouveaux-nés,  l'école  des  adolescents,  la  vocation  des 
jeunes  gens  ;  soyez  l'appui  des  enfants  pauvres  et  le  père 
des  orphelins.  i  •        ■  - 

Mais,  ô  JÉSUS,  océan  de  miséricorde  et  d'amour,  nous 
vous  supplions  surtout  de  nous  secourir  au  moment  de  la 
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mort,  unissez-nous  alors  plus  étroitement  que  jamais  à  votre 
divin  Cœur  et  au  Cœur  immaculé  de  votre  auguste  Mère  ; 
devenez  notre  asile,  notre  refuge,  notre  lit  de  repos  ;  et  après 
nous  être  tour  à  tour  endormis  sur  votre  sein  béni,  ô  Jésus, 
que  chacun  de  nous  en  paradis  retrouve  un  jour  sa  famille 
toute  entière  dans  votre  Cœur  sacré.  Ainsi  soit-il. 

Tous  ENSEMBI.E  —  Cœur  sacré  de  Jésus,  ayez  pitié  de 
nous  !  Cœur  immaculé  de  Marir,  priez  pour  nous  !  Grand 
saint  Joseph,  priez  pour  nous  !  Saints  Anges  gardiens,  inter- 
cédez pour  nous. 

f  Au  nom  du  Père,  du  Fils  et  du  Saint-Esprit.  Ainsi  soit-il. 


Invocations  dialog^uées 

FONDÉES  SUR  LES  PROMESSES  FAITES  PAR  NOTRE-SEIGNEUR 
A  IvA  BIENHEUREUSE  MARGUF    ITE-MARIE 
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Cœur  sacré  de  Jésus,  nous  voici  prosternés  devant  vous 
pour  vous  adorer,  vous  louer,  vous  remercier,  réparer  nos 
fautes  passées  et  nous  consacrer  à  votre  amour. 

Nous  souvenant  de  vos  divines  promesses,  nous  osons  vous 
dire  avec  la  plus  entière  confiance  : 

Cœur  de  Jésus,  donnez-nous  tous  les  secours  nécessaires  à 
notre  état,  (i) 

Seigneur,  vous  nous  l'avez  promis. 

Cœur  de  Jésus,  mettez  la  paix  dans  nos  familles.  Sei- 
gneur, etc. 

Cœur  de  Jésus,  soulagez-nous  dans  nos  travaux  et  conso- 
lez-nous dans  nos  peines.  Seigneur,  etc. 

Cœur  de  Jésus,  soyez  notre  asile  assuré  pendant  la  vie, 
mais  surtout  à  la  mort.  Seigneur,  etc. 

Cœur  de  Jésus,  répandez  vos  abondantes  bénédictions  sur 
toutes  nos  entreprises.  Seigneur,  etc. 

(i  )  Tous  répondent  à  haute  voix  :  Seigneur,  vou»  nous  l'avez  promis. 
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Cœur  de  JÊSUS,  soyez  pour  les  pécheurs  un  océan  de  misé- 
ricorde. Seigneur,  etc. 

Cœur  de  Jésus,  rendez  ferventes  les  âmes  tièdes.  Sei- 
gneur, etc. 

Cœur  de  JÉSUS,  faites  que  les  âmes  ferventes  fassent  de 
rapides  progrès  dans  la  perfection.  Seigneur,  etc. 

Cœur  de  JÉSUS,  bénissez  les  maisons  où  votre  image  sera 
exposée  et  honorée.  Seigneur,  etc. 

Cœur  de  Jésus,  donnez  à  ceux  qui  travaillent  au  salut  des 
âmes  la  grâce  de  toucher  les  cœurs  les  plus  endurcis.  Sei- 
gneur, etc. 

Cœur  de  Jésus,  donnez  à  ceux  qui  communieront  sans 
interruption  neuf  premiers  vendredis,  la  grâce  de  la  péni- 
tence finale  et  de  la  réception  des  sacrements.  Seigneur,  etc. 

Cœur  de  Jésus,  régnez  malgré  Satan  et  les  efforts  de  vos 
ennemis.  Seigneur,  etc. 

O  JÉSUS,  gravez  à  jamais  dans  votre  Cœur  adorable  le 
nom  de  ceux  qui  propageront  cette  dévotion.   Seigneur,  etc. 

ORAISON 

*  Seigneur  Jésus,  soyez  l'unique  objet  de  notre  amour,  le 
protecteur  de  notre  vie,  le  soutien  de  notre  faiblesse,  le 
remède  à  notre  inconstance,  le  réparateur  de  toutes  nos 
fautes,  l'assurance  de  notre  salut  et  notre  asile  à  l'heure  de 
la  mort.  Ainsi  soit-il. 


Prières  pour  le  salut  des  âmes 

.         I  —  Prière  de  saint  françois-xavier 

O  Dieu  éternel,  créateur  de  toutes  choses,  souvenez-vous 
que  les  âmes  des  infidèles  (des  hérétiques  et  des  pécheurs) 
sont  l'ouvrage  de  vos  mains,  et  qu'elles  sont  faites  à  votre 
image  et  à  votre  ressemblance.  Voilà  cependant.  Seigneur, 
qu'à  la  honte  de  votre  Nom,  l'enfer  se  remplit  de  ces  âmes  ! 
Souvenez-vous  que  Jésus-Christ,  votre  Fils  a  souffert  pour 
leur  salut  une  mort  très  cruelle.   Ne  permettez  pas,  nous 
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vous  en  conjurons,  que  votre  divin  Fils  soit  plus  longtemps 
l'objet  du  mépris  de  ces  infidèles  (et  de  ces  ingrats).  I^ais- 
sez-vous  fléchir  par  les  prières  des  saintes  âmes  et  de  l'Église, 
la  très  sainte  Épouse  de  votre  Fils  ;  souvenez-vous  de  votre 
miséricorde  ;  oubliez  leur  idolâtrie  et  leur  infidélité  ;  et  faites 
qu'ils  aiment  enfin  Celui  que  vous  avez  envoyé  au  monde 
pour  être  notre  salut,  notre  vie,  notre  résurrection,  par  qui 
nous  avons  été  délivrés  de  l'enfer,  Jésus-Christ  Notre- 
Seigneur,  à  qui  soit  la  gloire  durant  les  siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit-il. 

;  il 

CRI   d'amour 

Grâce,  grâce,  ô  mon  Dieu,  pour  tant  d'âmes  qui  se  perdent 
chaque  jour  autour  de  nous  !  Grâce,  ô  mon  Dieu,  voyez  le 
démon  qui  s'élance  de  l'abîme,  courant  à  d'horribles  con- 
quêtes, il  excite  la  troupe  infernale  ;  il  s'écrie  :  Des  âmes  ! 
des  âmes  !  Volons  à  la  perte  des  âmes  !  Et  les  âmes  tombent 
comme  les  feuilles  d'automne  dans  le  gouffre  éternel. 

Et  nous  aussi,  ô  mon  Dieu,  crions  :  Des  âmes  !  des  âmes  ! 
il  nous  en  faut  des  âmes  pour  acquitter  la  dette  de  recon- 
naissance que  nous  avons  contractée  envers  vous  ;  nous  vous 
le  demandons  par  les  plaies  de  Jésus,  Notre-Seigneur  et  par 
l'intercession  de  la  Très  Sainte  Vierge  Marie  conçue  sans 

péché.  Ainsi  soit-il. 

III 

AUTRE  PRIÈRE  X  I.' USAGE  DES  ASSOCIÉS  DE  Iv'APOSTOIvAT 

G  Cœur  très  aimant  et  très  aimable  de  mon  Jésus,  j'adore 
votre  vie  cachée  et  souverainement  active  dans  le  Saint 
Sacrement.  C'est  là  que,  depuis  plus  de  dix-huit  cents  ans, 
vous  vous  immolez  et  priez  sans  cesse  "votre  Père  céleste 
pour  nous  et  pour  notre  salut.  C'est  là  qu'en  ce  jour  même, 
vous  êtes  en  toute  vérité  l'hostie  de  propitiation,  qui  s'offre  à 
nous  d'un  bout  du  monde  à  l'autre.  De  là  vous  nous  criez 
sans  ccî^se  :  Ayez  pitié  de  moi,  vous  qui  êtes  mes  amis,  vous 
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du  moins,  aidez-moi  dans  cet  apostolat  que  j'exerce  à  l'égard 
des  âmes  qui  se  perdent,  afin  d'établir  en  elles  le  règne  de 
mon  amour.  Ah  !  mon  doux  Jésus,  comment  pourrais-je  me 
flatter  de  vous  aimer,  si  je  demeurais  indifférent  à  vos  inté- 
rêts, si  mes  désirs  ne  s'unissaient  pas  à  vos  désirs,  et  mes 
prières  à  vos  prières  ?  S'il  ne  faut  que  cela  pour  être  votre 
apôtre,  considérez-moi  dès  ce  moment  comme  enrôlé  dans 
votre  apostolat. 

Dès  ce  moment,  je  ne  veux  avoir  d'autres  intentions  ni 
d'autres  intérêts  que  les  vôtres.  O  Père  éternel,  toutes  mes 
actions,  mes  souffrances,  mes  prières,  ma  vie  entière,  je  vous 
les  offre  pour  réaliser  les  intentions  du  Cœur  de  JÊSUS, 
votre  Fils.  Je  veux  m' unir  dans  chacune  de  mes  actions  aux 
sacrifices  que  cette  divine  victime  ne  cesse  de  vous  offrir 
pour  la  conversion  des  pécheurs,  l'avancement  des  justes  et 
le  triomphe  de  l'Église.  Jetez  les  yeux  sur  cet  innocent 
Agneau  qui  ne  cesse  de  s'immoler  pour  votre  gloire,  écoutez 
les  prières  que  vous  offrent  par  son  entremise,  Marie,  sa 
Mère  immaculée,  les  anges,  les  bienheureux,  les  saintes  âmes 
du  Purgatoire  et  les  justes  qui  combattent  encore  sur  la 
terre.  Mettez  donc  fin  aux  épreuves  de  l'Église,  votre 
Épouse,  faites  que  les  princes  chrétiens  coopèrent  à  vos  des- 
seins de  miséricorde  sur  les  peuples  ;  que  les  évêques  et  le 
clergé  répondent  à  la  sublimité  de  leur  vocation,  que  dans 
toutes  les  maisons  où  s'élève  la  jeunesse,  fleurisse  la  science 
alliée  à  la  vertu  ;  que  les  ordres  religieux  remplissent  fidèle- 
ment leur  mission,  que  les  infidèles,  les  hérétiques  et  les 
schismatiques  reviennent  au  chemin  de  la  vérité  ;  que  les 
pécheurs  de  toute  les  classes  et  conditions  se  convertissent  à 
votre  amour,  que  les  âmes  justes  s'unissent  plus  intimement 
au  Cœur  de  leur  Dieu,  que  les  pauvres  âmes  affligées  et  ten- 
tées cherchent  uniquement  dans  ce  Cœur  si  riche  et  si  com- 
patissant, le  soulagement  à  leurs  maux  ;  que  tous  ceux  dont 
la  vie  doit  se  terminer  aujourd'hui  meurent  saintement  ; 
enfin,  que  partout  et  toujours,  le  divin  Cœur  règne  sur  les 
cœurs  des  hommes.  Ainsi  soit-il. 
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CHANT  T>n  I*A  I.IGUK   (l) 

Refrain. 

En  avant,  marchons,  {his) 
Soldats  du  Christ  à  l'avant  garde  ! 
En  avant  marchons,  [his] 
Le  Seigneur  nous  regarde, 
En  avant,  bataillons  ! 

Guerre  à  l'indifférence, 

Que  JÉSUS,  en  nos  cœurs. 

Vienne  par  sa  présence, 

De  l'enfer  nous  rendre  vainqueurs. 

Guerre  au  hideux  blasphème, 
Iva  langue  du  démon  ; 
Respect  au  saint  baptême, 
De  JÉSUS  béni  soit  le  nom  ! 

Guerre  à  l'intempérance  :  . 
Elle  abrutit  les  cœurs 
Et  pour  l'homme  en  démence, 
Ouvre  un  abîme  de  malheurs  ! 

Sous  la  noble  bannière, 
Du  Dieu  clément  et  fort, 
Restons  par  la  prière. 
Unis  à  la  vie,  à  la  mort. 

Que  la  paix,  l'allégresse, 
Régnent  dans  nos  maisons  ; 
Selon  votre  promesse. 
Seigneur,  accordez-nous  ces  dons. 

Marie,  ô  bonne  Mère, 
Protégez  vos  enfants, 
A  notre  heure  dernière, 
Menez-nous  au  ciel  triomphants, 


CHANT  DES  CADETS    (l) 

Refrain, 

En  avant,  marchons  !  {bis) 
Cadets  du  Christ,  à  l' avant-garde 
En  avant,  marchons,  {bis) 
T.e  Seigneur  nous  regarde, 
En  avant,  bataillons  ! 

Jésus,  de  notre  enfance 
Soyez  le  protecteur. 
Gardez-nous  l'innocence, 
Faites  croître  en  nous  la  ferveur. 

Pour  venger  les  outrages 
Que  vous  font  les  pécheurs. 
Acceptez  nos  hommages, 
Recevez  l'amour  de  nos  cœurs. 

Donnez-nous  la  sagesse. 
Un  cœur  docile  et  bon  ; 
Selon  votre  promesse, 
Seigneur,  accordez-nous  ce  don. 

JÉSUS,  ô  notre  Père, 
Bénissez  nos  parents, 
Bien  longtemps  sur  la  terre 
Conservez-les  à  vos  enfants. 

Sous  la  noble  bannière 
Du  Dieu  clément  et  fort. 
Restons,  par  la  prière, 
Unis  à  la  vie,  à  la  mort. 

Marie,  ô  bonne  Mère, 
Protégez  vos  enfants, 
A  notre  heure  dernière, 
Menez-nous  au  ciel  triomphants. 


(i)  Voir  la  musique  au  u"  7  des  Chants  Sacrés. 
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COSUR  DE  Jésus,  SAUVE  NOTRE  PATRIE  !  (l) 


Cœur  de  Jésus,  c'est  pour  notre  patrie. 
Que  nous  prions  au  pied  de  cet  autel. 
Les  bras  liés  et  la  face  meurtrie, 
Elle  a  porté  son  regard  vers  le  ciel  ! 


Refrain.    O  Dieu  de  vie, 

O  Dieu  vainqueur, 
Sauvez  notre  patrie 
Par  votre  Sacré-Cœur 


J 


éis. 


Déjà  l'orgueil  d'une  raison  altière. 

Voudrait  voiler  de  la  foi  la  clarté  : 

Soleil  divin,  fais  luire  ta  lumière, 

Cœur  humble  et  doux,  rends-nous  l'humilité. 

Les  vents  glacés  d'un  étroit  égoïsme 
Fondent  sur  nous  pour  dessécher  nos  cœurs  : 
Foyer  d'amour,  feu  du  christianisme, 
Cœur  de  Jésus,  prête-nous  tes  ardeurs. 

A  ta  blessure,  à  ta  croix,  tes  épines, 

Le  monde,  hélas  !  oppose  le  plaisir  : 

Redis,  JÉSUS,  tes  paroles  divines  : 

"  Qui  vraiment  aime,  aime  jusqu'à  mourir.'* 


O  Canadiens,  embrasés  de  ces  flammes. 
Qui  de  ce  Cœur  jaillissent  sur  vos  cœurs. 
Dieu  veut  par  vous,  ses  amis,  dans  les  âmes 
En  allumer  partout  les  feux  vainqueurs. 

Oui  ;  Dieu  le  veut  !  Ligueurs  de  la  prière. 
Unissons-nous  dans  un  constant  effort  ; 
A  la  patrie,  au  Cœur  de  notre  Père,    ^ 
Jurons  amour,  à  la  vie,  à  la  mort. 


OS 
Que 
Bell 
Da 


(i)  Voir  la  musique  aun"  2  des  Chant'^  Sacrés. 


^ 
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AMOUR  ET  CIBOIRE  AU  SACRÉ-COSUR    (l) 


Que  l'amour  m'enflamme, 
Jésus,  mon  Sauveur  ; 
Qu'il  vienne  en  mou  âme 
Et  brûle  mon  cœur  ! 
Ch.  —  Amour  et  gloire  au 
Cœur  de  JÉSUS  ! 

Descendez,  saints  Anges, 
Venez,  en  ce  lieu, 
Offrir  mes  louanges 
Au  Cœur  de  mon  Dieu. 

O  Cœur  adorable, 
Accepte  nos  chants 
Et  sois  favorable 
A  tes  chers  enfants. 


}  {bis) 


Sauve  cette  ville  j 
Sois  son  protecteur 
Et  son  doux  asile. 
Au  jour  du  malheur. 

Sois  plein  de  clémence 
Envers  les  pécheurs  ; 
A  la  pénitence, 
Daigne  ouvrir  leurs  cœurs. 

A  toi  notre  vie  ! 
A  toi  notre  amour  ! 
Au  ciel,  je  t'en  prie, 
Reçois-nous  un  jour 


SALUT  DU  SAINT  SACREMENT 


PARCB   DOMINB 


Parce  Domine,  parce  populo  tuo  •  ::c  in  seternum  irascarîs  nobis. 


O   SALUTARIS 


O  Salutaris  Hostia 
Quae  cœH  pandis  ostium  ! 
Bella  premunt  hostilia, 
Da  robur,  fer  auxilium. 


Uni  trinoque  Domino 
Sit  sempiterna  gloria, 
Qui  vitam  sine  termino 
Nobis  donet  in  patria.  Amen. 


(i)  Voir  la  musique  au  11°  110  des  Chants  Sacrés. 
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SAI,UT  DU  SAINT  SACREMBNT 


COR  JBSU 


V.  Cor  Jesu  sacratissimum.  R.  Miserere  nobis. 


AVB  MARIS  STELLA 


Ave,  Maris  Stella, 
Dei  Mater  aima, 
Atque  semper  virgo, 
Félix  cdeli  porta. 

Sumens  illud  ave 
Gabrielis  ore, 
Funda  nos  in  pace, 
Mutans  Evae  nomen. 

Solve  vincla  reis. 
Profer  lumen  caecis, 
Mala  nostra  pelle, 
Bona  cuncta  posce. 

Monstra  te  essé  iriatrem, 
Sumat  per  te  preces 


Qui  pro  nobis  natus, 
Tulit  esse  tuus. 

Virgo  singularis, 
Inter  omnes  mitis, 
Nos  culpis  solutos, 
Mites  f ac  et  castos. 

Vitam  praesta  puram, 
Iter  para  tutum, 
Ut  videntes  Jesum, 
Semper  collaetemur. 

Sit  laus  Deo  Patri, 
Summo  Christo  decus, 
Spiritui  Sancto, 
Tribus  honor  unus.  Amen. 


I.] 


Li 


TANTUM  BRQO 


Tantum  ergo  Sacramentum 

Veneremur  cernui, 

Et  antiquum-documentum 

Njvj  cedat  ritui  ; 

Prœstet  fides  supplementum 

Sensuum  defectui. 


Genitori,  Genitoque       v 
Laus  et  jubilatio, 
Sains,  honor,  virtus  quoque 
Sit  et  benedictio, 
Procedenti  ab  utroque 
Compar  sit  laudatio .  Amen. 


V.  Panem  de  cœlo  praestitisti  eis, 

R.  Omne  delectamentum  in  se  liabentem. 


I.A 


VA 


VA 
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4a.  —  Diplômes  ordinaires  de  Zélateurs  ou  de  Zélatrices  :  ils  sont 
expédiés  ^raéuitefMent  par  le  Directeur  du  Messager  aux  Directeurs 
locaux  qui  doivent  les  signer  eux-mètnes. 

43(«).  —  Diplômés  enluminés  pour  Zélatrices  (12x9)^)  :  |i.oo  la 
douzaine  ;  10  cts  l'unité. 

43(*).  —  Autres  Diplômes  enluminés  pour  Zélateurs  ou  Zélatrices  : 
50  cts  la  douzaine. 

45.  —  Le  Registre  de  V Apostolat  (ler  D^gré)  pour  l'iiiscriptiou  des 
noms  des  Associés  :  50  cts. 

47.  —  Le  Livre  des  Quinzaines  (2e  degré),  avec  un  index  alphabé- 
tique pour  inscrire  les  noms  (U;s  Zélateurs  et  des  Zélatrices.  —  ï'our 
ioo  Quinzaines  :  75  cts. 

49.  —  Billets  d'admission  dans  l'Apostolat  de  la  Prière  :  10  cts  le  loo. 
49(«).  —  Billets  d'' admission  dans  T  Archiconfrérie  romaine  du  Sacré- 
Cœur  :  10  cts  le  100. 

52.  —  Livret  d'admission  dans  la  Ligue  du  Sacré-Coeur  pour  les 
hommes,  avec  le  sommaire  des  constitutions  de  la  Ligue.  24  pages  avec 
couverture  :  1 1.50  le  100. 

54.  —  Livret  d'admission  dans  la  Petite  Ligue  des  Cadets  du 
Sacré-Coeur,  avec  indication  des  Pratiques  et  des  Promesses  ;  16  pages  : 
$1.00  le  100, 

55.  —  Liste  d'enrôlement  à  l'usage  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices  : 
25  cts  le  100. 

60.  —  Feinlles  des  Intentions  particulières  et  du  Trésor:  15  cts  le  100. 
6a.  —  Grandes  Feuilles  du   Trésor  et  des  Intentions  particulières 
pour  classes,  salles  de  Communautés,  etc.  :  25  cts  la  douzaine. 

64.  —  Tableau  d'honneur  du  Trésor  pour  inscrire  à  la  fin  du  mois 
les  œuvres  oiïertes  par  chaque  classe  pour  le  Trésor  :  25  cts  la  douzaine. 

67.  —  Cartes-promesses,  contenant  d'un  côté  les  12  promesses  de 
N.-S.  à  la  B.  Marguerite-Marie,  et  de  l'autre  une  belle  heliographie  de 
l'apparition  du  Sacré-Cœur  à  la  Bienhetireuse.  Papier  de  luxe  :  40  cts 
le  100. 

69.  —  Grande  image-promesses  du  Sacré-Coeur.  Belle  gravure  du 
Sacré-Cœur  de  Jésus  de  24  x  18  pouces,  au  bas  de  laquelle  sont  impri- 
mées les  12  principales  Promesses  de  Notre-Seigneur  à  la  B.  Margue- 
rite-Marie. Prix  :  50  cts  la  douzaine. 

*  77(«).  —  "  Seigneur,  vous  nous  l'avez  promis."  Invocations  fon- 
dées sur  les  promesses  de  N.-S.  à  la  B.  Marguerite-Marie.  2  pages  :  15 
cts  le  100. 

80.  —  Scapulaire  du  Sacré-Cœur  ;  forme  ovale,  trois  cotileurs  :  50 
cts  le  100. 

Sf2,  —  Autre  Scapulaire  du  Sacré-Cœur  élégamment  doublé  en  laine 
rouge  ou  blanche,  au  choix  :  90  cts  le  100  ;  I8.50  le  mille. 

84.  —  Insignes  riches  en  soie  rouge,  coeur  et  inscriptions  en  or,  numis 
d'une  épingle  spéciale  pour  les  suspendre  à  l'habit  :  $1.00  la  douzalneii 

86.  —  Les  mêmes,  mais  ornés  de  frange  et  de  guipure  en  or  mî-fiji.* 
j$2.oo  la  douzaine, 

90.  — L'Insigne  de  la  Ligue  des  hommes  :  médaillon  doré  monté 
sur  un  ruban  de  soie  rouge  :  ^2.00  la  douzaine. 
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N.  B.  —  Dans  beaucoup  de  centres  de  la  Ligue  des  hommes  l'on  a 
remplacé  cet  insigne  par  la  croix  émaillée  n"  98  ci-dessous. 

91.  —  Le  même  sans  le  ruban  :  I1.40  la  douzaine. 

92.  —  Insigne  pour  les  cadets  et  pour  les  élèves  des  collèges  et  des 
couvents.  Beau  médaillon  ovale  de  fs  de  pouce  monté  sur  un  ruban  de 
soie  rouge.  —  Métal  blanc  ;  I1.25  la  douzaine. 

93.  —  Le  même  solidement  doré  :  |2.oo  la  douzaine. 

94.  —  Bouton-insigne  pour  les  Cadets  et  les  élèves  dCfe  écoles  :  I2.50 
le  ICO  ;  40  cts  la  douzaine  ;  5  cts  l'unité.  v? 

96,  —  La  Croix  émaillée  de  V  Apostolat  destinée  aux  Associés  géné- 
ralement. Vrai  bijou.  Prix,  avec  anneau  et  épingle  :  |2o.oo  le  100  ; 
{(J2.50  la  douzaine  ;  25  cts  l'unité. 

98, — Croix  émaillée  avec  épinglette  de  sûreté  soudée  au  verso  :  $20.00 
le  100  ;  I2.50  la  douzaine  ;  25  cts  l'unité. 

99.  —  Croix  émaillées  spéciales  pour  les  officiers  et  les  officières  : 
%\.co  la  douzaine  ;  40  cts  l'unité. 

102.  —  Croix-médailles  des  Zélateurs  et  des  Zélatrices.  —  Argent 
solide  :  I3.60  la  douz.,  35  cts  l'unité. 

103.  —  La  même,  métal  solidement  doré  :  |i.8o  la  douzaine  ;  20  cts 
l'unité. 

104.  —  La  même  :  métal  blanc  :  |i.oo  la  douzaine  ;  10  cts  l'unité. 

N.  B.  —  Pour  les  autres  croix-médailles,  voir  le  Catalogue  général. 
Ces  Croix-médailles  ne  peuvent  être  conférées  qu'aux  Zélateurs  ou  aux 
Zélati'ices  qui  ont  leurs  diplômes,  et  jamais  aux  simples  associés. 

112.  —  Médaille  du  Sacré-Cœur,  circulaire  et  fort  belle.  Similor  :  50 
cts  le  100. 

Ces  belles  médailles  peuvent  faire  un  élégant  insigne  pour  les,  enfantsi 
si  ou  les  attache  à  une  boucle  de  ruban. 
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On  peut  se  procurer  aux  Bureaux  du  MESSAGER  Canadien  tous  les 
objets  de  propagande  de  la  Garde  d'honneur  du  Sacré-Cœur  :  manuels, 
cadrans,  billets-Zélateurs,  images.  Voir  notre  Catalogue. 

REMARQUES 

1  —  Nous  expédions  franco  les  commandes  payées  d'avance  :  autrement  les  frais 
de  port  sont  à  la  charge  du  destinataire. 

2  —  Nous  ne  recevons  des  tiinbfes-f)oste  q\ie  pour  les  fractions  de /?o//ar/  prière  de 
n'envoyer  que  des  timbres  de  i  ccntin,  autant  que  possible. 

j,  —  Prière  de  faire  les  chèques  payables  an  pair  au  Mkssager  Canadien,  à 
Montréal,  Canada  ;  autrejuent  nous  devrons  débiter  à  qui  de  droit  25  cts,  pour  cour- 
tage, sur  chaque  chèque. 

4  —  Ne  négligez  pas  de  faire  recommander  les  lettres  contenant  des  valeurs. 

5  —  Si  vous  avjz  besoin  d'être  servi  le  jour  même,  envoyez-nous  un  télégramme  ; 
prière  de  toujours  indiquer  le  numéro  du  Catalogue  et  la  quantité  requise. 

N.  B,  —  Nous  enverrons  ;?•;■«/«  nos  Catalogues  français  et  anglais  à  ceux  qui  nous 
en  feront  la  demande. 
Adressez  toutes  communications,  chèques,  etc., 


Boîte  de  Poste,  n°  2431. 


Le  riESSAQER  CANADIEN, 

144,  rue  Bi^EURY,  Montréal,  Canada. 
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